EXACTEMENT, JE SAVAIS À QUOI 
JE M'ENGAGEAIS EN DISANT QUE 

J' EMMÈNERAIS CHRIS AU THÉÂTRE 
CE SOIR. IL NOUS FALLAIT UN CHAN- 

GEMENT. À RESTER CONSTAMMENT 

ICI, NOUS FINIRIONS PAR DEVENIR 

FOUS. OUI, JE VAIS ASSURER MA 

FACTION, PUIS CE SERA LE TOUR DE 


CHRISTINE. Si TOUTEFOIS CELA 
VOUS CONVIENT, CHRIS. 


7. 


OUI... JE VAIS VOIR Si JE TROUVE 
QUELQUE CHOSE À MANGER, PUIS JE ME 
COUCHERAI. DES QUE LES QUATRE HEU- 
RES SE SERONT ÉÇOULÉES, DICK, 
N'HÉSITEZ PAS À M' APPELER. 


J'AI DÉJÀ DÎNÉ. JE PUIS DONC ME RE- 


PASSER CETTE SOIRÉE DEHORS, 
TIRER TOUT DE SUITE. APPELEZ-MOI 


SURTOUT EN COMPAGNIE DE CHRIS- 
DANS HUIT HEURES ET JE VOUS REM- 


PLACERAI. 


MAIS LA NÉCESSITÉ DE CE TOUR 
/ Y A°T-IL QUELQUE 


TINE, À ÉTÉ POUR MOI UN PLAISIR, 


DE VEILLE, MAINTENANT QUE JE 
CHOSE D! INTÉRESSANT 


SUIS RENTRÉ, ME PARAÎT D! AU- 
PLUS FASTIDIEUSE. 
DANS VOS RECHERCHES FANT.FRUS 
DE CE SOIR Z 7 


OUI, J'AI EU 
PAS MAL DE 
CHOSES IMPOR- 
TANTES. MAIS 
IL FAUDRA DU | TU IP 
TEMPS, JE 
CROIS POUR 


. . NP 
ESA ENS 
UTILISER. : 


dr ere 


« 
EN RO Ÿ 


[CE FUT VERS TROIS HEURES DU MATIN 
SEULEMENT, ALORS QUE SES QUATRE 


AU COURS DE CES QUATRE HEURES, DICK 
AVAIT, AVEC LE RAYON, BALAYÉ LA PLU“ 
PART DES GRANDES CITÉS DU PANYS,EX° 
PLORÉ DES ALLÉES SOMBRES, FOUILLÉ 
L' INTÉRIEUR DE NOMBREUX IMMEUBLES, 
PANS L' ESPOIR DE TROUVER QUELQUE 
CHOSE D! INTÉRESSANT, MAIS == 
SANS RÉSULTAT. IL ÉTAIT CD 
MAINTENANT REVENU À 

LONDRES. 


DICK LES EXAMINA UN MOMENT, ETEI- 
GNIT LA LUMIERE DU LABORATOIRE 
POUR AVOIR UNE MEILLEURE VISIBILI- 
TÉ, PUIS IL RÉGLA LE DISPOSITIF DE 
GROS PLAN. 


TOUT EST 


OUI, TOUT. SON VIEUX 
PÈRE EST ALLÉE PRENDRE 
SON TRAVAIL DE NUIT 
ET ELLE EST SEULE. 
RIEN NE NOUS EMPÈ- 
CHE D' ATTEINDRE 
LA FENÊTRE DE 


.. EN PASSANT PAR 
L' ESCALIER QUI EST 
DERRIÈRE ET D'EN FINIR 
AVEC ELLE. ELLE EN 
SAIT BEAUCOUP TROP 
POUR NOTRE TRAN- 
QUILLITE. 


J'AI EU UN SACRÉ MAL À TROUVER 
SON ADRESSE, MAIS JE SUIS ARRI- 
VÉ À ME LA FAIRE DONNER PAR 
CHARLIE. ELLE À PRIS UNE CHAM- 
BRE AU PREMIER ÉTAGE DU NUMÉRO 
47, RUE BIRCH. ELLE VIT EN CE 
MOMENT SOUS LE NOM D’ ANNIE 
WALKER. IL N!Y À PAS DE CHIEN 
DANS LA MAISON ET LE VIEUX ET 
SA FEMME, QUI SONT AU REZ-DE- 
À CHAUSSÉE SONT SOURDS COMME 
è A DES POTS. NOUS N'A; 


#4: 


es ST RE EN 
MIT EL er 
AT D) VONS DONC RIEN À 


|’ TOUT EST FACILE, NOUS POUVON 
ENTRER PAR LA FENÊTRE, ET....°! ÿ 


a x 


Al cal) 


2 


= 


# C'EST VRAI. OH ! ENVIRON DEUX 
MAIS À QUELLE )f MILES, PAS PLUS, JE 
DISTANCE SE 


TROUVE CETTE 
RUE BIRCH Z 


CONNAIS TOUS LES 
RACCOURCIS. 
ALLONS-Y ! 


NOUS DEVONS 
PRENDRE DES ME- 
SURES À CE Su- 
JET, DICK, ET 


VITE ! 
et N 


7 


CS 


PIRT 


VOUS AVEZ 
ENTENDU 7 


OUI, CERTES. IL Y À UN 
BON MOMENT QUE JE 
SUIS LA, MAIS VOUS 


CONVERSATION ME 
PARAÎT ÊTRE UN 
VÉRITABLE PRO- 


NNJET D'ATTENTAT. 


ON NE PEUT GUÈRE 

PARLER D'ATTENTAT. CE 
SERA UN MEURTRE QUAND 
ILS ARRIVERONT À CETTE 4 
ADRESSE DE LA RUE BIRCH. 
C'EST UNE OCCASION, ME 
SEMBLE-T-IL, OÙ LE RAYON 
Z PEUT ÊTRE BÉNÉFIQUE. JE 
NE SAIS RIEN DE CETTE MA- 
DAME WALKER, MAIS JE VOI 
QUE PEUX HOMMES VONT ES 
SAYER DE LA FAIRE TAIRE 
POUR TOUJOURS. À NOUS 

p! EMPÊCHER CE MEURTRE. 


SANS PLUS D! HÉSITATION, ELLE SE DI-— 
RIGEA VERS LE TÉLÉPHONE À GRANDS 
PAS ET FORMA RAPIDEMENT LE NUMÉ- 
RO DE SCOTLAND YARD... 


PRENEZ GARDE À CE QUE 
VOUS DITES AU TÉLÉPHONE. 
NE DONNEZ PAS VOTRE NOM, 

VOTRE ADRESSE, Ni RIEN 

D'AUTRE, AUTRE- 
MENT ILS VOU- 
DRONT SAVOIR 

COMMENT VOUS 
ÊTES Si BIEN 
RENSEIGNÉE. 


N' AYEZ 
CRAINTE... 


à 


ALLÔ... PUIS-JE PARLER AU SERGEN 
DE GARDE... JE VIENS D' ENTENDRE 
UNE CONVERSATION QUI NE VEUT 
PEUT-ÊTRE RIEN DIRE. DEUX HOM- 
MES DONT JE NE CONNAIS PAS L' ii 
US IDENTITE DISCUTAIENT TOUT 
PRÈS DE MOI. ILS IGNORAIENT MA 
PRÉSENCE, BIEN ENTENDU,. ILS PRO- 
. JETAIENT D' ALLER SUPPRIMER, 
C'ÉTAIT JE CROIS, %m 
LE TERME, UNE FEM-É 

ME DU NOM D! ANNIE 

WALKER QUI HABITE 

UNE CHAMBRE AU 

PREMIER ÉTAGE 

DU N°47 RUE 


CETTE PISCUSSION AVAIT LIEU PRÈS 
DU DOCK ET L’UN DES HOMMES A DIT 
QU’ À L’ ENDROIT OÙ ILS ÉTAIENT, ILS 
SE TROUVAIENT À DEUX MILES DE LA 
RUE BIRCH. JE VOUS LAISSE LE SOIN 
D’ ÉLUCIDER CE POINT ET ME CONTEN- 
TE DE VOUS PRÉVENIR.ILS VIENNENT 
DE PARTIR. PEUT-ÊTRE AUREZ-VOUS 
DONC LE TEMPS DE LES EMPÉCHER 

DE COMMETTRE LE CRIME 

QU'ILS PROJETTENT. 


OUI, C'EST TRÈS BIEN. IL EST IMPOS- 
SIBLE DE SUIVRE VOTRE PISTE. ON NE 
PEUT RETROUVER PERSONNE SUR UN 
COUP DE TÉLÉPHONE QUAND L' APPA- 
REIL EST AUTOMATIQUE. NOUS VER- 
RONS DEMAIN MATIN DANS LE JOURNAL 
CE Qui SE SERA 
PASSÉ. 


DEPUIS CETTE INVENTION. 


SAVEZ-VOUS, DICK, QUE JE ME 
SENS UN PEU PLUS HEUREUSE 


MG, JT à 
: œ { MERCI BEAUCOUP 


MADAME. VOULEZ- 
VOUS ME DONNER 
AVOTRE NOM ET 
VOTRE ADRESSE, 
À S'IL VOUS 
PLAÎT z 


RSNSSSSFTTSS 


C'EST UN SYSTÈME TELLEMENT MER- 
VEILLEUX POUR EMPÊCHER LES CRI- | 
MES ! 51 NOUS POUVIONS SEULEMENT 
TOUJOURS L'UTILISER DANS CE SENS 
TIRER DE L' ARGENT DES ERREURS 
DES AUTRES NE M' INTÉRESSE PAS 
TELLEMENT. MAIS, POUR UNE CIR- 
CONSTANCE COMME CELLE DANS LA” 
QUELLE NOUS VENONS D'INTERVENIR 
JE CONSENTIRAIS À FAIRE D' UNE 
TRAITE DOUZE HEURES DE TRAVAIL, 
J' AURAIS L' ESPOIR DE POUVOIR 
RENDRE SERVICE À QUELQUES PAU- 

EUR ÉVITER 

DES MISÈRES 


AU DÉJEUNER, QUE CHRISTINE 
ET. DICK PRIRENT EN TÊTE À 
TÊTE, ILS EURENT LES PRE- 
MIERS ÉCHOS DE CE Qui 

! S'ÉTAIT PASSÉ LA NUIT... 


LE CHEF DES INFORMATIONS } 
DU JOURNAL DU MATIN N°A 
ÉVIDEMMENT PAS PENSÉ 

QUE L' ÉVÉNEMENT SOIT 
ASSEZ IMPORTANT POUR 
NÉCESSITER UN ARTICLE 

EN PREMIÈRE PAGE. 
NÉANMOINS, IL LUI 

À CONSACRÉ TOUTE 

UNE COLONNE. 


ITEREPHeni Et 
Ars QUE EMPENET E 


DANS LES PREMIÈRES HEURES DE LA CET ARTICLE NE ME PLAÎT 
MATINÉE, SCOTLAND YARD À REÇU UN PAS BEAUCOUP. IL DONNE 
APPEL TÉLÉPHONIQUE D' UNE FEMME L' IMPRESSION QUE J'AI 
INCONNUE QUI PRÉVENAIT LA POLICE FAIT PARTIE DE LA BAN- 
D! UN PROJET DE MEURTRE. ELLE À IN- DE, ET JE NE CHERCHAIS 
DIQUÉ LE NOM ET L’ ADRESSE DE LA ‘À AIDER | 


VICTIME DÉSIGNÉE ET, GRÂCE À LA 
PROMPTITUDE D'ACTION DE SCOTLAND 
JARD, LA FEMME À PU ÊTRE SAUVÉE. 


LES DEUX AGRESSEURS ONT ÉTÉ AP- Ü NUIT DERNIERE. ESSAYEZ 
PRÉHENDÉS ET ARRÊTÉS AU MOMENT D'AIDER LES GENS ET VOUS 
OÙ ILS S' INTRODUISAIENT PANS LA POUVEZ ÊTRE SUR DE VOUS 
MAISON OÙ LA FEMME ÉTAIT ENDOR- METTRE DANS LE PETRIN. 
MIE. LA POLICE CHERCHE MAINTENANT | À CELA NE REUSSIT JAMAIS, 


À RETROUVER LE TROISIÈME COMPLICE 
INCONNU QUI ÉTAIT SANS DOUTE EN 

RELATION AVEC LES DEUX HOMMES ET 
QUI, POUR UNE RAISON QUELCONQUE, 
‘ LES A DONNÉS. 


De 


PEUT-ÊTRE 
AURIEZ -VOUS 
DÜ VOUS TE- 
NIR TRANQUILLE 
APRÈS TOUT. A PAR CETTE IDÉE. 


DE MÊME PAS RESTER 
TRANQUILLEMENT ASSIS, 
SACHANT QU’ UN MEURTRE 


TOUT SIMPLEMENT _IMPEN: 


ON NE PEUT EN AUCUNE FAÇON ME 
RETROUVER. POUR CE QUI EST DE ME 
A TENIR POUR UN MEMBRE DE LA BANDE 
EN C'EST ABSOLUMENT RIDICULE. 


NE LAISSEZ PAS CET 

ARTICLE À PORTÉE DE 

VOTRE FRÈRE. JE NE 

PENSE PAS QU' IL ACCEP- 

TERA CALMEMENT L' IDÉE 

QUE VOUS AYEZ EU AFFAI- 
À SCOTLANP YARD. 


)( VOUS NE PARLIEZ PAS \ 
AINSI, LA NUIT DERNIÈRE 


VOUS ÉTIEZ AUSSI EN- 
THOUSIASMÉ QUE MOI 


NOUS NE POUVIONS TOUT/E 


ALLAIT ÊTRE COMMIS ! C'EST/À 


CHRISTINE ACQUIESÇA, L'AIR som-E. 
BRE. ILS RETOURNÈRENT AU LA BO- 
RATOIRE, RÉSOLUS À NE RIEN DIRE 
DE LEURS AVENTURES DE LA NUIT. 
MAIS CURT, ASSIS PRÈS DE 

L! ÉCRAN DU TÉLÉVISEUR, CE 
UN JOURNAL DU 

MATIN, ET SON 

ATTENTION SE 

PARTAGEAIT 

ENTRE LES 

DEUX... 


CE N’EST PAS LE 
MÊME JOURNAL QUE 
NOUS AVONS LU 
DICK ET MOI. CURT 


N'A PAS LES MÊMES DR 
IDÉES POLITIQUES il 


QUE MOI. EN CONSÉ- 
QUENCE, IL LIT 
TOUJOURS UN JOUR- 
NAL QUI N’EST PAS % 
DU TOUT DE LA 
COULEUR DE CELUI 
QUE JE LIS. ; 


IL JETA UN REGARD À L'ÉCRAN POUR S' ASSURER 
QU'IL NE LUI ECHAPPAIT RIEN D! IMPORTANT, 
Puis... 


D'APRÈS CE QUE JE VIENS PE 
LIRE DANS LE JOURNAL, NOUS 
AVONS, IL ME SEMBLE, À 
RÉSOUDRE UNE QUESTION 
EXTRÊMEMENT IMPORTAN- 
E. LISEZ CECI. 


La QalT 


CURTIS ATTENPIT EN SILENCE. LE EN LISANT LA COLONNE QUI SUI- 
TITRE ÉNORME DE LA PREMIÈRE PAGE VAIT, CHRISTINE SENTIT SE PRÉ- 
SAUTA AUX YEUX DE CHRISTINE ET DE CIPITER LES BATTEMENTS DE SON 


DICK. cŒUR. 
CE CHEF D'INFORMATION A, 1 LA FEMME INCONNUE 
LUI, PENSÉ QUE L' ÉVÉNEMENT QUI À TÉLÉPHONE ÉTAIT-ELLE UN 
MÉRITAIT UNE GRANDE DIF- MEMBRE DE LA BANDE CRIMINELLE 
FUSION. QUI, POUR DES RAISONS PERSON- 
} NELLES, AURAIT RENVERSE LA Si- 
TUATION EN CE QUI CONCERNAIT 
SES COMPLICES Z OÙ BIEN AVAIT- 
| ELLE PU, PAR QUELQUE MOYEN IN- 
CONNU, PRÉVOIR UN ÉVÉNEMENT... 


ENT 
ne 


. QUI SE SERAIT 
CERTAINEMENT PRO- 


LA SITUATION EST EXTRAORDINAIRE CAR 
LES DEUX HOMMES, INTERROGÉS À FOND, 
ONT DÉCLARÉ D'UNE FAÇON FORMELLE 

QU'IL NE POUVAIT Y AVOIR PERSONNE 
; PRÈS D! EUX. ON N’A AUCUNE RAI- 

SON DE SUPPOSER QUE CES HOM- 

MES MENTENT, CAR LEUR PLUS 

À GRAND DÉSIR DEVRAIT ÊTRE DE 

COMPROMETTRE LA FEMME QUI 
LES À DÉNONCÉS, ILS AFFIR- 

MENT CEPENDANT QU' IL N'y 


AVAIT AUCUNE FEMME EN 
RELATION AVEC EUX, SAUF 
CELLE QU'ILS AVAIENT EN 


EFFET DÉCIDÉ DE TUER. 


ALORS, CELA CURTIS, DONT L'ESPRIT ÉTAIT EN- 
| VOUS DIT QUEL- CORE À SON TRAVAIL, JETA UN RE- 
QUE CHOSE 7 GARD SUR L'ÉCRAN, PUIS SES 
YEUX BRUNS PERÇANTS REVINRENT 
À SA SŒUR... 


ALORS, CHRISTINE Z QU’ EN DITES- 
VOUS 7 SE PEUT-IL QUE, DANS LA 
GÉNÉROSITÉ DE VOTRE CŒUR, 
VOUS ANEZ OUBLIÉ TOUTE PISCRÉ: 
TION ET INFORMÉ SCOTLAND / 
YARD D'UN COMPLOT QUE VOUS 
AURIEZ DÉTECTÉ PAR LE RAYON 

Z Z Si CE N’EST VOUS C’EST 
QUELQU’ UN QUI POSSEDE UN 
APPAREIL IDENTIQUE AU MIEN, ; 
ET J' AJOUTE QUE JE NE 

CROIS GUÈRE À CETTE 

DERNIÈRE HYPO- 

THÈSE. 


COMME C'EST TOUCHANT ! ET 
VOUS VOYEZ MAINTENANT DANS 
QUEL PÉTRIN VOUS NOUS JETEZ 
TOUS ! SCOTLAND YARD EST PER 
SUADÉ QUE VOUS ÊTES L' UN DES 
CRIMINELS QUI COMPLOTAIENT CE 
MEURTRE, ET Si JE CONNAIS BIEN | 
LA MAISON, ILS REMUERONT CIEL À 
ET TERRE POUR VOUS TROUVER. f| 

ee 


CHRIS A TÉLÉPHONE Ÿ 
DU LABORATOIRE ET, 

COMME C'EST AU- 4 
TOMATIQUE, PER- 
SONNE NE PEUT 
SAVOIR D'Où 
VIENT L'AP- 


NON, C'EST DE MOI QU'IL S'AGIT. 
C' EST PICK QUI, EN RÉALITÉ, EST 
TOMBE SUR LES DEUX HOMMES ET 


IL À ÉCOUTÉ LEUR CONVERSATION. À 
MAIS JE SUIS, PAR HASARD, ENTRÉE [ARR 
AU MÊME MOMENT ET J'AI ENTENDU RS 
CE QUI SE PRÉPARAIT. IL ÉTAIT À 
D'AVIS, COMME MOI, QU’ IL FAL- 
LAIT EN INFORMER LA POLICE ET 
SAUVER LA VIE DE LA FEMME. 
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EXACT, MAIS LA POLICE À L'HABITUDE, 
QUAND ELLE À L'ESPRIT FIXE SUR UN IN” 
CONNU, D! ÉPLUCHER TOUT LE MONDE JUS- 
QU’ À CE QU'ELLE AIT TROUVE CELUI 

QU' ELLE CHERCHE. Si JAMAIS ELLE MET 
LA MAIN SUR VOUS, CHRIS, VOUS SEREZ 
EN TRÈS MAUVAISE POSTURE. NOUS SOM- 
MES, COMME VOUS LE DITES, À PEU 
PRÈS EN SÉCURITÉ POUR L'INSTANT, 
MAIS IL NY À PAS MIEUX EN FAIT 

DE SOTTISE ET D! IDIOTIE. 


JE N'AURAIS PAS PU LAISSER JE ME DEMANDE POURQUOI J'AI LA MAL 
CHANCE D! AVOIR SUR LE DOS UNE SŒUR 


TUER CETTE FEMME ALORS QUE JEŸ 
POUVAIS L'EN EMPÉCHER. C'EST Æ QUI SE CROIT CHOISIE POUR VEILLER AU 
D TROP TARD, MAINTENANT, CURT ! 4 BIEN-ÊTRE DE TOUT LE MONDE. VOULEZ- 
INUTILE D'EN FAIRE UNE HISTOIREM VOUS ESSAYER, CHRIS, DE FAIRE ENTRER 
S'IL M’ ARRIVAIT DE TOMBER SUR DANS VOTRE CERVELLE D' OISEAU QUE SI 
UNE CIRCONSTANCE SEMBLABLE, NOUS COMMETTONS LA MOINDRE MALA- 
h, J'AGIRAIS DE LA MÊME FAÇON. DRESSE QUI DÉVOILE L' EXISTENCE 
à DE CET APPAREIL, NOS RÊVES DE RI- 


SR 
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S1 VOUS ASSISTEZ À UN MEURTRE OÙ IL EUT UN REGARD SOMBRE, SE RE- 
ENTENDEZ PARLER D'UN ASSASSI- TOURNA ET QUITTA LE LABORATOIRE. 
NAT, TENEZ-VOUS TRANQUILLE ET NE SANS UN MOT, DICK S'ASSIT DEVANT 
DITES RIEN. RAPPELEZ-VOUS LE L' APPAREIL... 
VIEUX DICTON. !! 
etre pe RE. DIEU ME VIENNE EN AIDE, DICK | 
= JE NE POURRAI PAS EN SUPPORTER 
JE M'ATTENDAIS DE SA PART DAVANTAGE ! CURTIS DEVIENT AB- 
À UNE EXPLOSION PE COLÈRE ! SOLUMENT INTOLÉRABLE ET TOUT 
BEAUCOUP PLUS VIOLENTE. PEUT?) 
ÊTRE SE REND-IL COMPTE, LUI | PENSER LA PEINE 
( PET D' AVOIR À LE 


AUSSI, QUE NOUS N'AVONS RIENÎ PR 
À CRAINDRE, GRACE AU TÉLÉ =/1 AU SUPPORTER. / D| 
“h seu L NS l 4 


BIEN ! PRENEZ MA 
PLACE, DICK, PUISQUE a 
C'EST VOTRE TOUR. QUANT À CELA, CE SE? 
1] RAIT ASSEZ INCONSIDÉRÉ, 
VOUS SAVEZ, Si ON EXAMINE 
LA SITUATION. 


JE SAIS QUE DICK À RAISON. 
LUI ET MOI SOMMES MAINTENANT 


TELLEMENT MÊLÉS À CETTE AFFAIRE 


QU’ AUCUN PAS EN ARRIÈRE N'EST 


POSSIBLE. 


/IDÉE. IL Ÿ A QUELQUE 
CHOSE QUE NOUS POU- 


VONS BRAQUER LE 
RANON Z SUR SCOT- 
LAND VARD EN PLEIN 
DANS LE BUREAU DE 
LA SECTION METROPO- 
LITAINE POUR VOIR 
S'IL EST POSSIBLE DE 
GLANER QUELQUE 
INFORMATION. 


IL MIT IMMÉDIATEMENT LE RAYON 
EN MOUVEMENT, POUR LE TRANSFÉ- 
RER ET LE CONCENTRER SUR LE 
GRAND IMMEUBLE NEUF OÙ ÉTAIT 
INSTALLÉ LE QUARTIER GÉNÉRAL 

DE LA JUSTICE ET DE L'ORDRE BRI- 
TANNIQUES. FINALEMENT …. 


_C'EST CE QU! IL ÿ À DE PLUS 
ÉTRANGE DANS CETTE AFFAIRE DE \- 
LA FEMME WALKER... NOUS NE POU-E 
VONS EN RESTER LÀ, HARRY. CETTE [= 
FEMME INCONNUE QUI À JETÉ UN 
APPEL DANS LA NUIT EST SANS DOU- 
TE MÊLÉE À L’AFFAIRE, SINON ELLE 
N'AURAIT PAS PU EN ÊTRE INFORMÉEË 
CES DEUX GIBIERS DE POTENCE NO- 
TOIRES DISENT BIEN QU'ILS N'A- 
| VAIENT AUCUNE FEMME AVEC EUX, 
IMMAIS NOUS NE SOMMES PAS OBLI- 
DS GÉS DE L'AVA- 


ET PUISQUE CETTE FEMME ÉTAIT DIS- 
POSÉE À LES FAIRE PRENDRE, ELLE 
POURRAIT SANS DOUTE NOUS DONNER 
BEAUCOUP DE RENSEIGNEMENTS SUR 
D' AUTRES AFFAIRES DANS LESQUEL- 
LÉS ILS SONT IMPLIQUES, MAIS 
DONT ILS NE PARLERONT NATUREL- 
LEMENT PAS. C - 


JE NE VOIS VRAIMENT PAS CE 
QUE NOUS POUVONS FAIRE À CE 
SUJET, MONSIEUR. IL N'YA &— T2] 
GUËÉRE D'ESPOIR DE TROUVER = 
QUI QUE CE SOIT SUR UN COUP 
DE TÉLÉPHONE AUTOMATIQUE. 
NOUS N' AURONS UN INDICE QUE 


Out. JE SUPPOSE QU’ IL N'Y À RIEN À 
FAIRE. TOUTE CETTE HISTOIRE EST 
VRAIMENT UNE ÉNIGME. POURQUOI 
DEUX HOMMES DÉFENDRAIENT-ILS LA 
FEMME QUI LES À VENDUS Z CAR ON 
LES ACCUSERA CERTAINEMENT DE 


TENTATIVE DE MEURTRE ET ILS VONT 


ÊTRE SALÉS ! CELA NE CADRE PAS 


AVEC LA PSYCHOLOGIE NORMALE D'UN A4 


À CRIMINEL, HARRY, C'EST LA 


IL N'EN DEMEURE ELLE AVAIT 
PAS MOINS MONSIEUR,) SANS DOUTE 
QU’ IL Y À EU UNE L' QUIE EXTRAŸ 
FEMME AVEC EUX.) ORDINAIREMENT 
FINE. LES HOM- 
MES ONT AVOUE EUX-MÊMES 
QU'ILS PARLAIENT À VOIX 
BASSE ET, AUTANT QU'ILS 
POUVAIENT LE VOIR, IL N°Y 


AVAIT PERSONNE DANS LES } Ÿ 
ENVIRONS. VOILA QUI FAITS 


RAYON QUI ABANDONNA LE PUISSANT ÉDIFICE NEUF 
IDE SCOTLAND YARD ET REPRIT SON LENT MOUVE- 
MENT CONTINU AU LONG DES ALLÉES ET DES 
RUES TRANSVERSALES DE LA GRANDE CITÉ... UNE 
DEMI-HEURE PLUS TARD, CURTIS REVINT AU LABO- 
RATOIRE. IL PARUT SURPRIS DE VOIR CHRISTINE 
ET DICK ENSEMBLE À L' APPAREIL, CAR C'ÉTAIT 


LES DEUX AMOUREUX NE PEUVENT PONC 
SUPPORTER DE SE SÉPARER 7 PERSONNELLE- 
MENT JE TROUVE QU’ AUCUNE FEMME NE 
VAUT LA PEINE QU’ ON LUI SAÇRIT 

Î FIE SON SOMMEIL. ALORS, [7 
| IL NE S'EST RIEN PASSÉ 

D'INTÉRESSANT PEN- 

DANT QUE JE DE- 

JEUNAIS 2. à 


J'AI RÉFLÉCHI AU SUJET Y 
DE CES DEUX COLLÈGUES 
OPIEUX PONT JE VOUS PAR-, 

LAIS HIER... 


HIER SOIR, PENDANT QUE VOUS 
PERDIEZ TOUS LES DEUX VOTRE 
TEMPS AU THÉATRE, J'AI 
FOUILLÉ LEUR VIE PRIVÉE. 

POUR CHACUN D'EUX, J'AI. 

FAIT UNE DÉCOUVERTE INTÉ- 
RESSANTE, JE NE VAIS VOUS 
DONNER Ni LEURS NOMS, Ni 
LEURS ADRESSES, AFIN QUE 

VOUS NE SOYEZ TENTÉS DE LES 
AVERTIR. JE LES NOMMERAI SIM 
PLEMENT À ET B. À EST PRIS 
PAR UNE OCCUPATION QUI N’A 
RIEN DE BIEN ORIGINAL, SINON 
QU’ IL SE TROUVE À LA TÊTE DE 
DEUX FOYERS. EN D' AUTRES TER- 
MES, IL À, EN MÊME TEMPS QUE 
LA SIENNE, UNE FEMME POUR SES 
HEURES DE LOISIR. 


ON POURRAIT UTILISER CETTE SITUATION POUR EN 
TIRER DE L'ARGENT, MAIS JE NE VOUS PROPOSE PAS 
DE FAIRE QUOI QUE CE SOIT À CE SUJET. CE QUE JE 
SUGGÈRE, C'EST DE TRAVAILLER SUR B. JE SOUP- 
SONNAIS DEPUIS LONGTEMPS, ALORS QUE JE TRA- 
VAILLAIS À SES CÔTÉS, QU' IL AVAIT, EN SA QUA- E 
LITÉ DE PRINCIPAL DESSINATEUR DE RADIO, PLUS 
D! UNE CORDE À SON ARC. HIER SOIR, J'AI EU LA 
BONNE FORTUNE DE DÉCOUVRIR QU'IL ESTEN £Z 


TRAIN DE VENDRE QUELQUES-UNS DES PLUS 

IMPORTANTS SECRETS DE RADIO DE SA FIRME 
À UNE MAISON RIVALE. IL EN TIRE UN 
FORT JOLI PAQUET. 


CE NE SONT PAS SES PROPRES INVENTIONS, REMARQUEZ-LE, 
MAIS LE TRAVAIL DE L'ÉQUIPE DE DESSINATEURS DE LA FIRME 
Qui L' EMPLOIE. IL À POUR MISSION DE VERIFIER TOUS LES 
DESSINS ET, BIEN ENTENDU, LES TERMES DE SON CONTRAT 
SOULIGNENT LA NÉCESSITÉ D’ UNE HONNÉTETÉ ABSOLUE 
À L'ÉGARD DE SES EMPLOYEURS. IL FAIT TOUT LE 
CONTRAIRE. IL VEND LES DESSINS, AVEC DES 
MOPIFICATIONS, À LA PLUS GRANDE FIRME 


NATURELLEMENT. JE 
VAIS TACHER DE LUI 
FAIRE PAYER SA MAL- 
HONNÉTETÉ. JE PENSAIS | / 
TOUT D'ABORD QUE CE 
SERAIT UNE BONNE IDÉE 
DE PRÉVENIR A,PAR LETTRE 
ANONYME, DES INDÉLICATES- 
SES DE B ET DE LES LANCER 
L'UN CONTRE L' AUTRE. 
J'AURAIS AUSSI, BIEN 
ENTENDU, DÉVOILÉ À B 
LA DOUBLE VIE DE À EN 
COMPAGNIE DE SON AUTRE 1 
89 FEMME. _ Aa 


MAIS DEUX HOMMES DE CET ACABIT AURAIENT 
FINI PAR TROUVER UN COMPROMIS POUR GAR- 
DER MUTUELLEMENT LE SECRET. MON PE- 
-TIT PLAN AURAIT ÉTÉ GÂCHÉ. JE VAIS 

DONC INFORMER SECRÈTEMENT À 

DES AGISSEMENTS DE 8 ET, À 

MOINS QUE MON JUGEMENT 

SOIT ABSOLUMENT FAUX 

SUR SON NATUREL SANS 

SCRUPULES, IL SE MET- 

TRA IMMÉDIATEMENT 

À FAIRE CHANTER B. 


+, 
Q 2 


OÙ INTERVENEZ-VOUS 
DANS TOUT CECI Zz 


J'INTERVIENDRAI LORSQUE B NE POURRA 
PLUS SUPPORTER D' ÊTRE SAIGNÉ À BLANC \ 
ET PERDRA LA TÊTE. C'EST UN HOMME EX- 
TREMEMENT IMPULSIF, AU TEMPÉRAMENT 
PRESQUE INCONTRÔLABLE, ET Si LE CHANTA- 


GE DURE ASSEZ LONGTEMPS, IL ESSAIERA SANS 
DOUTE DE TUER A. 


C'EST ALORS QUE % 
J' APPARAÎTRAI POUR 
RAMASSER L' ARGENT. 

IL À BEAUCOUP GAGNÉ 
» SUR LES DESSINS 
QU‘ IL A VENDUS. 


PAR CONTRE, À N' EST PAS INTÉRES- 
SANT. SA VIE DOUBLE LUI PREND 
TOUT CE QU’ IL PEUT METTRE DE CÔ- 
TÉ. INUTILE DE M'OCCUPER DE LUI. 


St CE N’EST PAS DE L'EXCI- 
TATION VOLONTAIRE AU MEUR- 


NE RECOMMENCEZ PAS, CHRIS ! VOUS 
AVEZ DÉJÀ SUFFISAMMENT EM- 
BROUILLÉ LES CHOSES POUR NE PAS 
ENCORE ME DEMANDER DES COMPTES. 
TROP DE REMARQUES DE VOTRE PART 
ET JE FAIS SAVOIR PAR LETTRE ANO- 
NYME À SCOTLAND YARD QUE VOUS 
ÊTES LA FEMME 

QU'ILS RECHER- 

CHENT POUR L'AF- 

FAIRE DE LA NUIT 


APRÈS CELA, VOUS VOUS 
TROUVEREZ EN TRÈS MAUVAI- 
SE POSTURE. NATURELLEMENT 
JE LE FERAIS SANS ME COM- 


PROMETTRE. J'Y VEILLE- 


C'EST AINSI QUE VOUS LE 
PRENEZ, MAINTENANT. 
CETTE AFFAIRE DE LA NUIT 
DERNIERE EST DONC POUR 
VOUS UNE ARME CONTRE 


OUI, S1 ELLE N'A RIEN DONNÉ 
D'AUTRE, ELLE M'A, DU MOINS. 
APPORTÉE L' ASSURANCE QUE DO- 
RENAVANT, CHRIS FERA CE QU' ON 
LUI DIRA. POUR L' INSTANT, VOUS 
POUVEZ TOUS DEUX SORTIR TANT 
QUE VOUS VOUDREZ. J' AURAI PLU 
SIEURS DÉTAILS À METTRE AU 
POINT EN CE QUI CONCERNE 


VAIL VERS DEUX HEURES 
POUR QUE J'AIE UN APRÈS- 
91 MIDI DE REPOS. 


CURTIS ÉTANT LE PATRON, IL FALLAIT RSS D 7 Vous voyez 
OBÉIR. CHRISTINE S'EN ALLA DU LA BORA- NOR D 'ICE QUE JE 


TOIRE AVEC DICK. SIMS D 2 VOULAIS DIRE 
SR 2, // 7  MMQUAND J'AFFIR- 


PA MAIS QU' IL 
=" \ VOUS SERAIT 
+ DIFFICILE DE 
À vous ÉvarE. 
CURTIS VOUS 
À BIEN LiGO- 
TÉE, JE LE 


Vu / 


CELA M'EN À TOUT L'AIR. 
POUR RENDRE SERVICE À QUEL- 
QU'UN, JE ME SUIS MISE 
MOI-MÊME DANS DE JOLIS 

DRAPS ! 


GRAND DIEU, JE VOUPRAIS, DICK, N' AVOIR | ESSAYEZ DE LE 
JAMAIS VU CET_INFERNAL RAYON Z ET N'AVOIR JA-} SUPPORTER 
MAIS RIEN EU À FAIRE AVEC. L'ARGENT QUE J'AI AVEC LE SOURI- 


UN PEU D'AIR 

» FRAIS, NOUS NOUS 
SENTIRONS PEUT- 
ÊTRE MIEUX EN- 


|, 


jh 


| 


\} 
) 


jy 
1} 


pri] 
il) 


L' ENQUÊTE SUR LES DEUX INDIVIDUS QUE 
CURTIS NOMMAIT MYSTÉRIEUSEMENT A ET, 
B COUVRIT UNE PÉRIODE DE PLUSIEURS / 
JOURS. IL LAISSA DICK ET SA SŒUR 
DANS L' IGNORANCE DE SES DÉMARCHES, 
EN VÉRITÉ, DEPUIS L' INCIDENT QUI 
AVAIT SAUVE LA VIE D'ANNIE WALKER, 
UNE ATMOSHPÈRE DE MÉFIANCE 
MUTUELLE S'ÉTAIT FORMÉE. 

CEPENDANT À LA GRANDE 

SURPRISE DE CHRISTINE KA 

ET DE DICK,APRÈS SN M Q 

DEUX SEMAINES - 

D'UNE MYSTÉRIEU- 

SE ACTIVITÉ AU  / 


B, CURTIS LUI- 
MÊME S'OUVRIT, 
À CE PROPOS. À 


VOUS VOUS ÊTES SANS 
DOUTE DEMANDE CE QUE JE 


OUI, VAGUEMENT. VOUS 
AVEZ ÉTÉ PLUS FERMÉ PLUS 
QU'UNE HUÎTRE DEPUIS QUE 
VOUS EN AVEZ PARLÉ LA 

PREMIÈRE FOIS. 


FAISAIS AVANT DE DIRE QUOI QUE CE 
SOIT DE PRÉCIS. IL SEMBLE CEPEN- 
DANT QUE J'AIE MENÉ LES ÉVÉNE- 
MENTS À PEU PRÈS COMME JE 
LE VOULAIS. JE VOUS AI DIT, 
IL Y À QUELQUE TEMPS, CE 
QUE J'AVAIS DÉCOUVERT AU 
SUJET DE À ET DE B. EN CONSÉ 
QUENCE, J'AI ÉCRIT UNE LET- 
TRE ANONYME À À AU SUJET 
DES AGISSEMENTS DE 8. 
C'ÉTAIT INTRODUIRE UN 
LOUP FURIEUX DANS UN 

BERGERIE. 


SS 


a... 


pe 


COMME À EST EXACTEMENT LE GENRE DE TYPE 
QUE J' AVAIS FLAIRÉ, IL N’A PAS TARDE À FAIRE 
CHANTER B ET JUSQU!’ ICI CELUI-CI À PANÉ. MAIS 
A, AU CONTRAIRE DE MOI, N’A AUCUNE MESURE 
ET IL N'A CESSÉ DE RELANCER B POUR RECLAMER 
TOUJOURS PLUS D'ARGENT, DURANT CES DERNIE- 
RES SEMAINES. LE RÉSULTAT EST QUE B EST 
PRÊT À FAIRE N'IMPORTE QUOI À CE VAMPIRE. 


J'ATTENDS LA CRISE CE SOIR ET J'ESPÈRE, \/ 
CONNAISSANT LE TEMPÉRAMENT EMPORTÉ DE B, 
QU'ELLE SE TERMINERA PAR UN CRIME, S’ IL EN 

EST AINSI, LES CHOSES SERONT EXACTEMENT 

AU POINT OÙ JE VEUX LES MENER. VOUS POU- 

VEZ TOUS LES DEUX ASSISTER AUX EVÉNEMENTS 
MAIS, Si VOUS ÊTES TROP DÉLICATS, VOUS 4 
ÊTES LIBRES DE VOUS EN ALLER . re 


NOUS N’ IRONS NULLE PART. NOUS 
PRÉFÉRONS VOIR QUELLE ESPÈCE 
D'AFFAIRE DIABOLIQUE VOUS FO- 
MENTEZ. NOUS NOUS SOMMES EN- 
DURCIS DEPUIS LE DÉBUT, À K 
VOTRE CONTACT, 


VOUS PLAIRA. 


CURTIS AJUSTA RAPIDEMENT 
LES COMMANDES. 


A TU ES UN 
IGNOBLE IN- TU AURAIS POURTANT 
[DIVIDU FAIT LA MÊME CHOSE À MA 


À PLACE, J'EN SUIS sÜR. 


SE 


\ 
NW 


LA DISCUSSION S° ENVENIMA 
ET ILS EN VINRENT 
RAPIDEMENT AUX / 7” 
MAINS. dl 


pen NON... ATTENDS ! 
NE FAIS PAS ÇA.. 
ON PEUT S’ AR- 
AN RANGER + 


TROP TARD ! 
ARRRGH ! 


SE RS 
IR 


IS 
RIS 


\ 


NS 


BON SANG ! 
QU' AI-JE FAIT Z 


IL S’ ENFUIT DE L' APPARTEMENT ET LE 
RAYON Z LE SUIVIT, IMPITOYABLE, JUS- 
QU’ À SON ARRIVÉE CHEZ LUI. À CE MO- 
MENT, CURTIS COUPA LE COURANT... 


QUEL MERVEILLEUX JUGE DE LA NATURE 
HUMAINE JE SUIS. UN BON POINT POUR B ! 
IL À AGI EXACTEMENT COMME JE LE 
PRÉVOYAIS. CETTE SÉQUENCE SIGNIFIE 
QU’ IL N'A AUCUNE CHANCE DE 
M' ÉCHAPPER. 


AVEZ-VOUS PRIS UN 
ENREGISTREMENT DE LA 
SCENE Z JE N'AI PAS 

VU FONCTIONNER LA CA- 


DR 


J'AI UTILISÉ CETTE FOIS UN AUTRE 
GENRE DE CAMÉRA. JE L'AI INCORPO- 
RÉE À L'ÉQUIPEMENT LUI-MÊME. UNE 
PRESSION SUR UN BOUTON, ET ELLE 
PHOTOGRAPHIE ET ENREGISTRE TOUT, 
SANS QU’ IL ME SOIT NÉCESSAIRE 

| D'AVOIR RECOURS À L'UN DE VOUS 

POUR CE TRAVAIL. VOYEZ “VOUS, 
DEPUIS QUE NOS RAPPORTS SE SONT 

UN PEU TENDUS, J' ARRIVE DIF- 
FICILEMENT À ME FIER À VOUS 
POUR QUOI QUE CE SOIT. IL VOUS 
SERAIT FACILE DE NE PAS PHO- 
TOGRAPHIER QUELQUE SCÈNE 
IMPORTANTE ET NOUS PER- ñ 
DRIONS UN TAS D'ARGENT. 

JE NE VEUX PAS COURIR 
CE RISQUE. C'EST POUR- 
QUOI LA CAMÉRA EST 
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PUISQUE VOUS N'AVEZ PLUS CONFIANCE 

EN NOUS, POURQUOI NE PAS NOUS LAISSER 
COMPLÉTEMENT EN DEHORS DE CETTE AF- 
FAIRE ET RAMASSER VOUS SEUL TOUT L'’AR 
GENT QUE VOUS EN RETIREREZ Z QUAND 

| NOUS SERONS LIBRES AU DEHORS, NOUS NE 
SOUFFLERONS MOT DE CE QUI SE PASSE 
ICI. EN FAIT, NOUS SOMMES À UN STADE 
OÙ TOUTE CETTE HISTOIRE NOUS PÉGOÜ- 

TE TERRIBLEMENT ! 


POUR CE QUI EST DE GARDER LE SECRET, DICK, J'AI 
TOUTE CONFIANCE EN VOUS. IL FAUDRAIT EN EFFET, JE Ÿ 
PENSE, QUE VOUS SOYEZ VRAIMENT STUPIDE POUR PAR- 
LER DE QUOI QUE CE SOIT, UNE FOIS PARTI D'ICI. MAIS 
JE NE POURRAIS, JE LE CRAINS, ME FIER À MA CHÈRE 
PETITE SŒUR. ELLE SERAIT CAPABLE D' AVOIR BRUSQUE- 
MENT UNE CRISE DE CONSCIENCE ET DE DÉCIDER QUE 
CE QUE JE FAIS N'EST 
PAS ENTIÈREMENT 
CONFORME À LA 
MORALE. 


DANS CET ÉTAT, 
QUE NE POURRAIT- 
ELLE FAIRE 7 ELLE 
N' HÉSITERAIT PAS À 
RENSEIGNER SCOTLAND 
JARD SUR MES AGIS- 
SEMENTS. 


L' IDÉE D'ÊTRE AUSSI IMPLIQUÉE DANS 
UN CAS DE MEURTRE, OU PLUTÔT DE. 
TENTATIVE DE MEURTRE, NE L'ARRÊTE 
RAIT NULLEMENT Si ELLE CROYAIT 
POURSUIVRE UN NOBLE BUT. NON, QUEL- 

{QUE DIFFICILES QUE PUISSENT DEVENIR 
NOS RELATIONS, JE N’ ENTENDS RENDRE 
SA LIBERTE À AUCUN DE VOUS. VOUS 


RESTEREZ ICI AUSSI LONGTEMPS QU’ IL | 
LE FAUDRA. MAIS, BIEN ENTENDU, S'IL | 
VOUS RÉPUGNE DE RECEVOIR L’ ARGENT 
GAGNÉ GRÂCE À MON INVENTION, LIBRE 
rs À VOUS ! JE PUIS 
TROUVER L' EMPLOI 
DE TOUT CE QUI AF- 


FLUERA ! 


MAIS J'AI AUTRE CHOSE À FAIRE 
QUE DE CHERCHER À DÉCHIFFRER 
LES INCOMPRÉHENSIBLES DÉTOURS 
DE VOS ESPRITS. NOUS AVONS MAIN” 
TENANT UNE QUESTION À ÉTUDIER. 

À QUEL CHIFFRE ALLONS-NOUS TAXER 
8 POUR SON CRIME Z RAPPELEZ-VOUS 
QUE C'EN EST UN TRÈS GRAVE, CETTE 
FOIS. UN MEURTRE ! POUR FUIR LES 
CONSÉQUENCES D'UN TEL ACTE, LES 
GENS SONT PRÊTS À DONNER TOUT 

CE QU'ILS POSSÈDENT. 


C'EST BON ! LAISSEZ COURIR, CURT 
PUISQU’ IL NOUS FAUT RESTER PRÈS 
DE VOUS, AUTANT QUE NOS RAPPORTS 
SOIENT AUSSI FACILES QUE POSSIBLE. 
MAIS CROYEZ BIEN QUE NOUS NOUS 
JETTERONS SUR LA PREMIÈRE OCCA- 
SION QUI SE PRÉSENTERA.  prumms 


JE N'AI JAMAIS VU PER- 
SONNE REFUSER À CE POINT 
DE GAGNER DE L' ARGENT 
ALORS QUE C'EST TEL- ff 
LEMENT SIMPLE ! 

VOUS DEVEZ ÊTRE 


NOUS N’AVONS PAS PARCE QUE VOUS ÊTES 
EU À NOUS OCCUPER À TOUJOURS DES ASSOCIES 
DE CETTE AFFAIRE. C| DANS L' ENTREPRISE. S'IL 
POURQUOI NOUS IN- ARRIVAIT QuO'I QUE CE 
CLURE PANS LES S01T À NOTRE ‘! AFFAIRE ‘’ 
BÉNÉFICES Z A ET QU'ELLE SOIT PORTÉE 

A LA CONNAISSANCE DE LA 
POLICE, J' ENTENDS QUE vous 
SOYEZ TOUS DEUX PANS LE BAIN 
AVEC MOI. VOUS AVEZ 
DONC DROIT À UNE PART ( 
SUR TOUT L'ARGENT /Æ\ 
GAGNÉ ! 


QUEL CHIFFRE ALLONS-NOUS FIXER Z 
JE SAIS QUE B A DE SOLIDES POSSIBILITÉS 
FINANCIÈRES, BIEN QU' IL NE SOIT ÉVIDEM 
MENT PAS UN SAMUEL T. WERNHAM. 
CEPENDANT IL PEUT, JE PENSE, 

VERSER DIX MILLE LIVRES, CE 

QUI NOUS FERAIT À CHACUN 

TROIS MILLE LIVRES, ET LE 
MILLIER RESTANT SERAIT VERSE 

DANS LA CAISSE COMMUNE 

POUR LES DÉPENSES FUTURES. 
QU' EST-CE QUE VOUS EN 

DITES 2 


ESS \ 
L 7 SN, 'h 


COMME VOUS VOUPREZ. JE VOUS LAISSERAIS 
VOLONTIERS TOUTE MA PART POUR AVOIR. LA 
POSSIBILITE DE M'EN ALLER. 


_JE NE VEUX PAS RECOMMENCER 
À DISCUTER. C'EST TROIS MILLE 
CHACUN ET, PLUS TÔT J' AGIRAI, 
MIEUX CE SERA. JE VAIS ALLER 
VOIR CE SOIR CE QUE JE PEUX 


a. 
us 


L'IDÉE ME VIENT QUE VOUS POURRIEZ 
TOUS DEUX DÉSIRER VOIR COMMENT SE 
DÉROULENT LES ÉVÉNEMENTS. RIEN NE 
VOUS EN EMPÊCHERAIT MAINTENANT QUE 
VOUS SAVEZ FAIRE FONCTIONNER L' AP- 
PAREIL. MAIS J'AI ÉTABLI UN SYSTE- 
ME DE FERMETURE DE SÛRETÉ QUI REND 
IMPOSSIBLE L'USAGE DE L' APPAREIL 
LORSQU' ON NE CONNAÎT PAS LE TRUC. 
VOUS VOUS DEMANDEZ, JE SUP- 

POSE, POURQUOI J'AI 


RIEN DE CE QUE 
VOUS POUVEZ FAIRE 

NE PEUT PLUS 
NOUS SURPRENDRE 


JE L’' AI FAIT POUR QU’ AUCUN DE 
VOUS NE SOIT BRUSQUEMENT PRIS 
| D’ UN ACCÈS DE NOBLESSE. NOUS 
NOUS EN SOMMES TIRÉS UNE FOIS } 
MAIS CETTE CHANCE POURRAIT 
NE JAMAIS SE REPRÉSENTER. 
CET APPAREIL RESTERA DONC 
FERMÉ TANT 
| QUE JE SERA! 
ABSENT. 


”  PANS CE CAS, POURQUOI 
ÉTABLISSONS-NOUS DES TOURS 
DE VEILLE 7 Si VOUS DEVEZ FER- 
MER L' APPAREIL CHAQUE FOIS QUE 
VOUS N'ÊTES PAS DE GARDE, IL N'Y 
A AUCUN MOTIF POUR QUE CHRISTINE 
ET MOI TRAVAILLIONS ICI. C'EST 
UNE RAISON MAJEURE POUR QUE 
NOUS NOUS EN ALLIONS ! 


JE PARLE SEULEMENT DES INSTANTS CHRISTINE ET DICK SE REGARDÈRENT, 
OU JE NE SERAI PAS DANS LA MAISON. PUIS DICK SE LEVA, SE DIRIGEA VERS 


QUAND JE SUIS ICI, MÊME Si JE ME L' APPAREIL ET DONNA LE COURANT, 


| TROUVE PANS UNE AUTRE PIÈCE EN COMME CURTIS LE LUI AVAIT APPRIS. 
| TRAIN DE DORMIR OU DE ME REPOSER RIEN NE SE PASSA. 
VOUS POURREZ TOUJOURS CRAINDRE 
QUE JE N° ENTRE À N'IMPORTE QUE 
MOMENT ET CETTE IDÉE SERA UN 
FREIN SUFFISANT. 


TE ! CURT, EN AGISSANT AINSI, 
CONTRE SES PROPRES VISÉES, hs ME 
ME SEMBLE. PENDANT QUE CET AP- 
PAREIL EST FERME, JE PARIERAIS 
DIX CONTRE UN QU’ IL Y AURA UN 


TANT QUI PouR- 
RAIT ÊTRE RÉEL 
LEMENT PRO- 


POUR MOI CE QU!’ IL RACONTE 

NE TIENT PAS DEBOUT. S'IL 
CRAIGNAIT TELLEMENT DE NOUS 
LAISSER REPÉRER UN INCIDENT 
QU’ IL CONSIDÉRERAIT COMME 
DANGEREUX, JE NE VOIS PAS 
POURQUOI IL NE FERMERAIT PAS 

L' APPAREIL CHAQUE FOIS 

QU’ IL LAISSE LE LABORATOIRE. 
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JE PENSE QU' IL A UNE AUTRE 
RAISON, LA SEULE SUPPOSITION 
QUE JE PUISSE FAIRE, C'EST 
QU'IL NE VEUT PAS QUE NOUS 
CONNAISSIONS LES TERMES 


EXACTS DES AFFAIRES QU' IL 
TRAITE. 


POUR DIRE LES CHOSES 
NETTEMENT, vous PEN- 
SEZ QUE, DORÉNAVANT, 
IL CHERCHERA À OBTE- 
NIR DES CONDITIONS 
QUI L' AVANTAGENT fi 
N PLUS QUE NOUS Z 


D! APRES CE QUE JE SAIS DE 
CURT, OUI. CELA N'A PAS GRANDE 
IMPORTANCE, D'AILLEURS. MAIS 
TOUTE CETTE HISTOIRE SORDPIDE 
FAIT REGNER ICI UNE TELLE AT- 
MOSPHERE DE MÉFIANCE QUE 
LA VIE NE VAUT PLUS LA PEINE 
. D'ÊTRE VÉCUE. INUTILE 
D' AVOIR DES MILLIERS 


DE LIVRES EN BANQUE V 
ET AUCUN REPOS D'ES- 


12 


Rs AUTTIIT TT 
_. à ÈS 
BAH ! QUELLES QUE SOIENT LES NN 


CIRCONSTANCES, C’EST DE L' ARGENT, 
IL Y AURA AU BOUT DU COMPTE, UNE 
FIN À TOUTE CETTE AVENTURE ET, À 
CE MOMENT, NOUS AURONS DEVANT 
NOUS UNE FORTUNE SUFFISANTE 
POUR JOUIR D' UNE BONNE AISANCE. 
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. JE VAIS AU LIT. JE . 

N' AI AUCUNE ENVIE D’ AT- 

TENDRE CURT POUR ÉCOUTER 
L' HISTOIRE RÉVOLTANTE 
DE SES TRACTATIONS 
AVEC UN MEURTRIER. 
D' AILLEURS JE NE SUIS 
PAS DU TOUT CERTAINE QUE 
JE NE M'EN IRAI PAS AVANT 
LA FIN, QUEL QUE SOIT LE 


NOUS EN DIS- 
CUTERONS DE 
NOUVEAU SI 
LES CHOSES DÉ- 
PASSENT VRAI- 
ENT LES LIMI- 
TES. POUR 
L'INSTANT, 
ALLEZ VOUS 
COUCHER ET 


TOUR INFERNAL QU'IL } REPOSEZ-VOuS 


PUISSE ME JOUER ! 


CURTIS REVINT VERS MINUIT ET DEMI 
ENVIRON ET SON EXPRESSION INDI- 
QUAIT QU’ IL N'ETAIT PAS TRES SATIS- 
FAIT DE LA TOURNURE DES ÉVÉNE- 
MENTS. 


ALORS, VOUS ÊTES 
ARRIVÉ À PERCEVOIR 
LE PRIX DU SANG 7 


JE VAIS RESTER 
POUR VOIR CE QUE À 
VA RACONTER CURT À 

À SON RETOUR. Æà 


VOUS VOULEZ DIRE QU'’IL N’A PAS 
CASQUÉ Z POURQUOI PONC 7 EST-CE 
PARCE QUE VOUS N'AVIEZ PAS EM- 
PORTÉ UN ROULEAU PU FILM Z J'AI 


IREMARQUÉ QUE VOUS N’AVIEZ RIE 


, MOOOMEN 


al 


NON. JE PENSAIS M°EN SERVIR 

DEMAIN COMME PREUVE ET FIXER À 

CE SOIR LES ARRANGEMENTS PRÉ- 
LIMINAIRES, MAIS TOUT S'EST 


1! ARRIVÉ À LA MAI- L'IMBÉCILE, IL S'EST 
SON DE B... ‘! A | TUÉ AVEC SON REVOLVER. 


LE GARAGE EST EN- 
CORE ALLUMÉ, LES 
PHARES AUSSI... 
BIZARRE ! 


Vs 


à 


RE 
LS 


à 
a 
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L 


JE SUIS ALORS SORTI POUR 72 CL 
REGAGNER MA VOITURE. £ 


ZUT ! ILS M'ONT 
VU ENTRER CHEZ 


xs 


KT 


RS 


EN OUTRE, IL EST POSSIBLE QUE, MALGRÉ 
MES GANTS, J'AIE LAISSÉ DE NOMBREUSES 
EMPREINTES À L' INTÉRIEUR DE LA VOITURE 
DE B. LORSQUE JE SUIS ENTRÉ, J'AI 
EN EFFET ENLEVÉ MES GANTS POUR L' EXA* 
MINER. JE NE SAVAIS PAS QU'IL ÉTAIT 
MORT. JE PENSAIS QU’ IL S'ÉTAIT SEU- 
LEMENT EVANOUI. J'AI FAIT TOUT MON 
POSSIBLE POUR EFFACER TOUTES LES 
EMPREINTES, MAIS J'AI BIEN PEUR 
QU’ IL EN SOIT RESTE MALGRÉ TOUT 
QUELQUES-— UNES. 


QUAND JE ME SUIS RENDU COMPTE DE LE VISAGE SÉRIEUX PE DICK SE 
LA SITUATION, J'AI RAPIDEMENT Fi- DÉTENDIT EN UN SOURIRE SOMBRE 
LÉ. ON POURRAIT TRES FACILEMENT QUI, BIENTÔT, SE TRANSFORMA EN 
SUPPOSER QUE J'ÉTAIS ENTRÉ DANS 

CE GARAGE POUR TUER B. ET Si LA 

POLI 

mg 2 ol cn QUE J'AIE JAMAIS ENTENDUE, ET * 
TES, ELLE DÉCOUVRIRA AUSSI QUE JE VOUS NE L'AVEZ CERTES PAS VOLE. 
N! AI JAMAIS AIMÉ B, QUAND JE TRA- ; que 

VAILLAIS AUPRÈS 
DE LUI DANS CETTE 
AFFAIRE DE RA- 
DI0. € 


ll ES 
FESSES 
Lu, EE } % 


Un T0] 
D. = 


VOUS AVEZ EXCITÉ 

CES DEUX HOMMES L'U 

CONTRE L' AUTRE, dise 
L'UNIQUE INTENTION DE 
SOUTIRER DE L'ARGENT À 

L' UN D! EUX. CELUI-CI VOUS 
ÉCHAPPE EN SE SUICIPANT ET 
ON PEUT VOUS ACCUSER D’ AS- 
SASSINAT. C'EST LE MEILLEUR 
EXEMPLE DE TROMPEUR TROMPÉ. 
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CURTIS AVAIT L' ESPRIT VISIBLEMENT 
AILLEURS, $1 LOIN QU’ IL NE FIT NUL- 
LEMENT ATTENTION À L'HILARITÉ DE 


DICK. 


f'PLUS J'Y RÉFLÉCHIS, MOINS JE 
VOIS DE RISQUES D' ÊTRE IMPLIQUÉ DANS 
CETTE AFFAIRE. JE N'AVAIS AUCUN RAP- 
PORT VÉRITABLE AVEC B. IL SERA DONC 
\ PRATIQUEMENT IMPOSSIBLE À LA POLICE 
DE DÉCOUVRIR QUOI QUE CE SOIT. MÊME 
Si ELLE TROUVE DES EMPREINTES, ELLE 
NE POURRA M'EN PRENDRE AUCUNE SANS 


CONTRE MOI, ET IL FAUDRA 
QU' ELLE AIT UNE CERTITUDE 
ABSOLUE POUR EN ARRIVER 


QUANT AUX JEUNES GARCONS QUI BAVARDAIENT 
SOUS LE RÉVERBÈRE, JE NE PENSE PAS QU'ILS 
INTERVIENDRONT. S'ILS LE FAISAIENT D'AIL- À 
LEURS, IL EST PEU VRAISEMBLABLE QUE LA 
POLICE ATTACHE BEAUCOUP D! IMPORTANCE 
À LEUR TÉMOIGNAGE. NON, JE CROIS QUE LA 
SITUATION N’EST PAS CRITIQUE, MAIS C'EST 
BIGREMENT EMBÉTANT D'ÊTRE FRUSTRÉ DE 
L' ARGENT ALORS QUE J' AVAIS TOUT 51 

BIEN ARRANGE Î! 


Re) 


SN\Y/G 
RSA: 


er fe 


Æ 
Æ 


QU' EST DEVENUE LA Y JE N'AI PAS 
LETTRE ANONYME QUE } LA MOINDRE 
VOUS AVIEZ ÉCRITE Z À IDÉE DE CE 
SAVEZ-VOUS Si À L'AŸ QUIL PEUT EN 
DÉTRUITE OU NON ,ET } AVOIR FAIT, MAIS 
LA POLICE PEUT-ELLE/ LORSQU’ ON ÉTU- 
S'EN SAISIRZ A DIERA L' AFFAIRE 
LA POLICE, JE PEN- 
SE SUPPOSERA QUE À EST, 
LE MEURTRIER DE B, CAR 4 
TOUS DEUX 
ÉTAIENT COM- 
PROMIS ET IL 
Y AVAIT PAR: 
DESSUS LE 
A MARCHÉ UN 


‘ 
CHANTA GE. 
“ \ on 


10 


2 
2 


DICK HOCHA LA TÊTE. POUR UNE FOIS 
IL EUT UN ÉCLAIR DE SURPRENANTE 


À VOTRE PLACE JE N'Y 
COMPTERAIS PAS TROP, CURT. LE 
MÉDECIN LÉGAL QUI LES EXAMINERA, 
ÉTABLIRA TOUT DE SUITE QUE LA (| 
MORT DE A EST ANTÉRIEURE À CELLE 
DE B ET QUE LE PREMIER, EN CONSÉ 
QUENCE, N' AURAIT PU TUER LE SE- 
CONP. ON CHERCHERA QUELQU’ UN 
D’ AUTRE. JE SOUHAITÉE QUE CETTE 
LETTRE ANONYME QUE VOUS AVEZ 4 
ÉCRITE NE FOURNIS- 

SE PAS DE PISTE. 
AUTREMENT VOUS 
SERIEZ DANS UNE 
SITUATION BIGRE- 


NE CROYEZ PAS QUE C'EST POUR VOUS QUE 
JE M'INQUIÈTE. C'EST À CHRISTINE ET À MOI 
QUE JE PENSE. JE N'AI PAS OUBLIÉ VOTRE 
DÉCISION DE NOUS ENTRAÎNER DANS TOUT CE 
QUI POURRAIT ARRIVER AU COURS DE CETTE 
AFFAIRE. JE VOUPRAIS SEULEMENT SAVOIR 
S'IL Y À DES CHANCES QUE VOUS VOUS 
TROUVIEZ BRUSQUEMENT EN 

PRISON. 


{ CETTE LETTRE ANONYME À ÉTÉ POSTÉE UN AUTRE INDUSTRIEL SANS 
AU CENTRE DE LONDRES. COMME DES DOUTE Z 
MILLIERS DE GENS AURAIENT PU L' AVOIR NON, PAS UN INDPUS - 

MISE À LA POSTE, IL N°Y À AUCUN TRIEL. RIEN MOINS QUE LA 
MOYEN DE REMONTER JUSQU’ À MOI. SOCIÉTÉ DES FUSÉES ATO- 
NON, JE SUIS SUR QUE RIEN NE PEUT MIQUES. D! APRÈS LES JOUR- 
ME FAIRE INCRIMINER. AUSSI, PUISQUE NAUX ET TOUTES LES INFOR- 
Je AI ÉCHOUE PANS CETTE AFFAIRE OÙ MATIONS QUE J'AI PU DÉ- 
J'ÉTAIS CERTAIN DE RAFLER QUELQUES TERRER CES JOURS-CI, CETTE 
\ MILLIERS DE LIVRES, LE MIEUX EST COMPAGNIE PRÉPARE LE PLAN 
: D’ UNE FUSÉE À DESTINATION 


date, 


CE SERA SANS DOUTE 
LE PREMIER VAISSEAU DE 
J'AI UN PROJET QUI,] ÎL’ ESPACE À ALLER 51 LOIN ET, 
JE PENSE, RAPPORTE-] ÊBIEN ENTENDU, TOUT CE QUI SE 
RAIT RÉELLEMENT... RAPPORTE À CETTE FUSÉE EST 
ET MÊME UN GROS UN SECRET ÉTROITEMENT 
PAQUET ! a GARDÉ. 


JE N'AI GUÈRE BESOIN DE VOUS RÉPÉTER CETTE Ÿ> 

PHRASE 51 SOUVENT ENTENDUE. LE PREMIER HOM-EZZR 
ME QUI ATTEINDRA VÉNUS GOUVERNERA LE MON- AP # 

DE. IL ME SEMBLE DONC QUE Si JE TIRE UN 
FILM DES PLANS ÉTABLIS 
POUR CE VAISSEAU- 
FUSÉE ET DE TOUT pu 
CE QUE JE PEUX Ne. 
TROUVER À CE Su- 
JET, JE POURRAI 
LE PASSER À UNE 
COMPAGNIE ÉTRAN- 
GÈRE ET IL Y AU- 

RA PAS MAL D'AR- 
GENT À RÉCOLTER. 


# 


DU MEURTRE À Ve 
L! ESPIONNAGE ! LE 
PAS EST FACILE. 
VOUS GLISSEZ, 
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JE NE PLAISANTE PAS. JE SAIS Où 
TROUVER LE CONTACT NÉCESSAIRE 
AVEC UNE PUISSANCE ÉTRANGÈRE 
ET JE SUIS CERTAIN AUSSI QUE 
CETTE PUISSANCE ÉTRANGÈRE PAIE- 
RA UNE TRÈS FORTE SOMME. NOM- 

_ BRE D' ESPIONS VOIENT LEURS REN- 

| SÉIGNEMENTS. TRÈS PEU PANES, JE 
LE SAIS, MAIS EN L' OCCURENCE, 
IL NE S'AGIT PAS SEULEMENT 
D'UN FRAGMENT DE DOCUMENTA- 

_ TION. CE SERA LE PLAN COMPLET 
DE CONSTRUCTION D'UN VAISSEAU 
ABSOLUMENT RÉVOLUTIONNAIRE ! 
MAIS J'Y PENSE ! JE POURRAIS 
PEUT-ÊTRE M'EMPARER DE TOUS 
LES RENSEIGNEMENTS NÉCESSAI- 
RES POUR ESSAYER DE CONSTRUIRE } 

MOI-MÊME UNE FUSÉE SEMBLABLE, 


CURTIS SOUPESA UN INSTANT CETTE 
IDÉE PUIS IL HOCHA LA TÊTE... 


TOUT BIEN RÉFLÉCHI, IL Y AURAIT 

BEAUCOUP TROP DE RISQUES. IL EST 
PRÉFÉRABLE QUE JE VENDE LES DO- 
CUMENTS À UNE PUISSANCE ÉTRANGE- 
RE POUR AUGMENTER MON COMPTE EN 
BANQUE. C’EST LA SEULE CHOSE QUI 
M' INTÉRESSE ACTUELLEMENT. 


|] 


ai dé que | 
qu (te WA me 


T MOI, DANS LE 
RPÉGLEMENT z 


NATURELLEMENT. J'AURAI 
fj' AURAI BIENTÔT ASSEZ D' ARGEN BESOIN DE VOTRE AIDE LORS-W 
POUR SUPPORTER LES FRAIS D'A- 4, QUE JE COMMENCERAI LES 
CHAT DES ÉLÉMENTS QUE NÉCESS1-}] CECHERCHES À LA SOCIÉTÉ 
CEE FRE CERSET.., 4 DES FUSÉES ATOMIQUES. 


QUE JE VOUPRAIS VOUS 
POSER. 


‘ALLEZ“Y, MAIS 
QUELLE NE SOIT PAS 
TRÈS COMPLIQUÉE ! 
JE SUIS TROP FA- 
TIGUÉ POUR FAIRE 


| VOILÀ. AVEZ- VOUS DÉLI BÉRÉ- 
MENT DISPOSÉ UN DISJONC- 
TEUR SUR CET APPAREIL 
POUR EMPÊCHER QUE CHRIS- 
TINE ET MOI NE VOYIONS 
LES ARRANGEMENTS FiNAN- 

| CIERS QUE VOUS PRENEZ À 
L' AUTRE BOUT Z 


IL FUT UNE ÉPOQUE OÙ JE 
VOUS APMIRAIS, CURTIS. JE 
PENSAIS QUE VOUS ÉTIEZ EX 
TRÊMEMENT BRILLANT, TANT 
EN SCIENCES QU'EN AFFAIRES. 
JE CROIS ENCORE QUE VOUS 
ÊTES REMARQUABLE EN CE QUI 
CONCERNE LES SCIENCES, 
MAIS LES AFFAIRES QUE VOUS 
ENTREPRENEZ NE SONT QUE 
POURRITURE ! EN RÉALITÉ, 
POUR NE PAS EN DIRE PLUS, 
VOUS N'ÊTES RIEN D’ AU- 
TRE, JE PENSE, QU’ UN 
IGNOBLE DÉMON ! 


CELA RESSEMBLE EXACTE ss” 

MENT À MA CHÈRE PETITE SŒUR ! 

JE PARIE QUE L’'IDÉE VIENT D'ELLE ! 
ET LE PLUS PROÔLE, C'EST QU'ELLE 
À RAISON. LORSQUE VOUS AVEZ AC- 
CEPTÉ UNE SOMME, ON S'EN TIENT 
LA. Si JE PEUX OBTENIR PAVANTA- 
GE QUE LE CHIFFRE FIXE, C'EST 

TANT MIEUX POUR MOI. APRÈS TOUT 
JE SUIS L’ INVENTEUR ET LE PRO- 
PRIÉTAIRE DE CET APPAREIL. 


LES DEUX HOMMES S' AFFRONTÈRENT UN 


MOMENT DU REGARD PUIS DICK SE 
DÉTOURNA. 


_ JE VAIS DORMIR UN PEU. J' AURAIS 

DÙÜ ME FAIRE EXAMINER LE CERVEAU QUAND 
J'AI PRIS LA DÉCISION DE VENIR VIVRE 
ICI POUR ASSURER LA CONTINUITÉ DU 
TRAVAIL. ME VOILA MAINTENANT OBLIGE 
DE VIVRE DANS CETTE ATMOSPHÈRE 
POUR UNE PÉRIODE INDÉFINIE |! CEPEN- 
DANT, PEUT-ÊTRE CETTE PÉRIODE SERA- 
T-ELLE MOINS LONGUE QUE JE LE CRAINS 

| Si LA POLICE DE SCOTLAND YARD EST 


MOITIÉ AUSSI HABILE QU' ON LE SUP- 
POSE. 


IL EST ÉVIDENT QUE LA 
SEANCE DE LA NUIT M’! INCOM- 
BERA ENTIÈREMENT. LE MIEUX 
EST DONC D'EN PROFITER. 


IL SE PRÉPARA UN MÉLANGE 
FORTIFIANT, LE BUT, PUIS 
REVINT À SON FAUTEUIL DE-À 


VANT LE TABLEAU DE COM- 
MANDE. 
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CURTIS OUVRIT LE COURANT, LE RAYON 
Z FINIT PAR SE CONCENTRER SUR LE 
VASTE ESPACE DE CONSTRUCTIONS TRA 


… 


PUES OCCUPÉ PAR LA SOCIÉTÉ DES Fu- | 


SÉES ATOMIQUES. PUIS IL SE POSA SUR 
LE GIGANTESQUE LABORATOIRE QUI 
ÉTAIT DÉJÀ FAMILIER À CURTIS... : 
C’EST ICI, À L' ABRI DES REGARDS 

QUE L' ON CONSTRUIT LE PREMIER 
DES PROJECTILES-FUSÉES DESTINÉS 
AUX VOYAGES PANS LE VIPE. DU 
MOINS, C'EST 

LE PREMIER DES 

PROJECTILES 

BRITANNIQUES. 


IL PASSA PRESQUE UNE 
HEURE À PRENDRE DES 
GROS PLANS, EXTRÊME- 


TILE-FUSÉE. PUIS, TRA- 
VERSANT LES MURS DE 
MÉTAL, IL PHOTOGRAPHIA 
À L'INTÉRIEUR TOUTES 
LES PARTIES DES TABLEAUX 
114DE COMMANDE COMPLIQUES. 


IL NE VOYAIT MÊME PAS OUILEN À 
ÉTAIT ARRIVÉ. PASSER D' UNE NÉGO- 
CIATION AVEC UN DÉBAUCHÉ DÉNUÉ 
DE TOUTE MORALITÉ AU VOL DU PRO 
JET SECRET LE PLUS IMPORTANT DE 
L'HISTOIRE SCIENTIFIQUE BRITAN- 
NIQUE, C'ÉTAIT FAIRE UN PAS Gi- 
GANTESQUE ET TRÈS DANGEREUX. 


L' ÉQUIPE DE NUIT EST TOUTE À 50 
TRAVAIL ET NE SE DOUTE NULLE” 
MENT QU’ UN ŒIL RELEVE ET PHO- 
TOGRAPHIE TOUS LES ÉLÉMENTS ETA 


ENREGISTRE TOUS "> 
LES BRUITS PPT \ fl 
Re 


à CORRE SPON- ER 


C'EST DE L' ESPIONNAGE SUR UNE 

GRANDE ÉCHELLE ! AUCUNE COPIE, \ 
AUCUNE PHOTO QUE POURRAIT VOLER & 
UN AGENT ESPION NE POURRAIT APPOR= 


} TER LA RICHESSE D! INFORMATION ET 


LA PRÉCISION PHOTOGRAPHIQUE 
QUE J' ACCUMULE. 


LORSQUE CURTIS COMPRIT QU' IL CURTIS, EN MANŒUVRANT LE RAYON 
AVAIT RELEVÉ TOUS LES DÉTAILS Z AVEC TOUTE L'HABILETÉ DONT IL 
NÉCESSAIRES SUR LE VAISSEAU- ETAIT CAPABLE, REUSSIT PEU À PEU 
FUSÉE LUI-MÊME, IL DÉPÊCHA LE À OBTENIR UN ENREGISTREMENT COM- 
RAYON Z À TRAVERS LE FOUILLIS PLET DE TOUTES LES SPECIFICATIONS 
DES CONSTRUCTIONS BASSES ET ET TOUS LES DESSINS, EN MEME 
PARVINT AUX SALLES DE DESSIN... TEMPS QUE LE SECRET DU PUISSANT 


- MOTEL ! ... \ 
LÀ AUSSI, LE PERSONNEL DE PRE MA TACHE EST 


NUIT EST AU TRAVAIL ET DES- F: ACHEVÉE. IL EST PRÈS DE QUATRE 
ù SINE LES PLANS HEURES DU MATIN. MA LONGUE STA- 
À K TION ASSISE M'A ANKYLOSE 


# 


4 
#1 
1% 
| 


IL MARCHA À GRANDS PAS, DE LONG EN 

LARGE, POUR RÉTABLIR LA CIRCULATION 

DE SES MEMBRES ENGOURDIS. ENSUITE, 

UNE IDÉE LUI VINT. IL ENLEVA DE LA 

CAMÉRA LES NOMBREUX ROULEAUX DE 

FILM QUI S'Y TROUVAIENT, CHACUN AYANT 
AUTOMATIQUEMENT GLISSÉ EN PLACE 

LORSQUE LE PRÉCÉDENT ARRIVAIT À SA __ ESS 


FIN. NS 
MERVEILLEUX ! IL EST Possia € ti à 
QU' APRES CELA IL NE SOIT PLUS 


BESOIN D'AUTRES RECHERCHES. CE & 
LOT À LUI SEUL VAUT UNE FOR: 41 


Dr = 
RS 2e 
g #5 


IL EMBALLA SOIGNEUSEMENT LES 
FILMS ET EN FIT UN PAQUET QU’ IL 
SCELLA PUIS... 


LE LENDEMAIN, AU DÉJEUNER, IL NE 
FOURNIT AUCUNE EXPLICATION SUR CE 
QU' IL ALLAIT ENTREPRENDRE... 


VOUS POUVEZ FAIRE CE QUI 

VOUS PLAÎT. MOI, JE VAIS 
M' OCCUPER D'UNE AF-"X 
FAIRE IMPORTANTE. < 


ET NATU- 
RELLEMENT 
LA MACHINE 
EST COMPLÈTE 
MENT FERMÉE 
JE SUPPOSE Z 


TANT QUE JE SERAI 
HORS DE LA MAISON, 
OUI. J'AI PÉCIDÉ 
QUE CE SERAIT UNE 
RÈGLE INVARIABLE. 


CETTE SITUA- À ELLE EST PEUT- 
TION EST TOUT} ÊTRE RIDICULE,MA 
À FAIT RIDI- CHÈRE, MAIS LE 
TRAVAIL QUE J'AI 
FAIT CETTE NUIT DOIT 
RAPPORTER UN DIVIDENDE 
TRES ÉLEVÉ. POUR CETTE AF- 
FAIRE SPÉCIALE, VOUS PREN- 
PREZ CE QUE J' AURAI DÉCI- 


VOUS AVEZ PASSÉ LA NUIT 
À VOLER LES SECRETS DE 
1LA SOCIÉTÉ DES FUSÉES 


LES FUSÉES ! JUSTE CIEL ! 
CURT, VOUS NE VOULEZ PAS 
DIRE QUE VOUS... 


LE 
(4 


29 A 


JE VEUX PIRE QUE J'AI PHOTOGRAPHIÉ 
EN DÉTAIL LE PREMIER PROJECTILE-FUSÉE 
SECRET DESTINÉ À L'EXPLORATION DE 
L'ESPACE. J'AI TOUS LES RENSEIGNEMENTS 


1 À ‘ PA, QUI POURRAIENT ÊTRE UTILES AUX INGE - 
p ANNE ÉTRANGERS AINSI QUE DES GROS PLANS 


DES BLEUS ET PESSINS CORRE SPONDANTS. 


DÈS QUE CURTIS EUT QUITTÉ LA MAISON, 
DICK SE LEVA, RÉSOLU, ET REGARPA CHRIS- 
TINE AVEC DÉCISION... ! 


AP 
fn re 
4 (NNV72 “él 


JE NE VEUX PLUS ME LAISSER TRAITER EN 
ENFANT. PUISQUE NOUS SOMMES EM BRINGUÉS 
DANS CETTE HISTOIRE DE RAYON Z ET QUE NOUS 
CONNAISSONS LES ÉNORMES POSSIBILITÉS QU'IL 
OFFRE, JE VEUX PARLER DES BÉNÉFICES QU’ IL 
PEUT APPORTER DANS CETTE AFFAIRE SPÉCIALE, 
IL EST TEMPS QUE NOUS PUISSIONS UTILISER 
CETTE MACHINE POUR NOUS-MÈMES ET QUE 
NOUS TRAVAILLIONS DANS CE BUT. 
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MAINTENANT QU’ IL NOUS A LAISSÉ LE CHAMP LIBRE, 
NOUS AVONS UNE BONNE OCCASION DE VOIR Si NOUS POU- 
VONS LOCALISER LA RAISON QUI EMPÊCHE L' APPAREIL 
3 


MIEUX ENCORE, IL NE SEMBLE PAS QUE NOUS 
ANONS LONGTEMPS À ATTENDRE POUR NOUS 
GT VOIR MIS À LA PORTE DE CETTE MAISON. 
N° | NOUS POURRIONS EMPORTER AVEC NOUS UNE 

mn) CONNAISSANCE PRATIQUE DU FONCTIONNE- 
MENT DE CE RAYON Z. 


ILS SE RENPIRENT AU LABORATOIRE ET D1 
SE MIT IMMEDIATEMENT À ETUDIER EN 
DÉTAIL L/ APPAREIL. CHRISTINE 
FIT CE QU! ELLE PUT POUR 
L'AIDER, MAIS SES CON- 
NAISSANCES SCIENTIFIQUES 
ETAIENT MALHEUREUSE- 
MENT LIMITÉES ET, FINA- 
LEMENT, ELLE SE CONTEN- 
TA DE FAIRE CE QUE LUI 
DEMANDAIT DICK, LAISSANT È 
A CELUI-CI LA TACHE PLUS 
DIFFICILE DE CLASSER LES 


ÉLÉMENTS. 7 TU 
Don 
AT 


AM \ 


si 


nat 
= \\ 


LE SEUL MOYEN DE TROUVER 
QUELQUE CHOSE, C'EST DE DÉ- 
TACHER LE PANNEAU AVANT. 

LE MIEUX EST QUE VOUS FAS- 
SIEZ LE GUET DEVANT LA MAI- 
SON POUR M'AVERTIR IMMÉDIA- 
TEMENT S! VOUS VOYEZ REVE- 


NIR CURT. JE REMETTRAI L JE SAIS FORT BIEN. CE Qui 
PANNEAU EN PLACE 51 JE “ 7 PASSRRAIT SI MON FRÈRE 


118 PEUX. REVENAIT AVANT QUE NOUS 
EUSSIONS TERMINÉ... 
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NÉANMOINS, CHRISTINE 
! SURVEILLA L'ENTRÉE 
DE LA MAISON. DICK 

SE MIT IMMÉDIATEMENT 
AU TRAVAIL SUR LE 
PANNEAU ET, EN DIX 


À L! ENLEVER. 


MAINTENANT, LA TÂCHE N'EST PLUS TRES DIFFI- 
NTCILE. JE NE SUIS NULLEMENT.UN HOMME TRÈS VER- 

SÉ DANS LES SCIENCES, Ni MÊME TRÈS INTELLI- 
GENT, MAIS JE N'AI PAS BEAUCOUP DE PEINE À ME 
RENDRE COMPTE DU PROCÉDÉ QU' A EMPLOYÉ CURT À 
POUR EMPÊCHER LE FONCTIONNEMENT DE LA MA- 
CHINE. LE DISJONCTEUR DU CÂBLE PRINCIPAL À 
ÊTÉ HABILEMENT RELIÉ À UN COMMUTATEUR EX- 

TÉRIEUR. C'EST TRÈS SIMPLE, ET QUANP ONA, 

COMPRIS, LE DISPOSITIF N' EST PLUS GUÈRE 

EFFICACE.... 
fu_A 


ÇA Y EST ! LE DISPOSITIF LE PLUS 
SIMPLE DU MONDE, QUAND ON SAIT 
QUEL COMMUTATEUR IL FAUT POUS- 
SER SUR LE PANNEAU PRINCIPAL ! 

NOUS SERONS VOUS ET MOI, PAR- 
FAITEMENT EN MESURE DE LE RE- 4,26 
METTRE EN MARCHE Si NOUS LE À 


REMETTRE LE PANNEAU EN PLACE 
ÉTAIT UN TRAVAIL SIMPLE QUE DICK 
ACHEVA FACILEMENT SANS QUE CURTI 
EUT DONNÉ SIGNE DE VIE. CELUI-CI 
NE REVINT QUE VERS TE HEURES 
DE L' APRES-MIDI. ë 


CONCLUE. DANS UN 0e OÙ DEUX, JE 
RECEVRAI UN CHÈQUE PU MONTANT CON- 
VENU ET DÉS QUE JE L' AURAI, JE VEIL- 
LERAI À CE QUE VOUS RECEVIEZ ei le 


AINSI, CETTE FOIS, N 
VOUS COUREZ LE RIS- 
QUE DU CHÈQUE Z À 


IL N'y À AUCUN RISQUE PANS CE CAS. 
TOUT SE FERA PAR L' INTERMÉDIAIRE 
D' UNE BANQUE ANGLAISE, D’ UNE MA= 
NIÈRE RÉGULIÈRE, OU, DU MOINS, 
C'EST AINSI QU'APPARAÎTRONT LES 
CHOSES. APRÈS TOUT, JE NE SUIS 
PAS LE SEUL EN ANGLETERRE À 
TRAITER UNE AFFAIRE AVEC L'ÉTRAN- 
GER. DANS UN CAS COMME CELUI-CI 
IL N°Y AVAIT AUCUNE AUTRE FAÇON 
DE MENER LA TRANSACTION. 


«| 


} JAMAIS VOUS N'AVEZ 
COURU DE RISQUES AUSSI 
GRANDS. LA SOCIÉTÉ DES FUSÉES 
ATOMIQUES NE LAISSERA GUÈRE 
LES CHOSES EN L'ÉTAT 
LORSQU' ELLE S’ APERCEVRA QUE 
SES PLANS LES PLUS SECRETS SONT 
120 PASSÉS ENTRE LES MAINS D’ UNE 
PUISSANCE ÉTRANGÈRE ! 


J'EN SUIS PERSUADÉ, MA CHÈRE SŒUR, MAIS, 
DANS CETTE VIE, POUR AVOIR DES CHIFFRES 
ÉLEVÉS, IL FAUT COURIR DE GROS RISQUES. 
APRÈS L'ÉCHEC DE CETTE AFFAIRE 

DE LA NUIT DERNIÈRE, IL ME 

FALLAIT FAIRE QUELQUE CHO- 

SE POUR... HELU ... COMPEN- 2 

SER MES PERTES, Si JE 

PUIS AINSI DIRE. 


J VOTRE ÉCHEC Z LA 
Ÿ NUIT DERNIÈRE Z VOUS VOU- 
LEZ PARLER DE CETTE AFFAI 
RE ENTRE À ET B, COMME 
D VOUS LES NOMMEZ 7 POUR- 
QUOI N'A-T-ELLE PAR MAR- 
CHÉ 7 


COMMENT SE \ ES, TOUTE CETTE HISTOIRE EST TROP 
FAIT-IL,DICK, En SORPIDE. 
QUE VOUS NE RS : > « 


LUI AYEZ EN- RS io IL Y À DES MOMENTS OÙ JE  Y 
CORE RIEN 4 ANDRE PENSE QUE VOUS PASSEZ VOTRE 
TEMPS, TOUS LES DEUX, À CHER- 
CHER CE QUI EST SORDIDE. CE- 
PENDANT, CHRISTINE, IL FAUT 


IL  EXPOSA EN DÉTAIL SES AVENTURES DE LA 
DERNIERE NUIT. À LA FIN DE L' HISTOIRE, CHRIS- 
TINE AVAIT L'AIR ENCORE PLUS ALARMÉE 

QU'AUPARAVANT... 


CELA SIGNIFIE QUE S1 Le C'EST POSSIBLE. | 


L' ENQUÊTE DE POLICE MAIS JE N'AI PAS 
ABOUTIT À SA CONCLU- | L’INTENTION DE M IN- 
SION LOGIQUE, VOUS QUIÉTER AVANT QUE 

POURRIEZ ÊTRE SOUP-AÂACE SOIT RÉELLEMENT 


.… JE M’ OCCUPE MAINTENANT 
DE MENER À SA FIN L'AFFAIRE 
ATOMIQUE . NOUS DISCUTERONS 
ENSUITE LES CONDITIONS DE NO- 
TRE SÉPARATION. JE SERAI TRES | 
CONTENT DE CONTINUER MA CAR- 
RIÈRE SANS LES ÉTERNELS RE- 
GARDS DE BLÂME DE MA CHÈRE 
PETITE SŒUR. 


DE VONS-NOUS COMPRENDRE QUE NOUS N'AVEZ 
PAS L'INTENTION DE CONTINUER À TRAVAILLER 
AVEC LE RAYON Z Z CELA SIGNIFIE-T-IL QUE 
VOUS AVEZ EU POUR L'INSTANT ASSEZ DE 
VICTIMES Z 


JE DOUTE QUE L’ON AIT 
JAMAIS ASSEZ DE VICTIMES. 
MAIS JE RÉPONDRAI OUI À VO- 
TRE QUESTION. JE NE FERAI 
PLUS DE RECHERCHES. ET QUAND 
JE M'Y REMETTRAI, J' ESPÈRE 
QUE JE SERAI SEUL ET QUE VOUS 
SEREZ TOUS DEUX DE L’ AUTRE 
CÔTÉ DES MONTAGNES, BIEN LOIN 
MARIÉS PEUT-ÊTRE, PAUVRES 
DIABLES Î 
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JE PONNERAIS BEAUCOUP POUR 

SAVOIR COMBIEN IL À GAGNÉ DANS 

CETTE AFFAIRE ! JE NE SERAIS 
PAS ÉTONNÉ QUE CELA SE à 
CHIFFRE PAR MILLIONS. 


MILLIONS OÙ PAS, JE M'EN MOQUE. 
PLUS TÔT IL AURA FINI ET NOUS LAISSE- À 
RA PARTIR, MIEUX CE SERA. JE ME DE- 
À MANPE POURQUOI VOUS NE M'AVEZ 
PAS PARLÉ DE CETTE AFFAIRE DE 
LA NUIT DERNIÈRE AVEC À ET B. 


FRS 
>: un Nuit 
IL ÉTAIT INUTILE D' AUGMENTER)|f FR 
VOTRE INQUIÉTUDE EN VOUS = 
FAISANT SAVOIR QU' ON POU- À lue, LA 


MEURTRE QU' IL N'A PAS < 


COMAMIS. 


VAIT ACCUSER CURTIS D'UN j 


QU'IL N'A PAS 
COMMIS ! RÉFLÉ- 
| CHISSEZ, DICK, ET 
VOUS VERREZ QU'IL 
À COMMIS DEUX AS- 
SASSINATS, OÙ PLU- 
TÔT QU’ IL EST COu- 
PABLE D'UN MEURTRE 
ET QU’ IL EST LA 
CAUSE D'UN SUICIDE. 
JE PARLE DE À ET DE 8. 
IL NY A PAS À EN 


SORTIR, BIEN QU’ IL soir} 
MON FRÈRE, IL EST 
POURRI JUSQU’ À 


LA MOELLE. 


LE SEUL ÉVÉNEMENT QUE, MALGRÉ 
TOUTE SON INTELLIGENCE, CURTIS 
DREW N'AVAIT PAS PRÉVU, CE FUT 
|L' ACCIDENT D'UN PAQUEBOT AÉ- 
RIEN QUI S' ÉCRASA DANS LES AL- 
PES MÉRIDIONALES ALORS QUE, À 
PARTI D'UN AÉRODROME LONDO- 


CURTIS NE RÉPONPIT PAS, IL ABAISSA 


LE JOURNAL ET SES YEUX SE FIXERENT | 


UN MOMENT DANS LE VIDE, PUIS IL RE- 
PRIT LE QUOTIPIEN POUR LE RELIRE... 


L! AVION DE LIGNE PARTI DE LONDRES 
POUR LA SIBÉRIE p> rame 
S'EST ÉCRASE 

LA NUIT DER- 

NIÈRE DANS LES À 

ALPES MÉRIDIO- 

NALES... 


...ON PONNE PANS 
CE JOURNAL, LA LISTE 
DES PASSAGERS AU NOM- 
BRE PESQUELS SE TROUVE 
LE DOCTEUR CONRAP AXEL, 
LE PHYSICIEN CÉLÉBRE. AXE 
ÉTAIT L'HOMME À QUI J'A- 
VAIS VENDU LES PLANS PU 
PROJECTILE INTERPLA- 
NÉTAIRE. 


IL N° Y AVAIT RIEN DE 
BIEN NOUVEAU DANS UN 
ACCIDENT D’ AVION DE 
LIGNE, MAIS CELUI-CI 
ENTRAÎNAIT POUR 
CURTIS, D! IMPORTAN- 


[TES CONSÉQUENCES. 


IL PUT LES MESURER 
LORSQUE LE LENDPE- 
MAIN, LES JOURNAUX 
RELATERENT L' ÉVÊÉNE- 


” 


QU’ Y A-T-IL EN-\ 
CORE 7 SCOTLANP | 
YARD À TROUVÉ | 
OTRE PISTE Z OU 

QUOI 7 


C'EST LA SECONDE AFFAIRE QUI 5’ EN 
VA EN FUMÉE. CE QUI EST PIRE, C'EST 
QUE L' ON À TROUVE LA VALISE 
D'AXEL AVEC TOUS LES FILMS QUE 
JE LUI AVAIS REMIS. : 
LES JOURNAUX 
PARLENT DE 1 
1! FILMS D' UNE 
IMPORTANCE 
INTERNATIONA = 
LE ‘ET JE 
SAIS TRES BIEN 
S'A- 


2 


gi 


UN LOURP SILENCE RÉGNA UN MOMENT DANS LA PIÈCE, PUIS... 


BAH ! MÊME Si ON À TROUVÉ LES FILMS, ON NE POURRA 
M' ACCUSER DE RIEN. LE DOCTEUR AXEL SERA ÉVIDEMMENT 
CONSIDÉRÉ COMME UN ESPION ET CE SERA TOUT. C'EST 
AUSSI TOUT POUR L'AFFAIRE TRAITÉE AVEC LUI. LA 
SEULE CHOSE À FAIRE MAINTENANT, C'EST D' ESSAYER 

DE ME METTRE EN CONTACT AVEC UN AUTRE AGENT QUI... 


-f VOUS NE LE POURREZ 
PAS. CES PLANS SONT 
DEVENUS MAINTENANT 
PROPRIÉTÉ COMMUNE 
» DE LA POLICE EURO- 
PÉENNE ET PU par 
LA TEUR AXEL. 6 


CURTIS QUITTA LA PIÈCE À 
GRANDS PAS, DES RIDES AU 
FRONT. LA PORTE SE REFERMA. 


VOILÀ UNE SITUATION BIEN DÉ- 
SAGRÉABLE ! VOTRE FRÈRE EST 
AU BORD DU PRÉCIPICE. S1 JA- 
MAIS IL AVAIT DES ENNUIS,NOUS 
N' AURIONS QU' À DÉTRUIRE CET 
APPAREIL ET COUVRIR SA FUITE. } 


C'EST DIABOLIQUE ! CELA NE PEUT ÊTRE Vie 
QUE DIABOLIQUE ! JE VAIS FAIRE LE MORT ee 
AUSSI LONGTEMPS QUE POSSIBLE POUR ( 
VOIR LA TOURNURE DES ÉVÉNEMENTS. JE 


NE PENSE TOUJOURS PAS QU!’ ON PUISSE 
TROUVER DANS CES DOCUMENTS UN RAP- , 
PORT AVEC MOI. LORSQUE L' EFFERVESCEN“ 
CE SE SERA UN PEU CALMÉE, NOUS CHER- 
CHERONS UNE VICTIME INTÉRESSANTE. JE 
CROYAIS TOUCHER SUFFISAMMENT CETTE Ÿ, 
FOIS POUR ÊTRE EN MESURE DE TOUT Li- 
QUIDER. MAINTENANT, IL NOUS FAUT, SEM- 
BLE-T-IL REPARTIR À ZÉRO. J'IMAGINE. 

QUE VOUS ÊTES TOUS LES DEUX, EXTRÉ- 
MEMENT HEUREUX. 


! LE SEUL POINT QUI 
NOUS INQUIÈTE, C'EST CELUI QUI 
NOUS HANTE PEPUIS LE DÉBUT,C' EST 
À DIRE QUE Si VOUS PÉGRINGOLEZ 
DANS LE CHAOS ET LA RUINE, NOUS 
SUBIRONS LE MÊME SORT. 


LA SITUATION,C'EST 
QUE LES GENS DE L'A- 
ATOMIQUE NE PEUVENT SA- 
AVOIR COMMENT CES PLANS 
ONT ÉTÉ DÉROBES, 


TE MAIS, NATURELLEMENT, DES QUE LA 
NOUVELLE PARVINT AU BUREAU M.1,5 
DE SCOTLANP YARD, DE NOMBREUSES 
DÉMARCHES FURENT DÉCLENCHÉES 
DANS LES COULISSES. LA SOCIÉTÉ DES 
FUSÉES ATOMIQUES FUT SOUMISE À 
UNE PERQUISITION MINUTIEUSE, MAIS, 


L! INTERROGATOIRE TRÈS POUSSÉ DES 
EMPLOYÉS NE DONNA NON PLUS AUCUN 


RÉSULTAT. 


ON NE PEUT SOUP- 
ÇONNER AUCUN D'EUX. 
C'EST L'UN DES PRO- 
BLÈMES LES PLUS DÉCON- 

CERTANTS, MALGRÉ TOU- 
| TES LES RESSOURCES MIi- 4 
SES EN ŒUVRE PAR LE AÆË 

M.1.5, QUE CELUI-CI 
AIT JAMAIS EU À RÉSOUDRE. 


CETTE REMARQUE ÉTAIT CERTES, EXAC-Ù 


ON NE TROUVA PAS LE MOINPRE INDICE 


TECHNIQUEMENT, CURTIS DREW AU- 
RAIT ÉTÉ EN SÉCURITÉ Si UN CERTAIN 
SAMUEL T. WERNHAM N'AVAIT ÉTÉ 
EXTRÈMEMENT ATTENTIF À CET ÉTON- 
NANT PROBLÈME. IL AVAIT DE BON- 
NES RAISONS DE S'Y INTÉRESSER, 
CAR IL ÉTAIT L'UN DES DIRECTEURS 
DE LA SOCIÉTÉ ELLE-MÈME PANS LA- 
QUELLE, EN CONSÉQUENCE, IL AVAIT 
ENGAGÉ DE GROS CAPITAUX. APRÈS 
LES ENQUÊTES DU M.I. 5, IL RÉUNIT 


‘EN CONFERENCE SES CO-DIRECTEURS. 


MESSIEURS, NOTRE FUSÉE ATOMI- 
QUE A ÊTE, JE CROIS, LA PROIE 
D! UN SAVANT EXTRÉMEMENT HABI- 
LE, QUI SAIT COMMENT TRAVERSER, 
CIENTIFIQUEMENT, LES PORTES 
FERMÉES ET LES MURS 


_ OUI MAIS J'AI DER- 
NIÈREMENT ,; EU UNE PE-2 
TITE AVENTURE ET J'ÉTAIS 
MABSOLUMENT SURS QUE SEULS 
MMA PARTENAIRE ET MOI ETIONS 
AU COURANT. VOUS COMPRENEZ 7 


LES HOMMES ASSEMBLÉS ACQUIESCÈRENT DE LA 
TÊTE ET SE REGARDÉRENT L' UN L'AUTRE D'UN 
AIR ENTENDU. 
IMAGINEZ DONC MA SURPRISE 
LORSQUE, LE LENDEMAIN DE MON ESCAPADE 
JE REÇUS LA VISITE D'UN HOMME QUI SE PRÉ- Es. re 4 
SENTA SOUS LE NOM D’HENRI BRIXTON. POUR = 2/7, 
PRIX DE SON SILENCE, JE PUS LUI VERSER LA 
Î SOMME DE VINGT ET UN MILLE LIVRES. IL ME 
REMIT EN ÉCHANGE UN FILM ET UN NÉGATIF 
SONORES SUR LESQUELS ÉTAIT ENREGISTRÉE 
D! UN BOUT À L'AUTRE, L' ESCAPADE PONT JE 
VOUS AI PARLÉ. NE VOUS SEMBLE-T-IL PAS, 


ENTRE MON AVENTURE ET CETTE AFFAIRE 


DE GÉNÉRATEUR ATOMIQUE Z 


UN SILENCE PLEIN DE GRAVITÉ SUIVIT. 
PERSONNE NE DISCUTA L' HYPOTHÈSE 
EXPOSÉE PAR SAMUEL T. WERNHAM, 
NON POINT PARCE QU! IL ÉTAIT SAMUEL 
T. MAIS PARCE QUE L’ IDÉE QU’ IL 
AVAIT ÉMISE ÉTAIT, BIEN QUE FANTAS- 
TIQUE, LA SEULE QUI PARÜT LOGIQUE. 


ALORS, QUE CONSEILLEZ- 
VOUS 2 AVEZ-VOUS EN- 
TENDU PARLER DEPUIS VO- } 
TRE... AVENTURE, DE CE 
BRIXTON Z 


UNE AUTRE QUESTION SE PRÉSENTE 
QUI EST PEUT-ÊTRE LIÉE AUX PRÈÉ- 
CÉDENTES, C'EST LE CAS ANORMAL 
DE LA FEMME WALKER. EN EFFET, 
[DEUX CRIMINELS QUI PRÉPARAIENT 
À VOIX BASSE LE MEURTRE D’ UNE 
FEMME ONT SOTTEMENT DONNÉ SON 
NOM ET SON ADRESSE ET LEUR CON- 
VERSATION À ÉTÉ ENTENPUE PAR 
QUELQU’ UN QUI ÉTAIT ABSOLUMENT, 
INVISIBLE. 


JAMAIS. J'AI MÊME 
ESSAYÉ DE LE FAIRE 
SUIVRE, MAIS TOUT 
À FAIT INUTILE - 


NOUS DEVRIONS, JE CE NE SERAIT PAS AVEC MON 
CROIS, INFORMER CONSENTEMENT. Si J’INFORME 
SCOTLAND YARD... SCOTLAND YARD, IL FERA UNE 
ENQUÊTE SUR MOI AFIN DE DÉ- 
COUVRIR LA RAISON POUR LAQUEL-“} 
LE BRIXTON M'A FAIT CHANTERZ 
EN OUTRE, NE VOYEZ-VOUS PAS 
QUE, Si NOUS POUVIONS 
METTRE LA MAIN SUR UNE 
INVENTION DE CE GENRE, 
NOTRE PUISSANCE N° AU- 


D'AILLEURS DE FAI- 
RE CE MARCHÉ AVEC 
BRIXTON. MAIS C'EST 
UN HOMME AVISÉ. JE 
N' AI PU LE DÉCIDER. 
J'ÉTAIS SÛR, ET IL L’'A 
EN SOMME RECONNU, 
QU’ IL POSSÉPAIT UN MYS- 
ATÉRIEUX ŒIL SCIENTIFI- 
A QUE COMME ON N'EN À 


JAMAIS VU JUSQU! À 
\ PRÉSENT... 


= 

NON, JE ME PROPOSE, D' ACCORD AVECT= 
VOUS, BIEN ENTENPU, DE METTRE PLU- 
SIEURS DE MES HOMMES À L' ÉTUDE DE 
CETTE QUESTION ET D'UTILISER MON 
GROUPE DE JOURNAUX POUR PROCÉDER 
À UNE AUTRE ENQUÊTE. JE VAIS DPÉCRI- 
RE LA SILHOUETTE DE BRIXTON À UN 
ARTISTE HABILE QUI EN DESSINERA UN 
PORTRAIT. JE FERAI PARAÎTRE CE 
PORTRAIT DANS MES 

JOURNAUX AVEC LA 

| QUESTION. '"'CONNAIS= 

SEZ"VOUS CET 

À, HOMME 2 !! < 


À VOTRE AVIS, D’ UNE 
CAMPAGNE COMME 


nue PAS QUE JE SuiS PRO- 
PRIÉTAIRE DU JOUR- ne. 
NAL. IL SENTIRA SANS LV 
DOUTE QUE LE FILET 
SE RESSERRE AUTOUR 


ET À MOINS 
QUE JE S01S EN- 
TIÈREMENT IGNO- 
RANT DE TOUTE 
PSNCHOLOGIE, IL ES- 
SAIERA D' ENTRER EN 
CONTACT AVEC MOI,AVANT 
QU’ IL SOIT TROP TARP, 
DANS L' ESPOIR QUE JE POUR- 
RAIS LUI ACHETER SON IN” 
VENTION POUR LE PRIX QUE 
!AVAIS D'ABORD FIXÉ. 


PAR CE MOYEN, IL DÉTOURNERAIT AUTOMATI 
QUEMENT LE PANGER SUR MA TÊTE, OU DU 
MOINS C'EST CE QU' IL PENSERAIT. J’ OB- 
TIENDRAI L' APPAREIL QUE JE DÉSIRE ET JE 
LE LAISSERAI DE CÔTÉ ASSEZ LONGTEMPS 


BLIE. NOUS POURRONS 
L'UTILISER PLUS TARD 4 
EN VUE DE NOTRE 

AVANTAGE PERSON- 
NEL. EN TOUT CAS, 
JE SUIS CERTAIN 

QUE CELA VAUT LA 
PEINE D'ESSAYER 

ET JE PENSE QU' HEN- 
DERSON EST LE MIEUX 
QUALIFIÉ POUR CE TRA- 


SAMUEL T. WERNHAM SAVAIT FORT BIEN QUE LES DIREC 
TEURS APPROUVERAIENT SON PLAN. EN CONSÉQUENCE, 
HENDERSON FUT IMMÉDIATEMENT MIS AU COURANT 

DE TOUS LES DÉTAILS. C'’ ETAIT UN HOMME À 

LA VOIX DOUCE AVEC UNE VOLONTÉ DE FER. 

IL AVAIT DÉJÀ RÉSOLU POUR SAMUEL T. DE 

NOMBREUX CAS TRÈS DIFFICILES ET IL ÉTAI 
ABSOLUMENT CERTAIN DE POUVOIR VENIR À 


{ D Ne ( 


} Er — 
|, 


3 


IT D 


JE POURRAIS MÊME =. OUI, C'EST UN RAISONNE- 
pormmmern” MENT TOUT À FAIT LOGIQUE, 


SIEUR. NE POURRAIS-JE S1- HENDERSON. D' ACCORP, ALLEZ- 


ETRE TENTÉ DE FAIRE DES 

DÉMARCHES POUR ESSAYER 

DE SE METTRE EN RAPPORT 
AVEC MOI 7 


HENDERSON, QUI AVAIT DES LETTRES | À LA SUITE DE CETTE INTERROGATION 
ET QUI N'ÉTAIT PAS SOT, SE MIT IM- VIGOUREUSE. PLUSIEURS COLONNES 
MÉDIATEMENT À L' ŒUVRE. LE LEN- ÉTUDIAIENT LA POSSIBILITÉ QUE LES 
DEMAIN MATIN, TOUS LES JOURNAUX ENDROITS LES PLUS SECRETS FUS- 
DE SAMUEL T. WERNHAM PARURENT SENT VIOLES PAR UN !’ ŒIiL-OREILLE” 
AVEC DES TITRES SIMILAIRES... SUPER-SCIENTIFIQUE. À L' APPUI DE 
CETTE HYPOTHÈSE, L'ARTICLE MEN- 
TIONNAIT LE MYSTÈRE DU SECRET 
ATOMIQUE, LE CAS WALKER, L'EXEM- 
PLE SPÉCIAL D‘ UN FINANCIER CONNU 
DONT L' IDENTITÉ N'ÉTAIT PAS DÉ- 
VOILÉE, QUI AVAIT ÉTÉ 
SOUMIS À UN CHAN- d 


LE TÂCHEZ QUE CETTE CAMPAGNE 


GNER CES ARTICLES DE MON co Y. VOUS AVEZ CARTE BLANCHE 

PROPRE NOM, HENDERSON Z POUR AGIR EXACTEMENT COM- 

HENRI BRIXTON SERAIT PEUT- ME, VOUS LE JUGEZ BON. ET 
DE PRESSE FASSE DU BRUIT. 


CE MICHAEL HENDERSON EST TOM- 
BÉ JUSTE. CELA NE SIGNIFIE PAS QUE 
JE DOIVE ME LAISSER EMPORTER PAR 
LA PANIQUE. JE RESTERAI TRANQUIL= 
LE, POUR ATTENDRE ET VOIR VENIR 
LES ÉVÉNEMENTS, RAPPELEZ-VOUS 
QUE J'AI PRESQUE CONSTAMMENT 
MAINTENU LE RAYON Z SUR SCOT- 
LAND YARD ET CE SONT LES SEULS 
QUI M’ INQUIETENT... 


INTÉRESSÉS PAR CETTE HISTOIRE ET, 
AUTANT QUE JE PUISSE EN JUGER, 
ILS N' ONT AUCUNE RAISON DE L' ÊTRE. 
JE VAIS SIMPLEMENT ME TENIR COI 
ET SURVEILLER LES DÉMARCHES 

DE SCOTLAND YARD. VOUS DEUX, 
VOUS POURREZ FAIRE CE QUI VOUS 
PLAÎT, À CONPITION QUE VOUS 
N'AYEZ PAS L'IDÉE DE VOUS 

ENFUIR. À LA MOINDRE 

TENTATIVE DE CE GENRE, 

VOUS SAVEZ, SURTOUT 

VOUS, CHRISTINE, CE 

QUI VOUS ARRIVERA. 


% 
JUSQU’ ICI ILS NE SONT PAS pu TOUT ie 7 


+. VOUS AVEZ INTÉRET NS 
AUTANT QUE MOI, À GARDER \4 
LE SILENCE. TACHEZ DE 

VOUS COMPORTER COMME 


IL LE FAUT ET TOUT 
FINIRA BIEN. 


SCOTLAND YARD, CEPENDANT, S! INTÉRESSAIT JE SERAIS HEUREUX QUE 
BEAUCOUP PLUS À L'AFFAIRE QUE L'IMAGINAIT VOUS ME PRÉVENIEZ DÉS 
CURTIS. AU MÊME MOMENT OÙ CURTIS 5! A- QUE VOUS AUREZ QUELQUE 
DRESSAIT À CHRISTINE ET À DICK, L' INSPEC- RENSEIGNEMENT PARTICULIER 
TEUR HALLIDAY, LUI, AVAIT UNE ENTREVUE CONCERNANT. CETTE FANTASTI- 
AVEC LE DIRECTEUR DU SYNDICAT DE PRESSE | QUE HYPOTHÈSE ENVISAGÉE 
WERNHAM . > PAR VOTRE CORRESPONDANT 
è É HENDERSON. JE NE M'ATTENDS 
«y GUÈRE À CE QUE 
VOUS OBTENIEZ 
UNE RÉACTION, 
MAIS S'IL S'EN 
PRÉSENTAIT UNE, 
ELLE INTÉRES- 
SERAIT LA 
POLICE. 


LL 
| aq] 


Er 
Lies. 


42e 
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VOUS PENSEZ QU’ IL POURRAIT LE FINANCIER NE NOUS 
YŸ AVOIR UN LIEN ENTRÉE LE SECRET ) INTÉRESSE PAS, CAR 
ATOMIQUE, LE CAS WALKER, ET CE / IL N'ENTRE PAS PANS 
FINANCIER QUI PARAÎT AVOIR EU L'ORBITE SPÉCIALE  * 
DES ENNUIS 7 yum DE NOTRE MÉTIER. MAIS 
NATURELLEMENT, SCOT- 
LAND YARD ET LE M.1.5 
ONT_ PES RAPPORTS EX- 
TRÉMEMENT ÉTROITS. 


LA QUESTION DU SE” Ÿ 
CRET ATOMIQUE ET CELLE 
D'ANNIE WALKER SONT 
LIÉES À UN DISPOSITIF 
SCIENTIFIQUE PONT LA 
PORTÉE EST BEAUCOUP 
PLUS GRANDE QUE CEL- 


IN LE D'UN ŒIL Où D'UNE 
D OREILLE HUMAINE. dl 


DE TOUTE FAÇON, PRÉVENEZ-MOI 
DÉS QUE VOUS AUREZ UN RENSEI- NDS 
GNEMENT ET NOUS FERONS LE % Len 


rs 


MA SEULE POLITI- 
ÎQUE CONSISTE À PIS- 
PENSER LES NOUVEL- 
LES ET À ME TENIR 
DU BON CÔTÉ DE LA 
BARRIÈRE... 


POUR L' INSTANT, CEPENDANT, LA CAMPAGNE TOMBAIT À PLAT. CURTIS DREW 
ÉTAIT RÉSOLU À NE FAIRE AUCUNE PDÉMARCHE ET CHRISTINE ET DICK N' OSAIENT 
BOUGER. LES JOURS S' ÉCOULERENT AINSI. CURTIS SURVEILLAIT TOUJOURS LES 


CEPENPANT, L' INSPECTEUR 
HALLIDAY NE MENTIONNAIT 
JAMAIS RIEN DE SES OPi- 


NIONS PERSONNELLES LORS-E 


QU'IL SE TROUVAIT DANS 
SON QUARTIER GÉNÉRAL 
OFFICIEL. 


JE GLANERAI 4 
PEUT-ÊTRE UN 
RENSEIGNEMENT 
QUI ME METTRA 
SUR LA VOIE DE 
CE Qui SE 
PRÉPARE... 


k 


JE NE PEUX ADMETTRE DEVANT MON SERGENT 
QUE JE SUIS OBLIGÉ DE M' APPUYER SUR LA 
COLLABORATION D'UN GROUPE DE JOURNAUX 
POUR ACHEVER DE RÉSOUPRE UN CAS DÉ- 
ROUTANT... MA HAUTE RÉPUTATION EN SE- 
RAIT TERNIE. JE ME CONTENTE DE 
JOUER LE JEU ‘’ ATTENDRE ET 
VOIR VENIR !! AVEC L'ES- 
POIR QUE TÔT Ou TARD 
QUELQUE CHOSE SE 
PROPUIRA. 


MICHAEL HENDERSON, CEPENDANT, 
CONTINUAIT LA PUBLICATION DE SA 
SÉRIE D'ARTICLES ET ATTENDAIT 
QU'ILS EUSSENT UN RÉSULTAT... 


COMME JE NE PEUX CONTINUER À 
CITER LES MÊMES TROIS CAS CONTI- 
NUELLEMENT, IL ME FAUT ME REJE- 
TER SUR DES HYPOTHÈSES SCIENTIFI- 
QUES ET PÊCHER PANS LE PASSÉ DES d—— 
CAS MYSTÉRIEUX. MES ARTICLES,EN 
CONSÉQUENCE, COMMENCENT À NE 
PLUS EXCITER L' INTÉRÊT DU PU- 

BLIC. JE NE SAIS PLUS QUOI 


CURTIS DREW, PENDANT CE TEMPS, ÉTAIT TRANQUILLEMENT 
ASSIS CHEZ LUI ET SURVEILLAIT SCOTLAND YARD. POUR- 
TANT, MÊME SUR LUI, LA TENSION FINIT PAR SE FAIRE 
SENTIR. PAS UN INSTANT, IL N' EUT L'IDÉE QUE SAMUEL 
T. WERNHAM POUVAIT ÊTRE À L'ORIGINE DE LA CAM- 
PAGNE DE PRESSE. APRÈS DIX JOURS ENVIRON DE 
GUET ASSIDU, VOYANT QUE RIEN NE SEMBLAIT 
MENACER SA SÉCURITÉ, IL FINIT PAR ABAN- 
= DONNER SA SURVEIL- 
LANCE. UN SOIR... 


DRE UN PEU 
D! EXERCICE. 
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MOI QUE NOUS DEVRIONS 
TRAVAILLER ENCORE 
LEZ UN PEU À AUGMENTER 
ur Un (= | NOTRE BAGAGE DE 
a CONNAISSANCES AU 
pu 7 SUJET PU RAYON ZZ 


V2 = PENSEZ-VOUS COMME 
PRE 


h À, 
É À l ge 
CERTAINEMENT. L' OCCASION EST 
EXCELLENTE POUR PRÉCISER QUELQUES 


PAS SÛRS. EN OUTRE, APRÈS CE LONG IN- 
TERVALLE, JE MEURS D'ENVIE DE METTRE 
EN MARCHE LE RAYON POUR VOIR S'IL 

N'Y À RIEN D! INTÉRESSANT À RELEVER. 

Y À EN CET ŒIL UN TEL POUVOIR DE FRS 
CINATION QU’ IL VOUS MANQUE TERRIBLE- 
MENT LORSQU' ON EN À ÉTÉ PRIVÉ UNE 

C'EST VRAI. OU DEUX SEMAINES. 


ALLONS-Y . 


ILS SE MIRENT DONC IMMÉDIATEMEN 


ILS QUITTÈRENT TOUT DE SUITE LE SA- AU TRAVAIL. CE FUT EN RÉALITÉ DICK 


LON ET SE HÂTERENT DE SE RENPRE AU QUI S'EN OCCUPA. CHRISTINE, ELLE, 


PAORATOIRE. Nous N'AURONS PEUT-| | ENVOYA LE MYSTÉRIEUX RAYON PANS 
ÊTRE PAS BEAUCOUP DE TEMPS CAR | | LA CAMPAGNE OBSCURE. POUSSÉE 
NOUS NE SAVONS PAS PU TOUT À QUEL | | PAR SA PASSION, ELLE BALAYA LES 

MOMENT CUR- CITÉS LES UNES APRÈS LES AUTRES. 
TIS REVIEN- AU MOMENT OÙ ELLE ALLAIT FERMER 
LE COURANT, ELLE S° ARRETA SOU- 
PAIN ET MAINTINT LE RAYON Z SUR 
UN POINT OÙ SEMBLAIT SE DRESSER 
UN VASTE IMMEUBLE ISOLÉ... 


CETTE CONSTRUCTION Ÿ= 
QUI SEMBLE ÊTRE UN 
HÔPITAL OÙ UNE INS- 

{ TITUTION SE TROUVE 
À L' INTÉRIEUR D’ UN 


CHRISTINE CONSULTA LA CARTE EN RE- 
LIEF QUI, PAR UN SYSTÈME DE NUMÉRO 
TAGE, DONNAIT L'EMPLACEMENT EXACT 
RECHERCHÉ, LORSQU' ON AVAIT PRIS 

LA Cu DE LA POSITION DU RAYON Z. 


DICK ! VITE ! LE FEU { D'APRÈS 
L'ASPECT DE L'IM- | 
MEUBLE, IL YA LÀ À 
UNE ESPÈCE D! INS- 
TITUTION ET PERSON- 
NE N°'A VU QUE LE 
SOUS-SOL EST PRESQUE EN 
NFLAMMES. PANS QUELLE RE- 
/ GION EST-CE Z QU'EST-CE 
QUE C'EST QUE CETTE 
CONSTRUCTION 7 


PENSEZ-VOUS 


QUE CE SOIT 7 ) 


RE. 
fC! EST DANS UN EN* N 4 
PROIT QUI S' APPELLE * 
WOADBRIDGE, PANS LE LR. 


SUFFOLK. ENVIRON À 
QUATRE-VINGTS MILES. 
L! ENNUI,C'EST QUE JE 
NE SAIS QUI HABITE LA 
NI DE QUELLE INSTITU- 
f TION IL S'AGIT, JE NE 


NON, MAIS VOUS POUVEZ TÉ- 
LÉPHONER AUX POMPIERS OÙ À 
LA POLICE PU DISTRICT. . 


CHRISTINE BONPIT AU TÉLÉPHONE, 
ARRACHA L' ÉCOUTEUR ET, SUR LE 
CADRAN, PÉPLAÇA LE # O "... 


QUEL NUMÉRO Z 


JE NE LE CONNAIS PAS. 
MAIS METTEZ-MOI EN COM- 
MUNICATION AVEC LA POLI- 
CE OÙ LA BRIGADE DE POM- 
PIERS DE WOAPBRIDGE, 
SUFFOLK. TOUT DE SUITE 
JE VOUS PRIE, C'EST 
TRÈS URGENT. UN 
CAS D! INCENPIE. 
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INCENDIE 2... WOADBRIDGE, 
BRIGADE DES POMPIERS OU POSTE 
DE POLICE. VOTRE NUMÉRO, 
S'IL VOUS PLAÎT Z 


se 


ELLE AVAIT 51 NATURELLEMENT DON- 
NÉ SON NUMÉRO QU'ELLE N'AVAIT PAS 
EU LE TEMPS DE RÉFLÉCHIR ET DE 

S'APERCEVOIR DE SON IMPRUPENCE. 


} ALLO ! Qui 
DEST À L'APPA- 
REIL, JE VOUS 


RIVERBEND 
h 460 ! 


Ÿ MON NOM N'A PAS D’ IMPORTANCE, 
MAIS IL YŸ À UN TRÈS GRAND ÉTABLIS 
SEMENT, QUELQUE PART DANS VOTRE 
DISTRICT, QUI EST EN TRAIN DE PREN- 
DRE FEU. VOUS FERIEZ BIEN D'EN 
INFORMER IMMÉDIATEMENT LES 

POMPIERS, PEUT-ÊTRE POURREZ- 
VOUS SAUVER LES GENS DE 

L'ÉTABLISSEMENT. 


AH | C'EST SANS Ÿ 
DOUTE LE FOYER PES 
VIEUX RETRAITÉS. 
D' OÙ TÉLÉPHONEZ- 
VOUS S'IL VOUS 


AUCUNE IMPORTANCE. 
OCCUPEZ-VOUS-EN RAPI- 
DEMENT ET, CROYEZ- 
MOI, CE N'EST PAS 

UNE FAUSSE ALERTE. 


7537 


L'IELLL À à 


OUI, JE SAIS CE QUI VOUS ENNUIE. 
VOUS AVEZ PONNÉ LE NUMÉRO DU TÉ- 
LÉPHONE. MAIS IL EST TROP TARD 
MAINTENANT. NOUS NE POUVONS 
QU’ ATTENDRE POUR VOIR CE QUI 
VA SE PASSER. 


QUI LUI PARAISSAIT CHARGÉE DE DYNAMITE. 


ELLE SE TROUVAIT DANS UNE SITUATION 


À WOADBRIDGE, UN SER- 
GENT DE POLICE QUEL- 
QUE PEU ÉBAHI, SE GRAT- 
TAIT LA TÊTE. NÉAN- 

| MOINS, IL NE PERDIT PAS 
DE TEMPS ET LANÇA UN 

| APPEL À LA BRIGADE 
DES POMPIERS. CETTE 
PROMPTE ACTION, À LA 

| SUITE DE L' AVERTISSE- 


SUFFISANTE POUR MAT- 
TRISER L' INCENPIE 
AVANT QU' IL N'EM- 
BRASÂT L' IMMENSE 
ÉDIFICE ABRITANT 

DE VIEUX PENSION- 
NES. y, 4 


MAIS AUX PREMIÈRES HEURES DU MA 


TIN, QUAND LE DANGER EUT DISPARU 
ET QUE L’' INCENDIE EUT ÉTÉ COMPLÉ 
TEMENT ÉTEINT, LE SERGENT DE PO- 
LICE RETROUVA SA PERPLEXITÉ... 


CE QUE JE NE COMPRENDS PAS PANS\ 
CE COUP DE TÉLÉPHONE, C'EST QUE 
LA FEMME AIT DIT, !‘ QUELQUE PART 
DANS VOTRE DISTRICT, IL Y À UNE 
CONSTRUCTION ‘! . JE ME DEMANDE 
CE QU'ELLE ENTENDAIT PAR LÀ. JE 
VEUX PIRE: POURQUOI PANS MON PIS- 
ÉTAIT TOUT AUTANT PANS 


JE LE SUPPOSE. 

MAIS JE NE CROIS 

PAS QUE CELA AIT DE 

L' IMPORTANCE, DES L'INS- 
TANT QUE NOUS AVONS ÉTEINT 
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LE SERGENT, CEPENDANT, CROYAIT À LA VALEUR DE LA 


RÉFLEXION MÊME 


LORSQUE SES EFFORTS, COMME EN 


CETTE CIRCONSTANCE, NE LE MENAIENT PAS TRÈS LOIN. 


IL SEMBLE QUE CETTE FEMME SE 
TROUVAIT LOIN QUAND ELLE À LANCÉ 
L'AVERTISSEMENT.JE PENSAIS QU'ELLE 
AVAIT PU, D'UN AÉROPLANE, VOIR L'IN- 
CENDIE MAIS, DANS CE CAS, IL NE LUI 
AURAIT PAS ÉTÉ POSSIBLE DE TÉLÉPHO- 


NER. Si ELLE ÉTAIT SUR TERRE, COMMENT 


DIABLE POUVAIT-ELLE VOIR LE FEU Z ET 
POURQUOI A-T-ELLE TÉLÉPHONÉ D'ABORD 
À LA POLICE ET NON À LA BRIGADE PES 
POMPIERS, SI ELLE SE TROUVE DANS 

LE MÈNME DISTRICT Z 


ALORS, COMMENT DIABLE EST-ELLE 
ARRIVÉ À VOIR L’ INCENDIE DE CETTE 
MAISON DE RETRAITÉS Z IL Y À LÀ 
UN POINT QUE JE NE SAISIS PAS. IL 
EST TEMPS, JE PENSE, D' EN INFOR- 
MER QUELQU’ UN D'AUTRE. 


IL N'Y À QU'UNE 
RÉPONSE, C'EST QU'ELLE 
Ê NE SE TROUVAIT PAS DANS 
À LE MÊME DISTRICT. 


TRÈS DÉROUTÉ, IL CONTACTA DONC 
SON COLLÈGUE PU POSTE DE POLICE 
DE LA VILLE LA PLUS PROCHE: 
IPSWICH. COMME SCOTLAND YARD 
AVAIT ALERTÉ TOUS LES POSTES DE 
POLICE, LEUR ENJOIGNANT DE GUET- 
TER LES APPELS TÉLÉPHONIQUES 
D'UNE FEMME INCONNUE, IMPLIQUÉE| 
DANS L'AFFAIRE WALKER, IL N'É- 
TAIT PAS ÉTONNANT QUE LE CHEF 
D'IPSWICH 
CONCENTRÂT 
SON ATTEN- 
TION SUR | 
CETTE IN- 
FORMATION. 


CE NE SOIT RIEN, 

MAIS PEUT-ÊTRE Ë 

AU CONTRAIRE 

EST-CE IMPOR- 
TANT. 


C'EST AINSI QU’ AU MATIN, LORSQUE L'INSPECTEUR EN CHEF HALLIDAY ARRIVA 
DANS SON BUREAU DES RIVES DE LA TAMISE, IL SE TROUVA EN POSSESSION, À SA 
GRANDE SATISFACTION, DE TOUS LES RENSEIGNEMENTS. CURTIS, À CE MOMENT, 
AVAIT REPRIS SA SURVEILLANCE HABITUELLE DE SCOTLAND YARD ET. POUR LA 

PREMIÈRE FOIS DE SA LONGUE ET FASTIDIEUSE VEILLE, IL TOMBA RÉELLEMENT 
SUR UNE CONVERSATION QUI LE CONCERNAIT. : 


# 


| 


DANS CE COUP DE TÉLÉPHO- 
E À WOADBRIDGE, HARRY, IL 
À QUELQUE CHOSE QUI PARAÎT 
CONCORDER. BIEN ENTENDU, NOUS 
N'AVONS AUCUN ENREGISTREMENT 
OPTIQUE OU MAGNÉTIQUE DE LA 
VOIX DE CETTE FEMME QUAND ELLE 
À TÉLÉPHONÉ AU SUJET DE L'AFFAIRE 
WALKER. NOUS NE POUVONS DONC PAS 
CERTIFIER QUE CE SOIT LA MÊME 
QUI AIT APPELÉ WOADBRIPDGE LA NUIT 
DERNIÈRE. 


7) 


07 TX 
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MAIS ON PEUT RELEVER UN CERTAIN pa- | [HALLIDAY ACQUIESÇA ET SE MIT À 
RALLÉLISME. D'APRÈS CE QU'ELLE À Dir | [ÉTUPIER ENCORE LES DIVERS RAP” 
IL EST INDUBITABLE QU'ELLE PARLAIT | |PORTS Qui LUI sprl pl 
[D'UNE CERTAINE DISTANCE. ET COMME FREE pe dt no hf 
ELLE SE TROUVAIT LOIN, ELLE À DÙ ÊTRE Rue: . HA Zinnqese 
OBLIGÉE DE DONNER AU STANDARD SON RE — rs 
PROPRE NUMÉRO DE TÉLÉPHONE. C'ÉTAIT ITE. Aauranr QUE JE PUIS- 
PEUT-ETRE CELUI D'UNE CABINE FRE SE EN JUGER, MA CHÈRE SŒUR 
PHONIQUE, MAIS CELA MÉRITE QUE L! ON S'EST, SEMBLE-T-IL, LAISSÉE 


ENQUÊTE. = — EMPORTER PAR UN 


JE VAIS TIRER £ ROSITÉ. Si 
LA CHOSE AU 
CLAIR TOUT DE 


UNE DEMI-HEURE PLUS TARP... tan 


L'APPEL VENAIT DE )/ ET QUI EST 
RIVERBEND 460, À / L'ABONNÉ DE 
NEUF HEURES QUA- Ÿ RIVERBEND 4602 
RANTE-PEUX EXAC=/ Base 

TEMENT. 


RSS DLL NUE OSREPe PV SSD D Ve LR RÉAEPRNEEENE OU MU LE OU | 
1 17 4 
» F 
= À 


IL EST PORTÉ AU 
REGISTRE SOUS LE 
NOM DE CURTIS DREW, 

! MONSIEUR. INGÉNIEUR DE 


= [TN 2010 ET TÉLÉVISION. 


\ 


Re 
PL 

/ {Lg ’ 

4H 


VRAIMENT ! 


A CELA PARAÎT INDI- 
INGÉNIEUR DE 


C QUER, MONSIEUR, 
RADIO ET TÉ- f” QU’ IL Y AURAIT 
LEVISION 7? 4 QUELQU'UN DANS 
CELA NE VOUS) CETTE RÉGION SPÉ- 
SUGGÈRE CIALE QUI AURAIT À 
RIEN, SER-W LA POSSIBILITÉ DE 
GENT 7 AVOIR ET D'ENTENDRE 
: À DISTANCE. 


TR 


À 100} ie 
7 Le ACL TS 
, Ch — 


POUR LE MOMENT 
TOUS LES RENSEI- 
GNEMENTS DONT NOUS 
AVIONS BESOIN, ET LE 
MIEUX EST D!Y ALLER 

VOIR TOUT DE SUITE. 


4 ‘ 

ÂTREMBLANT DE Fu- 

AREUR, CURTIS DÉVIS 

M SA RAPIDEMENT LE 

PANNEAU PRINCIPAL. 

, MA DIX MINUTES LUI | 

| MA SU FF I LENT POUR vé- 
fa DTRUIRE TROIS DES 

vhUt Deer VITALES... 


IL NÉ RESTA BIENTÔT PLUS PAR DESSUS LE MARCHÉ, VOUS 
QU'UNE MASSE INFORME 1 AVEZ INDIQUÉ NOTRE NUMÉRO DE 
DE BOUTS DE MÉTAUX ET £ TÉLÉPHONE. SCOTLAND YARD EST 
DE VERRE CASSÉ. IL EM- MAINTENANT SUR LA PISTE, ET 
PORTA RAPIDEMENT CES SCOTLANP YARD EST RAPIDE. 
DÉBRIS AU DEHORS PAR LES AGENTS SERONT ICI D'UNE 
LA PORTE DE DERRIÈRE DU [MINUTE À L'AUTRE. 

DU LABORATOIRE, LES à 

ENFOUIT DANS LE SOL, 

PUIS RENTRA. SANS S! AR 

RÊTER, IL SE PRÉCIPITA 

DANS LA SALLE À MAN- 

GER OÙ CHRISTINE ET 

DICK ACHEVAIENT LEUR 

TARDIF REPAS. 


VOUS POUVEZ 
VOUS ESTIMER HEU- 
pe / REUSE QUE JE VOUS TUE 
: PAS SUR PLACE. CETTE NUIT, VOUS 
VOUS ÊTES SERVIE DU RAYON Z, ALORS 
QUE JE CROYAIS AVOIR MIS L’ APPAREIL 
HORS D'ÉTAT DE FONCTIONNER ET VOUS AVEZ 
ALERTE LA POLICE DE WOADBRIDGE AU SUJET 
D'UN INCENDIE. 


MAIS CURTIS ÉTAIT DÉCHAÎNÉ, HORS 
DE LUI, ET... 


= 
w 
4 


nn 


ARRÊTEZ, CURTIS, 
OÙ JE TIRE. 


== D 

un À. 
ER 
à LE 
LME 


Le 
< de 


l'ETUE 
ep” | Us. 


| | | 
7 
JE FILE ! VOUS, IL MONTA DANS SA CHAMBRE ET  COM- 
VOUS POUVEZ ALLER : MENÇAIT À FAIRE SA VALISE, QUAND... 
AU DIABLE S1 VOUS DE 
VOULEZ ! D 
4 « De « 
\ CAPI Dur» «l 
|} ZA He ASS 


Phil 


en 1°. 


ILS NE ME PRENDRONT 2 
PAS 


L'INSPECTEUR EN CHEF HALLIDAY, LE VA 
SERGENT ET PEUX HOMMES EN Civic 
DESCENDIRENT DE LA VOITURE DE PO 
LICE. CHRISTINE LEUR OUVRIT ELLE* 
MÊME LA PORTE D'ENTRÉE ET ILS LA 
SUIVIRENT AVEC COURTOISIE AU SA- 
LON. PENDANT CE TEMPS... PAR 


JE VIENS, MADAME, POUR UNE AFFAI- 
RE EXTRÉMEMENT GRAVE. J'APPAR- 
TIENS AU QUARTIER GÉNERAL DE LA 
POLICE METROPOLITAINE ET JE VOU- 
DRAIS POSER QUELQUES QUESTION 
À MONSIEUR CURTIS DREW. nn. | 


CURTIS DREW EST MON FRÈE- 
RE. MAIS IL À MAINTENANT 
QUITTÉ LA VILLE. CEPENDANT, 

ASSEYEZ-VOUS, MESSIEURS, 

JE VAIS ESSANER DE VOUS 
AIDER Si JE LE PEUX. 


LLLA À 


VOUS AVEZ APPELÉ D’ ICI. CE 
FAIT À ÉTÉ ÉTABLI. COMMENT 
POUVIEZ-VOUS SAVOIR QU IL 
Ÿ AVAIT UN INCENDIE À QUA- 
TRE-VINGTS MILES D° ICI Z 


MON FIANCÉ, MONSIEUR ENGLE- 
FIELD ET MOI, NOUS SOMMES 
MORTELLEMENT LAS DE LA TY- 
RANNIE QUE MON FRÈRE À EXER- 
CÉE SUR NOUS AU COURS DE 
CES DERNIERS MOIS. IL À IN- 
VENTÉ SOUS LE NOM DE RAYON Z 
UN SYSTÈME DE TÉLÉVISION QUI 
PERMET DE VOIR ET 

D' ENTENDRE À DES 

MILLIERS DE Mi- 

LES CR] 


J! ESPÉRAIS AVOIR UNE ENTREVUE pee) 
SONNELLE AVEC VOTRE FRÈRE, MADE- 
MOISELLE DREW, MAIS IL EST BIEN 
POSSIBLE QUE VOUS PUISSIEZ AUTANT 
QUE LUI, NOUS AIDER DANS NOTRE EN- 
QUÊTE. ME TROMPÉRAI-JE EN AVAN- 
ÇANT QUE, LA NUIT DERNIÈRE, VOUS 
AVEZ TÉLÉPHONÉ À LA POLICE DE 
WOADBRIDGE AU SUJET D'UN INCENDIE 
QUI SÉVISSAIT DANS UNE MAISON DE 
VIEUX RETRAITÉS Z 


>! 


C'EST TOUT 
FAIT EXACT. 4 


7 SANS QU'IL SOIT 
NÉCESSAIRE D’ AVOIR 
UN TRANSMETTEUR À 
| L'AUTRE EXTRÉMITÉ. 


DT 
AE 


d,. W 
(uit t( by 


Vue 


CISION, MADEMOISELLE DREW. ET 
PUISQUE VOUS PARAISSEZ DISPO- 
SÉE À FAIRE PREUVE DE FRANCHI - 

SE, JE VOUS PEMANPERAI SI C'EST 

| BIEN VOUS, COMME JE LE SUPPOSE, 
QUI AVEZ TÉLÉPHONÉ AU SUJET DE 
LA TENTATIVE DE MEURTRE PRO- 

JETÉE CONTRE ANNIE WALKER. 


Oui, C'ÉTAIT MOI. 
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ET L'AFFAIRE. À JE N'AI RIEN À Y VOIR. C'ÉTAIT 
DE LA SOCIÉTÉ / UNE AFFAIRE MENÉE UNIQUEMENT 
PAR MON FRÈRE. JE NE SAIS 
MÊME PAS QUELS ARRANGEMENTS 
IL À PRIS, QUELS PLANS IL À PHO- 
TOGRAPHIÉS AVEC LE RAYON Z, 
\ NI RIEN D’ AUTRE À CE SUJET. 


PES FUSÉES 


VOUS ASSUREZ, CEPENDANT, QUE 

C'EST VOTRE FRÈRE LE RESPONSA- À 

BLE DE LA FUITE QUI À EU LIEU 
AU SUJET DE CE SECRET 2 


// TRÈS CERTAINEMENT. 
MONSIEUR ENGLEFIELD 
PEUT LE CONFIRMER. 


AI TANT DIT, INSPEC- 
TEUR, AUTANT QUE 
J'AILLE JUSQU’ AU BOUT. 
MON FRÈRE TENAIT SON 


] RAYON Z CONSTAMMENT BRA- 


QUÉ SUR SCOTLAND YARD 
AFIN DE SAVOIR Si L’ON PRE 
NAIT DES MESURES CONTRE 
LUI. VOUS AVEZ SANS DOUTE 
TOUT À L'HEURE PRIS DES 
DISPOSITIONS POUR VENIR 
ICI, NATURELLEMENT, IL EN 
À ÉTÉ AVERTI ET IL S'EST 
ENFUI. OÙ EST-IL MAINTE- 
NANT Z JE N'EN AI PAS LA 
| MOINDRE IDÉE, MAIS JE 
ROIS QU'IL EST RAISON- : 
NABLE DE PRÉSU- 
MER QU'IL NE 
REVIENDRA 


VOUS FAITES PREUVE D'UNE ÉTONNAN- 
TE FRANCHISE. VOTRE ATTITUDE NE 
PEUT S’ EXPLIQUER QUE D’UNE FAÇON. 
VOUS AVEZ TANT SOUFFERT À CAUSE 
DE VOTRE FRÈRE QUE VOUS ÊTES PRÈ- 
TE À NOUS FOURNIR TOUS LES RENSEI- 
GNEMENTS QUE NOUS DEÉSIRONS. IL 
FAUT QUE VOUS SACHIEZ, JE PENSE, 
MADEMOISELLE DREW, QUE J'ÉTAIS 
JUSQU’ À PRÉSENT CONVAINCU QUE 
VOUS ÉTIEZ MÊLÉE À LA TENTATIVE 
DE MEURTRE DIRIGÉE CONTRE ANNIE 
| WALKER. J'AI, PAR TOUS LES MOYENS 
CHERCHÉ À VOUS RETROUVER APRÈS 
VOTRE APPEL TÉLÉPHONIQUE. 


OUI, JE LE SAIS. LE RAYON Z NOUS DI- 
SAIT TOUT. MAIS JE VOUS DONNE MA 
PAROLE QUE JE NE CONNAIS PAS ANNIE 
WALKER ET QUE JE N’Ai AUCUNE RE- 
LATION AVEC LES DEUX HOMMES QUI 
PROJETAIENT DE LA TUER. LE RAYON Z 
EST, PAR HASARD, TOMBÉ SUR EUX AU 
MOMENT OU ILS COMPLOTAIENT CE 
MEURTRE ET J'AI PROMPTEMENT LAN- 
CÉ UN APPEL QUI, JE SUIS HEUREUSE 
DE LE PRRONEE à A SAUVÉ LA VIE 

= D’ ANNIE WAL- 


KER. C'EST 


L'EXACTE VÉ- 


JE PUIS CONFIRMER TOUT CE 
QU'ELLE À DIT. MAIS IL FAUT 
QUE VOUS AGISSIEZ TRÈS VITE 
SI VOUS VOULEZ ATTRAPER 
CURTIS, INSPECTEUR. JE SUIS 
SÛR QU! IL AVAIT TOUT PRÉPA- 
RÉ POUR PASSER RAPIDEMENT 


À L'ÉTRANGER. 


AVEZ-VOUS VU DERNIE- 
REMENT, DANS LES JOUR- 
NAUX, DES DESSINS QUI PRÉTEN- 
DAIENT ÊTRE DE BONS PORTRAITS 
D'UN CERTAIN HENRI BRIXTON Z 


EN EFFET, BRIXTON 
1/ EST, BIEN ENTENPU, MON 
FRÈRE. IL À EU UNE CERTAINE 
AFFAIRE LOUCHE AVEC SAMUEL 
à T. WERNHAM, LE FINANCIER, 
Ter LES ARTICLES QUI ONT ÉTÉ 
PUBLIÉS À PROPOS DE CE SOIT- 
DISANT BRIXTON ONT MARQUE 
CERTAINEMENT LE COMMENCE- 
MENT DE LA CHUTE DE MON 
: FRÈRE. 


DANS CE CAS, DEMANDEZ AU QUAR- IL Y À UNE AFFAIRE SUR LAQUELLE 


D'EMPREINTES 
QUI NE CONCOR- 
DAIENT PAS 

Dh AVEC LES SIEN 


TIER GÉNÉRAL, HARRY, QUE L’ON ES VOUS POURRIEZ NOUS ÉCLAIRER. IL Y 
| FASSE SURVEILLER LES GARES ET € EU DERNIÈREMENT UN CAS APPARENT 
LES AÉROPORTS AFIN D' APPRÉHEN- Ÿ DE SUICIPE CONCERNANT UN INPIVIDU 
DER TOUT INDIVIDU QUI CORRESPON- SE | NOMMÉ HUBERT SANDHURST. JE DIS À 
DRAIT AU SIGNALEMENT D' HENRI : ! APPARENT ‘! PARCE QUE LORS- 
BRIXTON, PONT LE PORTRAIT À PARU ®E | QU'ON À DEMANDÉ À LA POLICE D'EN- 
DERNIÈREMENT DANS LA PRESSE. QUÊTER À CE SUJET, J'AI PRIS LA Di- 
METTEZ-VOUS EN RAPPORT AVEC LES RECTION DES RECHERCHES ET J'AI 
JOURNAUX EN QUESTION ET DITES- TROUVÉ, À L' INTÉRIEUR DE LA VOITURE! 
LEUR DE NOUS FOURNIR IMMÉDIATE =# mme . DE SANDHURST, UN 
MENT UNE REPROPUCTION » ÉD 4 GRAND NOMBRE 4 


PHOTOGRAPHIQUE : 


QUI SERA REMISE 
À TOUS LES POSTES DE A | CEPENDANT, AU COURS DE MES IN> 


POLICE. DES QUE BRIXTON VESTIGATIONS DANS LA VIE PASSÉE 
ALIAS CURTIS DREW, AU- DE SANDHURST, J'AI DÉCOUVERT QUE 
$ L'UN DE SES PLUS GRANDS ENNEMIS 


RA ÉTÉ ARRÊTÉ, PRÉVE-E - à 
NEZ-MOI.IMMÉDIATE- ÉTAIT UN INGÉNIEUR DE RADIO NOM- 
MÉ CURTIS DREW. 


MENT. 


LE MÉDECIN LÉGISTE À PROUVÉ QUE SANPHURST 
S'ÉTAIT RÉELLEMENT SUICIDÉ. MAIS J'AURAIS 
AIMÉ AVOIR UN ENTRETIEN AVEC L' HOMME, OU 
LA FEMME, — CAR C'ÉTAIT PEUT-ÊTRE UNE 
FEMME  — Qui SE TROUVAIT AVEC SAND- 
HURST DANS SA VOITURE. CETTE PERSONNE 
AURAIT PEUT-ETRE PU NOUS EXPLIQUER LE 
SUICIDE DE SANPHURST, QUI PARAISSAIT 
AVOIR QUELQUE RAPPORT 
AVEC LE MEURTRE ÉVI- 
DENT D'UN AUTRE IN- 
DIVIDU, LEQUEL 
ÉTAIT UN ENNEMI 
DE SANPHURST. 


CE SANDHURST DONT VOUS PARLEZ ÉTAIT 
UN HOMME QUE MON FRÈRE DÉSIGNAIT PAR 
LA LETTRE B ET IL NOMMAIT À CELUI QUE 
VOUS AVEZ TROUVÉ ASSASSINÉ. IL À EXCI- 
TÉ L'UN CONTRE L'AUTRE CES DEUX HOM- 
MES ET BA TUÉ À. ENSUITE, B S’EST SuI- 
CIDÉ. MON FRÈRE, QUI AVAIT L' INTENTION 
DE FAIRE CHANTER B, L?A TROUVÉ PANS w 
SA VOITURE ET À LAISSÉ DES E 
EMPREINTES. a 


TÉRESSANT. | 


É : ELLE LES CONDUISIT AU LABORATOI- 
VOTRE FRÈRE DEVRA RÉPONDRE DE PAS RE ET SE TINT À L' ÉCART AVEC 


MAL PE CRIMES ET NOUS-METTRONS DICK TANDIS QUE LES INGÉNIEURS 
TOUT EN ŒUVRE POUR LE RETROUVER. ÉTUDIAIENT L' APPAREIL. CET EXA- 
EN ATTENDANT, POUR NOUS PERMETTRE À | KEN LEUR PRIT EN TOUT UNE DEMI- 
DE VÉRIFIER VOTRE TÉMOIGNAGE, CES HEURE PENPANT LAQUELLE L' INS- 
DEUX HOMMES QUE VOILA APPARTIEN- PECTEUR EN CHEF NE PARLA GUÈRE 
NENT À NOTRE SECTION D'EXPERTS. : 
POURRAIS“JE VOIR CET APPAREIL À — IL EST À PEU PRÈS CER- 
RAYON Z DONT VOUS AVEZ PARLÉ Z T1 | TAIN, INSPECTEUR, QUE CET APPA- 
REIL RÉPOND À TOUT CE QU'EN A 
DIT MADEMOISELLE DREW, MAIS 
PLUSIEURS DE SES 
ÉLÉMENTS IMPOR- 
TANTS ONT ÉTÉ 
DÉTRUITS . 


4 
#5 A 
4 


VRAIMENT Z C'EST PU CURT TOUT 
PUR. COMME IL NE PEUT PLUS 
S'EN SERVIR LUI-MÊME, IL À FAIT 
DE SON MIEUX POUR QUE PERSON- 
NE D'AUTRE NE LE FASSE MARCHER 
nus IL N'A PAS TOUT À FAIT 

- ÉUSSI. MONSIEUR ENGLEFIELD ET 

CERTAINEMENT:! L Mo: NOUS AVONS À DIFFÉRENTES 

VENEZ PAR ICI, REPRISES NOTÉ TOUS LES DÉTAILS 

MESSIEURS. DE L'APPAREIL. 
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DICK ACQUIESÇA ET QUITTA RAPIDE- 
MENT LA PIÈCE. PEU APRÈS, IL RE- 
VINT ET TENPIT À L'INSPECTEUR LA 
MASSE VOLUMINEUSE DES NOTES ET 
DES DESSINS.CELUI-CI HOCHA LA TÊTE 
ET, DU GESTE, INVITA DICK À REMET- 
TRE LE DOSSIER AUX INGÉNIEURS 

QUI SE TROUVAIENT PRÈS DE LUI. 

PEU APRÈS... FT 


VOULEZ-VOUS DIRE QUE VOUS AVEZ 

SUFFISAMMENT DE PRÉCISIONS POUR 
QUE DES EXPERTS PUISSENT RECONS- A4 
TRUIRE CETTE MACHINE 2 is 


IL N!Y A PAS À 
EN POUTER. AVEC 
V TOUS CES DÉTAILS, 
NOUS POURRIONS TRÈS 
FACILEMENT REMETTRE 
EN ÉTAT CET APPAREIL. 
IL Y À SUFFISAMMENT DE 
RE LENSEIGNEMENTS POUR 
VOILÀ JUSTEMENT CE QUE J'ESPÉRAIS. Sem | PERMETTRE DE FABRIQUER 
DREW, VOYEZ-VOUS, APRÈS AVOIR IN= ENTIÉREMENT UNE AUTRE 
VENTÉ UN Si MERVEILLEUX DISPOSITIF, MACHINE. 
NE VOUPRA PAS, J'EN AI L’IMPRES- 
SION, LE LAISSER ICI SANS RIEN TENTER. : - 
POUR DES RAISONS ÉVIDENTES, IL NE POURRA PAS EN FABRIQUER UN AUTRE, 
CAR IL SAIT QUE LA POLICE SURVEILLE SON COMPTE EN BANQUE. À MOINS 
QU’ IL OBTIENNE DE L'ARGENT D'UNE AUTRE SOURCE. IL N° AURA PAS LES 
A MOYENS DE METTRE EN FABRICATION UN 
AUTRE APPAREIL. MAIS JE SUIS CERTAIN 
QUE Si ON LE LAISSE EN PAIX, IL TENTERA 
DE REVENIR À CET APPAREIL ET S'EFFOR- 
CERA PEUT-ÊTRE D'EN EMPORTER UNE 
GRANDE PARTIE DANS UN ENDROIT TRAN- 
QUILLE OÙ IL POURRA TOUT RECOMMENCER. 


E NE VOIS RIEN Qui 
POURRAIT L'EMPÊCHER. AL- 
LEZ CHERCHER DANS VOTRE 
CHAMBRE LES NOTES ET LES 
PLANS, DICK, POUR LES 
MONTRER À L'INSPECTEUR. 


VOUS QUI LE CONNAISSEZ BIEN, PEN- 
SEZ-VOUS QU!’ IL SOIT CAPABLE DE 
REVENIR POUR SE SERVIR DE CET AP- 
PAREIL OU POUR EN EMPORTER LES 
ÉLÉMENTS ESSENTIELS AFIN DE LE 
RECONSTRUIRE AILLEURS Z 


SPÉCIALE DERNIÈRE 
UN COUPLE ACCUSÉ D'A- 
VOIR VIOLÉ L' INTI- vs 
PAMITÉ DES GENS. Z 


VOILÀ TOUT CE QUE JE VOULAIS , 
SAVOIR. NOUS LAISSERONS CET AP- 
PAREIL ICI, EXACTEMENT PANS 
L'ÉTAT OÙ IL SE TROUVE ET NOUS 
ALLONS, POUR L'INSTANT VOUS 
AMENER EN PRISON, MONSIEU 


VOUS N'ÊTES PAS AR- 
RÊTÉS. VOUS SEREZ 
SOUS LA PROTECTION DE 
LA POLICE. 


JE VEUX vous ÉCARTER Tous 
LES DEUX ET FAIRE PARAÎTRE 
DANS LES JOURNAUX UN ARTI- 

CLE SUR VOTRE ARRESTATION. 

J'ESSAIE DE TENDRE UN PIÈGE 
À CURTIS PDREW ET, Si J'AI LE 

MOINDRE SENS PSYCHOLOGIQUE, . 

JE CROIS QUE NOTRE HOMME 
StY LAISSERA PRENDRE. 


CURTIS NE S'ÉTAIT PAS ENFUI DU 
PAYS. IL SE TROUVAIT ENCORE PANS 
LA CITÉ. LÀ, IL POUVAIT SE PERDRE 
DANS LA FOULE ET C'ÉTAIT, À SON 
AVIS, BEAUCOUP PLUS SÛR QUE DE 

SE PRÉCIPITER VERS LA MER OU 
VERS UN AEROPORT. MAIS IL N'ÉTAIT 
PAS LE SEUL À LIRE L’ ARTICLE 


AVEC INTÉRÊT. [= 


ET MOI JE SUIS TRANQUILLE- 
MENT ICI. LE MIEUX EST QUE 
JE FASSE LE MORT QUELQUES 
[| SEMAINES POUR ATTENDRE 


+ QUE LES CHOSES SE REFROI- 
 DISSENT. JE VERRAI ENSUITE 


QU'ALLEZ-VOUS FAIRE MAINTENANT, HENDERSON Z 
RAPPELEZ-VOUS QUE CURTIS DREW, OÙ, Si VOUS 
VOULEZ, HENRI BRIXTON, NE M'INTÉRESSE PAS. 
CE QUE JE VEUX, C'EST LE SECRET DE SON IN- 
VENTION. Si VOUS POUVEZ TROUVER LE MOYEN 
D' ENTRER EN RAPPORT AVEC LUI, JE SUIS 
PRÊT À LUI VERSER DEUX MILLIONS POUR 
CE SECRET. ON NE DIT PAS, SEMBLE-T-IL 
QUE LE MYSTÉRIEUX APPAREIL QU'IL 
#7À UTILISAIT AIT ÉTÉ NN 
MN ENLEVÉ DU LIEU OÙ 
MY IL FONCTIONNAIT ET 


RE, L'ADRESSE 
EST: 27, RIVERBEND 


TERRASSE, NORD 
OUEST 10. 
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IL FAUT QUE VOUS ARRIVIEZ À VOUS EMPARER DE DREW. LA POLICE, 
COMME JE M'Y ATTENPAIS, N'A PAS MIS LA MAIN SUR LE VRAI CO 
PABLE, OU PU MOINS, JE LE PENSE. JE NE ME , 
FIGURE PAS CHRISTINE DREW ET LE JEUNE 

ENGLEFIELD QUI, D'APRÈS LEURS PHO- 

TOS, RESSEMBLENT À DES ÉCOLIERS, 

ORGANISANT QUOI QUE CE SOIT DE 

VALABLE. C'EST DREW LUI- 

MÊME QUI À DÙ FAIRE TOUT À 

LE TRAVAIL SORDIDE ET 

C'EST LUI QUE JE DÉSIRE 


LA POLICE AIT ÊTÉ ASSEZ 
STUPIDE POUR TOUT METTREM 
SUR LE DOS DE CES DEUX 
JEUNES GENS ET QU'ELLE 
NE SEMBLE PAS S!INQUIE- 
TER DE CE QU'EST DE- 

VENU DREW LUI-MEME. 


IL EST POSSIBLE QUE LA POLICE M de ve 1e Sid di ee à PES 
: L 
nn RE Ge si- LE CHERCHER. JE À VRAIMENT PERSUA- 
VOUS QUE C’EST UNE VOIX DE 
FEMME QUI S'EST FAIT ENTENDRE 
AU TÉLÉPHONE ET LES POLICIERS 
ONT L'HABITUDE DE SUIVRE TOUJOURS 
LES MÊMES ORNIÈRES. ILS CHER- 
CHAIENT UNE FEMME. ILS EN ONT 
TROUVÉ UNE QUI S' ADAPTE EXACTE- 
MENT AU CAS QU'ILS ÉTUPIENT. IL 
EST POSSIBLE QU'ILS NE REGARDENT 


QUESTION. CE QUE 
JE VEUX SAVOIR, 
C'EST COMMENT 
NOUS ALLONS RE- 
À TROUVER PREW. 


JE LE SUIS MONSIEUR, CAR VOILÀ COMMENT 
J'ENVISAGE LA QUESTION. L’ APPAREIL QU'UTILI- 
SAIT DREW POUVAIT LUI DONNER LA MAÎTRISE COM- 
PLETE DU MONDE, ET DREW LE SAIT. IL ETAIT EVI- 


ALORS, QU'AVEZ- 
VOUS L'INTEN- 
TION DE FAIRE Z 


DEMMENT OBLIGÉ, POUR LE MOMENT, DE L'ABAN- 

DONNER. MAIS CROYEZ-VOUS QU’ UN HOMME AUSSI 
AMBITIEUX S' EN TIENDRA LÀ Z IL N’A QU'UNE 
ALTERNATIVE : SOIT D'EN FABRIQUER UN NOU- 


VEAU, SOIT D'UTILISER CELUI QU’ IL POS- 


SÈDE DÉJÀ. 


JE VAIS EXERCER UNE SURVEILLANCE 
CONSTANTE SUR LE 27 DE RIVERBEND 
TERRASSE DANS L' ESPOIR QUE, TÔT 
OÙ TARD, CURTIS DREW REVIENDRA. 

JE VAIS CE SOIR VISITER L’ ENDROIT 
POUR M'ASSURER QUE LA POLICE NE 


LA NÉGATIVE, MA TÂCHE N'EN SERA 
QUE PLUS FACILE. S'IL Y À UNE SUR- 
VEILLANCE, IL ME FAUDRA USER DE 
STRATÉGIE. JE SUIS 

CONVAINCU QUE, TÔT 

OÙ TARD, QUAND IL 

PENSERA N'AVOIR 

PLUS RIEN À CRAIN- 

DRE, DREW 

REVIENDRA. 


FAIT PAS GARDER LA MAISON. DANS \. 


HENDERSON MIT À EXÉCUTION LE 
PLAN QU'IL AVAIT ÉTABLI. DANS LA 


=. TIENS ! L’ENDROIT EST 

fDÉSERT ET DANS UNE OBSCURITÉ 

COMPLETE, SANS AUCUNE TRACE, 
NULLE PART, D'UNE SURVEILLANCE 


PEU APRÈS... 


L'APPAREIL 51 ARDEMMENT CON-. 
VOITÉ PAR SAMUEL T. EST ENCORE A 
SA PLACE. SE TROUVE-T-IL EN ETAT 
DE FONCTIONNER 7 JE L' IGNORE... 
JE N'ESSAIERAI MÊME PAS DE M'EN 


RENDRE COMPTE. IL N'EST PAS POS-È 


SIBLE DE LE DÉPLACER SANS FAIRE 
PAS MAL DE 
BRUIT, CE QUE 
NE DÉSIRERAIT 
| PAS SAMUEL T. 
LE VOL AUDA- 
CIEUX À DÉCOU- 
VERT N'EST PAS 
DANS SES COR- 


AVEC UNE INFATIGABLE PATIENCE, déue 
DERSON ATTENDIT. QUAND IL ÉTAIT 
OBLIGÉ D’ INTERROMPRE SA VEILLE DE 
CHIEN DE GARDE, UN AUTRE HOMME 
D'UNE ÉGALE TENACITÉ LE REMPLA- 
LAIT. JOUR ET NUIT, LA RÉSIDENCE DE 
27, RIVERBEND TERRASSE, FUT SUR- 
VEILLÉE. 


ET LA POLICE ATTENDAIT AUSSI, TOUT COMME a 
CHRISTINE ET DICK ENGLEFIELD. LES JOURNAUX 
|REÇURENT L'ORDRE PE NE PLUS PARLER DE CETTE SR 

AFFAIRE ET, DEUX JOURS APRÈS. 


D TOUTE ALLUSION AU 
SECRET VOLÉ À LA SOCIÉTÉ 
DES FUSÉES ATOMIQUES 
À DISPARU DE LEURS 
COLONNES... 


CACHÉ DANS UNE CHAMBRE MEUBLÉE PLUS IL Y PENSAIT, PLUS SA FUREUR 


D'UN MODESTE HÔTEL DES PROFON- L'EMPORTA SUR TOUTE PRUDENCE. 
DEURS DE LONDRES, CURTIS SE REN- 

ue mere in COMME JE CONNAIS PARFAITEMENT 
S'APAISAIENT. MAIS IL ATTENDAIT L'APPAREIL, JE SAIS QU' IL EST PEU * 
MENTS AVEC CIRCONSPECTION. CEPEN- | TRANSFÉRÉ AILLEURS. S'IL FAUT 
DANT, SON ESPRIT, FORCÉMENT, RE- L'ESSAYER, — CE QUI EST IMPOSS1I- 


3 BLE ALORS QUE LES PRINCIPAUX ÉLÉ 
VENAIT AU RAYON Z ET AUX COLOSSA MENTS ONT ÉTÉ PÉTRUITS — ON SERA 
OBLIGÉ DE LE 
FAIRE PANS 
LE LABORA- 
TOIRE MÊME 


LES PERSPECTIVES pm 
QU'IL AVAIT JE- 
TÉES PAR-DESSUS 
BORD EN S’'EN- 
FUYANT POUR SE 
METTRE EN SÉCU- 
RITÉ. gym 


PUR ner 


Fe 


2 
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CURTIS COMMENÇA DONC À BOUGER, ET DE DI- 
VERSES DIRECTIONS, DES REGARDS SE CONCEN- 


: dm / TRÈRENT POUR VOIR S! IL ALLAIT TOMBER DANS, 


LE PIÈGE. IL Y TOMBA. QUATORZE JOURS 
APRÈS SA DISPARITION, IL REVINT PAR UNE 
#, SOIRÉE EXCEPTIONNELLEMENT SOMBRE ET, 
APRÈS UN MINUTIEUX EXAMEN PES ENVIRONS, 
IL PÉNÉTRA DANS SON LABORATOIRE, À PAS. 
CIRCONSPECTS, EN SE SERVANT DE SA CLÉ 
PERSONNELLE. IL TIRA SOIGNEUSEMENT 
LES VOLETS PUIS REGARDA AUTOUR DE 
LUI SON MILIEU FAMILIER. L'ENDROIT 
ÉTAIT HUMIDE, FROID ET CALME. 
CETTE TRANQUILLITÉ, TOUTEFOIS 
NE DURA POINT... 


VS 
JE ME NOMME MICHAEL 


ÊTES-VOUS Z/ HENDERSON. J' ESPÈRE 
QUE VOUS VOUS RAPPELEZ 
LES RÉCENTS ARTICLES 
QUE J'AI ÉCRITS SUR VOUS, 
MONSIEUR DREW Z 
OU DOIS-JE DIRE 
ONSIEUR 


NE CRAIGNEZ RIEN, JE NE VAIS PAS 
ME SERVIR DE CETTE ARME CONTRE 
VOUS. C'EST UNE SIMPLE PRÉCAU- 
TION. JE N'AGIS D'AILLEURS PAS 
POUR MON COMPTE PERSONNEL. JE 
DESIRE QUE VOUS VENIEZ AVEC MOLA 
VOIR SAMUEL T. WERNHAM. 


TE 


VOUS AVEZ JE CROIS, 
DÉJÀ FAIT SA CONNAIS- 
SANCE . IL VEUT VOUS 
FAIRE UNE PROPOSITION. 
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DREW HÉSITA ET JETA UN REGARD AUTOUR DE LUI.” fs 


EU 


HENDERSON TENAIT L’ AUTOMATIQUE POUR ALLER JUSQU’ À LA RÉSIDENCE 
D'UNE MAIN TOUJOURS FERME AFIN DE SAMUEL T. WERNHAM, IL LEUR 
DE PRÉVENIR TOUTE FAUSSE MANŒU- FALLAIT TRAVERSER LE CENTRE DE 
VRE. LES DEUX HOMMES MONTÈRENT LA VILLE. MAIS LONGTEMPS AVANT 
EN SILENCE DANS LA VOITURE... QU’ ILS EUSSENT ATTEINT LA MAISON 


J LA VOITURE EST UN MODÈLE 

JA DÉBRAYAGE AUTOMATIQUE. LA 
MANŒUVRER À UNE MAIN NE 
PRÉSENTE AUCUNE PDIFFI- 


QU'EST-CE QUE 
CELA SIGNIFIE Z 
VOUS M'AVIEZ DIT 
QUE VOUS VENIEZ 
DE LA PART DE 
WERNHAM Z VOUS 
N'ÊTES RIEN D'AU- 
TRE QU'UN SALE 


JE NE SUIS PAS 
UN POLICIER. JE 
NE M'ATTENPAIS 
PAS DU TOUT A 
CET INCIDENT. 
J'AI L'IMPRES- 

SION QUE PAS 
MAL DE DIFFICUL- 
TÉS NOUS ATTEN- 


LONS REMPLIR, DONC JE... 


1 ie — 
SN 


QUES NS 
à SX 

& \ Ve 
‘108 NN \ N 
SR Che... 
NN NS 


JE N'EN FERAI ABSOLUMENT RIEN. VOUS N'A- 
VEZ AUCUN MOYEN DE CONNAÎTRE NOTRE IDEN- 
TITÉ Ni DE SAVOIR QUELLE MISSION NOUS AL: 


SA SUPPOSITION ÉTAIT EXACTE. st 


JE VOUS ARRÊTE TOUS LES PEUX. 
DESCENDEZ DE CETTE VOITURE. 


POUR QUELLE 
RAISON Z 


POUR LA 
RAISON QUE 


QUI vous 
ACCOMPA- 


ON VOuSs 
ATTEND TOUS 
# LES DEUX AU 
# QUARTIER GÉNÉ- 
} BAL. NOUS AVONS 
Ÿ LA UNE VOITURE | 
DE PATROUILLE QUI 
VA VOUS Y CON- 
DUIRE. DÉPÉ- 
CHEZ-VOUS ! 


_ ÉPARGNEZ VOTRE SALIVE 
MONSIEUR DREW, JE SUIS LE 

J SERGENT DÉTECTIVE CRESPIN, 
BRAS DROIT DE L’ INSPECTEUR 

EN CHEF HALLIDAY. POUR VOUS 

RÉSUMER UNE LONGUE HISTOIRE ET 

VOUS ÉPARGNER DES TAS D'ENNUIS, 

JE VAIS VOUS DONNER QUELQUES 
EXPLICATIONS. 


| 
| 
| 
L. 


ay) 


LE RAYON Z QUE VOUS AVEZ DERNIÈRE" 
MENT INVENTÉ À ÉTÉ DIRIGÉ CONTRE 
VOUS. ON A FABRIQUÉ UN AUTRE APPA- 
REIL COMPLET À SCOTLAND YARD D'A- 
PRÈS LES PLANS ET LES NOTES PRISES, 
PAR VOTRE SŒUR ET SON FIANCÉ. 
L'APPAREIL À ÉTÉ ACHEVÉ IL Y A 

i QUELQUES JOURS ET, DEPUIS, NOUS 
AVONS GUETTÉ SANS 
ARRÊT LE MOMENT 

| OÙ VOUS REVIEN- 
DRIEZ DANS VOTRE 


Æ/ 


tt LL re nes 


MAIS IL NE DIT RIEN. IL DES- 
CENPIT PÉNIBLEMENT DANS LA 
RUE... 
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NOTRE HYPOTHÈSE 


ÉTAIT EXACTE. 


V 


. POMMAGE QUE L’ON AIT 
DU UTILISER VOTRE PROPRE 
INVENTION POUR VOUS RETROU- 
VER, MONSIEUR DREW. À PARTIR 
PU MOMENT OÙ NOUS VOUS | 
AVONS DÉTECTE, VOYEZ-VOUS, À 
VOTRE RETOUR PANS CE LABORA- 
TOIRE, VOUS N'AURIEZ PLUS JA- 
MAIS PU NOUS ÉCHAPPER. EN 
QUELQUE ENDROIT DE LA TERRE 
OÙ VOUS VOUS SERIEZ RÉFUGIÉ NOUS 
VOUS AURIONS RETROUVÉ. MAIS CE NE 
SERA PAS NÉCESSAIRE MAINTENANT. 
LA VOITURE EST LA-BAS, PLUS VITE 


JE VOUS PRIE... FIN 
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Les meilleures bandes dessinées 
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. «+ . vous emporte dans un 

tourbillon maudit. Dès la 

première page, vous sentirez 

le froid de la crypte des vam- 

pires vous envelopper comme 
un suaire glacé. 


En vente chez votre 


fournisseur habituel. 
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CURTIS DREW, BRILLANT INGÉNIEUR 
DE LA TÉLÉVISION, CONSACRAIT 
TOUS SES LOISIRS À L' ÉCHANGE 
DE PROJECTIONS À TROIS DIMEN- 
SIONS À DES MILES DE DISTANCE. 


dus Z 


(ir ai LA CERTITUDE QUE CE TRAVAIL 
DEVRA, ÉTANT DONNE MON INDÉ- 
NIABLE HABILETÉ, ABOUTIR À 

QUELQUE CHOSE DE VALABLE. 


Ce récit est une vivante ue 
adaptation en bandes dessinées 
DU ROMAN DE 
VARGO STATTEN 
PARU AUX EDITIONS FLEUVE NOIR 
DANS LA COLLECTION ANTICIPATION 


(c)arrma 1978 


(C)FLEUVE NOIR 1957 


IL N° ÉTAIT D'AILLEURS PAS SEUL À LE. PEN- |- 

SER. PRÈS DE LUI TRAVAILLAIENT ASSIDÜMENT 
SA SŒUR CHRISTINE ET SON AMI ET ANCIEN bits, 
CONPISCIPLE DICK ENGLEFIELD, FINALE- 10 
MENT, CE FUT CHRISTINE QUI ÉMIT UNE 

IDÉE TOUT À FAIT LOGIQUE. 


POURQUOI NE PAS APPLIQUER LE 
PROCESSUS DE LA TÉLÉVISION, 

AU CHAMP EXTRÈMEMENT 

IMPORTANT DE LA CHI- 

RURGIE 7 JE VEUX DI- 4 ON Lt 
RE POURQUOI NE CHER- a ge 
CHEZ:z VOUS PAS UN MAP 
SYSTÈME QUI PERMET- Le 
TRAIT AUX CHIRUR= 

GIENS DE VOIR NETTE- 


DU CORPS HUMAIN. 
JE SAIS QU’ IL Y À LES 


TE MAIS, À NOTRE 
ÉPOQUE, CE SONT 
DES M de cuy 


IL DEVRAIT EXISTER, ME SEMBLE- 
T-IL, UN DISPOSITIF QUI PERMET- 
TRAIT AU CHIRURGIEN DE VOIR 
LES ORGANES INTERNES, ET D! EN 
OBTENIR UNE IMAGE PARFAITE- 
MENT CLAIRE SUR UNE SORTE 

D! ÉCRAN OÙ IL POURRAIT LES 
ETUDIER. 


L' IDÉE EST EXCEL- 
| LENTE. JE VOIS TOUT 
DE SUITE LES POSSIBI- 
LITÉS FINANCIÈRES QUE 
PEUT OFFRIR UNE 
TELLE INVENTION, SI 
J'ARRIVE À LA 
2 RÉALISER. 


IL COMMENÇA IMMÉDIATEMENT L' ÉTU- 
DE DE TOUS LES PROCESSUS DE LA TÉ- 
LÉVISION. À LA FOIS EN CE QUI CONCER 
NAIT LA TRANSMISSION ET L'ESPACE. 
ET SES RECHERCHES ABOUTIRENT À LA 
DÉCOUVERTE DE CE QU' IL APPELA SON 
RAYON Z. IL ANNONÇA ALORS À SA SŒUR 
ET À ENGLEFIELD QU! IL AVAIT RÉUSSI. | 


JE NE VOIS PAS CE QUI VOUS EMPE- 
CHAIT DE NOUS EN PARLER PLUS TÔT. 
APRÈS TOUT, NOUS SOMMES JUSQU’ AU 
COU DANS CETTE AFFAIRE TOUT ( 


CHRISTINE ÉTAIT UNE FILLE DE TEM- 
PERAMENT EXTRÈMEMENT ÉGAL,SAUF 
LORSQU' ELLE AVAIT AFFAIRE À SON 


FRÈRE. JE CONNAIS MIEUX QUE PER-\ 
SONNE L'IMMENSE AMBITION QUI TE- 
NAILLE CURTIS ET JE SAIS AUSSI QUE 
RIEN NE L'ARRÊTERA. SA BRUSQUERIE 
SON LANGAGE MORDANT, EN FONT UN 
COMPAGNON DIFFICILE À COMPREN- 


LE SYSTÈME UN POUR TOUS PRE; 
ET TOUS POUR UN"S' APPLI-4 


PARTIE TÉLÉVISION. 
CET APPAREIL,S'IL 
FONCTIONNE, N'AP-f 
PARTIENDRA QU' À 


JUSQU’ À UN 
CERTAIN POINT. 
A ny à/ 


Fr LA (] ce À 
= | EN SOMME CETTE INVENTIONN 
EM 


"APPARTIENT ENTIÈREMENT. À 
(LE NE VOIS DONC PAS TOUT À FAI \ 


A PU MÊME ŒIL QUE VOUS, JE LE 
ICRAINS, LE CÔTÉ COMMUNAUTAI 
RE DE LA QUESTION. 


SUR QUOI IL SE TOURNA VERS L'APPAREIL ET 
EN INDIQUA LES DIFFÉRENTES PIÈCES. CHRIS- 
TINE ET DICK ENGLEFIELD LES EXAMINÉRENT 
AVEC INTÉRÉT. 


...EST QUE JE VOUS 
DONNE UN APERÇU DE CE 
QUE J'AI FAIT DURANT 


L'APPAREIL, DANS SON 
ENSEMBLE, COMPREND 
D TROIS GROUPES D' ÉQUI- 
PEMENT SÉPARÉS. 


C'EST DU MA: 
TÉRIEL ASSEZ 


PPAS PLUS ENCOM- 
Ü BRANT QUE L'É- 


MENT DANS LES} 
LABORATOIRES 


CURTIS INPIQUA LA PLAQUE DE MÉTAL, 
PLACÉE DEVANT L'APPAREIL À RAYON 
Zoe 


JE DOIS ADMETTRE QUE C’EST UNE 

SACRÉE BONNE IDÉE, BIEN QUE JE NE 
LA COMPRENNE QU! À MOITIÉ. Si VOUS 
NOUS FAISIEZ UNE DÉMONSTRATION Z 


POUR AVOIR DES RÉSULTATS 
PROBANTS IL NOUS FAUT ÉVIDEM- 

|MENT REGARDER L' INTÉRIEUR 

D! UN CORPS VIVANT. JE NE PEUX 
SERVIR MOI-MÊME DE COBAYE. 
CAR IL FAUT QUE JE M'OCCUPE À 
DE LA MANŒUVRE. LE VOLONTAI 
RE SERA DONC CHRIS OU VOUS 


BIEN. 


J'Y VAIS, VOUS POURRE 
| PEUT-ÊTRE ME DIRE POUR- 
| QUOI J’ AI DES DOULEURS JR 
À LA POITRINE DEPUIS 
NaueLque TEMPS. 


INUTILE. RESTEZ 
DEBOUT COMME VOUS 
ÊTES ET LE RAYON Z TRA- 
VERSERA VÊTEMENTS, OS, 
CHAIR ET TOUT LE RESTE. 
VOUS NE SENTIREZ ABSOLUMENT 
RIEN. SUR CET ÉCRAN SE DES- 
SINERA L' IMAGE EXACTE DE 
TOUT CE QUE REGARDE LE 
RAYON Z. 


LE PETIT GÉNÉRATEUR SE MIT À BOUR- 
DONNER ET L' ATTENTION DE CHRISTI- 
NE S'EÉVEILLA, 


QUELLE SERA NOTRE POSITION À 
TOUS Si CETTE AFFAIRE SE RÉVÈLE 
ÊTRE UNE RÉUSSITE Z VOUS AVEZ 
INVENTÉ L' APPAREIL ET JE SUIS 
LE COBAYE. ON PEUT DONC CON- 
SIDÉRER QUE JE RISQUE MA VIE, 
[| CE QUI, JE PENSE, ME DONNE DROIT 
À UN CERTAIN POURCENTAGE SUR 
LES BÉNÉFICES, Si CETTE IN- 
> VENTION RÉUSSI 


y 


y 


TRÈS BIEN. JE NE VOUS EN BLÂ ME: SUR QUOI, CURTIS POUSSA À FOND LE 
PAS. À VOTRE PLACE J' AGIRAIS COMMUTATEUR PRINCIPAL QUI ALIMEN- 
SANS DOUTE DE MÊME. JE PROPOSE TAIT EN PUISSANCE L' ÉMETTEUR É- 
DONC, AU CAS OÙ L'APPAREIL EN LECTRONIQUE ET LE PROJECTEUR DE 
VAUDRAIT LA PEINE ET RÉPONDRAIT RAYON Z. RIEN NE $E PRODUISIT, DES 
À TOUT CE QUE J'EN ATTENDS, SECONDES S'ECOULERENT. L' APPAREIL 
QUE NOUS FASSIONS TROIS PARTS FAISAIT ENTENDRE UN BOURDONNEMENT 
DU PROFIT QUE NOUS POURRONS RE GULIER MAIS... 2 

EN TIRER. UNE POUR VOUS, UNE, 

NATURELLEMENT, POUR CHRISTINE 

UNE POUR MOI-MÊME. QU' EN 


PENSEZ-VOUS 7 
| CELA ME PA- 
RAÎT ÉQUITA- 


BLE. 


AUTRES 
AUUUES eo 


ce ve 


CURTIS PROCÉPA À UNE RAPIDE VÉRIFICATION DE L' ÉQUIPEMENT. IL EXAMINA 


LES COMMUTATEURS ET INSPECTA LES CADRANS POUR S ASSURER QUE TOUT 
ÉTAIT BIEN EN ORDRE. MAIS IL N° APPARAISSAIT TOUJOURS RIEN SUR L'ÉCRAN. 


QU' EST-CE QUI CLOCHE Z 
EST-CE QUE VOUS N'AURIEZ 


PAS MES LONGUEURS 
D! ONDES Z 
FRANCHEMENT, JE NE 


COMPRENDS PAS. IL DE- 
 VRAIT YŸ AVOIR LÂ UN EN- 
REGISTREMENT COMPLET 
ET ON N'EN VOIT PAS 
TRACE. J'AI SANS DOU- 
TE FAIT UNE ERREUR 
QUELQUE PART, MAIS }—Æ 
JE NE VOIS PAS OÙ, 


TOUT CE TRAVAIL POUR RIEN. CE N’EST PAS 
QUE JE METTE EN DOUTE VOTRE HABILETÉ 
SCIENTIFIQUE, CURT, JE SAIS TROP TOUT CE 
QUE VOUS POUVEZ FAIRE. ÉVIDEMMENT, UN 
PROJET SUR PAPIER EST TRÈS DIFFÉRENT 
DE LA RÉALISATION PRATIQUE. VOULEZ- 
VOUS QUE JE VOUS AIDE À SITUER 


L° UR Z 
Pur NON MERCI. JE M'EN 


WOCCUPERAI TOUT SEUL. 
RETOURNEZ, CHRIS ET 
VOUS, À VOTRE MATÉ-, 


VAS SCC CETTE A DEN 


HABITUÉ S À SA BRUSQUERIE LORSQU'IL 
ÉTAIT ENNUVÉ OU PERPLEXE, DICK ET 
CHRISTINE NE PRIRENT NULLEMENT OM- 
BRAGE DE L’' ATTITUDE DE CURTIS. 


JE ME DEMANDE CE QUI PEUT EMPÉ- 
CHER CETTE NOUVELLE INVENTION DE L 
FONCTIONNER COMME ELLE LE PE- 


LÉ re 


SSI 


4 
[LL 


CURTIS EXAMINAIT ATTENTIVEMENT 
LES COMPTEURS. LE GÉNÉRATEUR 
ÉTAIT EN MARCHE ET, AUTANT QUE 
POUVAIT EN JUGER DICK, L' APPA° 
REIL, PAR CONSÉQUENT, FONCTION- 


NAIT ENCORE JTE NE CONNAIS RIEN 
DU MÉCANISME. MAIS ÊTES-VOUS 
SÛR D'AVOIR ÉVALUÉ LA DISTANCE 
ET TOUT LE RESTE . 
AVEC UNE EXACTI- 
TUDE ABSOLUE Z 


J'ESSAIE SEULE- 
MENT DE VOUS AIDER. 


DICK APPROUVA 
DE LA TÊTE ET 
FIT QUELQUES 

PAS POUR EXA- 
MINER L' ÉQUI- 
PEMENT.MAIS... 


UNE LUEUR DE COLÈRE TRAVERSA LES 
YEUX DE DICK, MAIS ELLE S'ÉTEIGNIT 
DEVANT LE SOURIRE TRISTE DE CURTIS. 


PARDON. JE SUIS VRAIMENT TROP EN- 
NUYÉ POUR FAIRE ATTENTION À CE QUE JE 
DIS. J'AVAIS LA CONVICTION D’ AVOIR 
REUSSI CET APPAREIL ET TOUT CE QUE | 
NOUS OBTENONS SUR L'ÉCRAN... 


D" POUR L'AMOUR DU 
CIEL, FAITES ATTENTION 
À CE QUE VOUS FAITES ! Si 
VOUS CONTINUEZ, TOUT CE 
MAUDIT APPAREIL SERA BIEN 
TÔT EN MORCEAUX ! VOUS 
NE POUVEZ DONC PAS... 


.…. C'EST UNE TRANSMISSION 
ÉLECTRONIQUE DE L' ÉMISSION ELLE- 
MÊME, CE QUI, BIEN ENTENDU, EST 

TOUT À FAIT INUTILE. 


CURTIS S'INTERROMPIT AU MILIEU DE SA 
PHRASE, LES YEUX RIVÉS À L'ECRAN ET 

LE SOUFFLE COUPÉ D'EÉTONNEMENT. DICK 
SE REDRESSA LENTEMENT ET LORSQU'IL 
VIT, LUI AUSSI, CE QUI ÉTAIT SUR L'ECRAN 
IL EUT UN HALÈTEMENT DE SURPRISE ET 
SON REGARD S'IMMOBILISA,. CHRISTINE, 
REMARQUANT LE SILENCE SOUDAIN DES 
DEUX HOMMES, SE LEVA ET TRAVERSA 

LA SALLE POUR LE =3 
REJOINDRE. 


AU NOM DU CIEL, EST-IL 
SUBITEMENT APPARU SUR 
CET ÉCRAN DESTINÉ AUX 
EXAMENS À COURTE 

DISTANCE 7 


VRAIMENT, JAMAIS JE 
N'AI VU UN EFFET DE 
TÉLÉVISION AUSSI EX- 
TRAORDINAIRE ! L'IMA- 
GE À LA NETTETÉ 

D'UNE EAU FORTE ET 


IL N'Y À PAS + 


D! INTERFÉRENCE. 
\, 


ES b \ # 
77 s > 


Pr ou LI 


CETTE QUESTION LES AMENA À L'EFFET DE SURPRISE PASSÉ, CURTIS SE 
SCRUTER DE PLUS PRÈS LA SCÉ- TOURNA VIVEMENT VERS L’' APPAREIL POUR 
NE AUX LIGNES FIXES COMME INSPECTER LES ENREGISTREURS MATHEMA° 
CELLES D’'UNE PIERRE, QU'ILS TIQUES QUI ETAIENT RELIÉS AU SYSTÈME 

VONYAIENT EXPOSEE DEVANT EUX. EMETTEUR-RECEPTEUR. CE SYSTÈME D'AI- 


DR PORN INSRTRE À. CRUE A GUILLE QUI SE DÉPLACE LE LONG DE CET- 
Fe RENPRE CRETE AE LES TE ÉCHELLE GRADUÉE M' INDIQUE S- 
NOMS INSCRITS SUR LES MAGA- % pe D 
RE des TANCE EXACTE. MAIS LORSQUE VOUS AVEZ 
FA | DÉPLACÉ L'EMETTEUR, DICK, L'AIGUJLLE 
D uON NE PEUT RIENŸ === |A ÉTÉ REJETÉE HORS DU BORD DE L' ÉCHEL; 


IMAGINER DE PLUS 
BRITANNIQUE 


JE LE VOIS BIEN ! MAIS 
LÀ N'EST PAS LA QUESTION. 
SUR QUEL DIABLE D’ ENDROIT 
SOMMES-NOUS TOMBÉS Z 

POUVEZ-VOUS LIRE LES EN- 
SEIGNES DES MAGASINS Z 
Ÿ SONT-ILS BRITANNIQUES, SA N 


= Z 


JE NE SAIS DONC 
PAS EXACTEMENT 
SUR QUEL POINT 
EST DIRIGÉ 

L' ÉMETTEUR. 


NOUS NOUS TROU? 

VONS PANS LA BAN- 
| J'LIEUE DE LONDRES. 

7 ON PEUT DONC SUPPO- 
SER À COUP SÛR, QUE 
NOUS AVONS UN TA- 


BLEAU DU CENTRE 
N DE LONDRES. 


LE SILENCE RÉGNA UN INSTANT, 


PUIS... 
JE VAIS VOUS DIRE ! CECI 


EST UNE GRANDE RUE, C'EST 
BIEN ÉVIDENT. IL DEVRAIT DONC 
Ÿ PASSER AVANT LONGTEMPS 
UN AUTOBUS QUELCONQUE. SI 
NOUS POUVIONS LIRE LE NOM 
DU VÉHICULE LORS DE SON PAS- 
SAGE, NOUS ARRIVERIONS À 
DÉTERMINER L' EMPLACE- 
MENT EXACT DE CE QUE 
NOUS REGARDONS. 


CETTE SUGGESTION ÉTAIT PLEINE DE 
BON SENS. AUSSI RETOURNÉRENT-ILS 
À L'ÉCRAN POUR ATTENDRE LA SUITE 
DES ÉVÈNEMENTS. TOUT COMME AUPA- 
RAVANT, ILS NE PURENT S' EMPÊCHER 
D' ÊTRE FASCINÉS PAR LA NETTETÉ 

DE L’IMAGE QU’ ILS CONTEMPLAIENT. 
«SOUPAIN... 


D —— 


UVREZ L' ŒIL, 


VOUS DEUX !_ 


—= | 
RE: 1 
fan Hi 
RNONIer STATE) Fe Wie (b 
ITR : CR 
Cr ue i 


L Ûl 
se | 


TA 
| 
TH 


l ROUTE HALGATE. Y C’EST RIDI- 
COMPAGNIE DU COMTÉ) CULE ! LEICES- 


TER EST À PLUS 
DE CENT MILES 
D! ICI. IL EST IMPOSSI- 
BLE, TOUT SIMPLEMENT, QUE 
NOUS Y AYONS RELEVÉ QUOI QUE 
CE SOIT. IL N° Y À QU'UNE EX: 
PLICATION... 


DE LEICESTER..." 


UNE FARCE QUELCON- 
QUE, MACHINÉE PEUT- 


LÉVISION QUI AURA TROU- 
VÉ LE MOYEN DE SE | 


AVEC NOUS. 


NI CHRISTINE NI DICK NE RÉPONPIRENT 
ILS ÉTAIENT TROP ABSORBES PAR LE 
SPECTACLE QUE LEUR OFFRAIT L'É- 
CRAN. MAIS LORSQUE CURTIS FERMA 
LE COMMUTATEUR PRINCIPAL, L'IMA= 
GE PÂLIT ET L'ÉCRAN RESTA VIDE. 


ee MAIS NOUS AVONS DES CHO- 
SES PLUS IMPORTANTES À FAIRE QUE 

DE CONTEMPLER CES IMAGES. JE 

COMMENCE À VOIR CE QUI S'EST PAS 
SÉ ET JE VAIS TÂCHER DE VOUS 

L' EXPLIQUER DE MON . 

MIEUX... 


CEPENDANT MÊME EN PARLANT, IL SA- 
VAIT À QUEL POINT SON HYPOTHÈSE 
ÉTAIT ABSURDE. CURTIS SAISIT UNE 
DES INNOMBRABLES POIGNÉES DE CON- 
TRÔLE À LAQUELLE IL IMPRIMA UN LÉ- 
GER TOUR. CE MOUVEMENT EUT POUR 
EFFET DE CHANGER LE TABLEAU QU’ OF- 


F À: +} À 
RAIT L'ECRAN QU'EST-CE QUE VOUS } 


Rex AVEZ DONC FAIT /) 


7 J' A1 SIMPLEMENT LÉGÈREMENT 

MODIFIÉ LA DIRECTION, CE QUI, à 
NORMALEMENT, AURAIT DÜ NOUS 
DÉPLACER D'UN HUITIÈME DE En 
POUCE ENVIRON, MAIS CE MOU-Z = 


TÉ DE LA RUE. CELA 
NOUS DONNE UN INDICE. 
IL SEMBLE QUE, PAR LE 
PLUS GRAND DES HA = AE 
SARDS, NOUS 
SOYONS TOM 


| : À 

. se SUR L'EFFET DE 

cl TELE VISION LE PLUS EX- 
TRAORDINAIRE QUI AIT 


JAMAIS ÉTÉ DÉCOUVERT. 


SAIERAI DE “vous EXPO- 
SER AVEC CLARTÉ TOUS) 


EN HEURTANT L’'ÉMETTEUR, 
DICK, VOUS AVEZ SANS DOLTE 
DÉPLACÉ L’AIGUILLE SUR UN AN- 
GLE D'UNE EXCEPTIONNELLE OU 
VERTURE, CE QUI À SOUPAIN 

DONNÉ LA LARGEUR PRESQUE MA- 
XIMA AU FOYER QUE J’ AVAIS PLA= 
CÉ TRÈS PROCHE QUAND JE VOUS 


AU LIEU DE PARCOURIR QUELQUES 
PIEDS, LE RAYON A COUVERT PLUSA 


LORSQU!’ IL A RENCONTRÉ LA BARRIÈRE 
D'ÉTHER ENGENDRÉE PAR LA RADIATION 
ÉLECTRIQUE, IL À RÉFLÉCHI L'IMAGE DU 
POINT OÙ IL AVAIT ÉTÉ ARRÊTÉ, POINT 
QUI EST APPAREMMENT L'UNE DES RUES 
PRINCIPALES DE LEICESTER. À EN JUGER 
PAR LE VOLTAGE ET LA PUISSANCE, 
L' APPAREIL EST PARFAITEMENT CAPA-= 
BLE D! ATTEINDRE DES LIEUX, DIX, VINGT 
ET MÊME CINQUANTE FOIS PLUS ÉLOIGNÉS 
QUE CELUI-CI, 
SANS QUE SOIT SÉ- 
RIEUSEMENT AF- 
FECTÉ SON DE- 
BIT DE PUISSAN- 
CE NORMAL. 


que 


( 


CELA NE POURRAIT-IL PAS 
EXPLIQUER, CURT, QUE VOUS 
N' AYEZ PU OBTENIR CETTE IMA- 
GE À COURTE DISTANCE QUE VOUS 
ATTENDIEZ Z L/EFFICIENCE DE CET 
APPAREIL, TEL QUE JE LE COM- 
PRENDS, DÉPEND DE LA SYNCHRO- 
NISATION PARFAITE DU POINT £ 
DE CONTACT DES FOYERS DE 
LA VIBRATION ÉLECTRONI- 
QUE ET DU RAYON Z. PEUT- 
ÊTRE LA DISTANCE DE 
QUELQUES PIEDS SEU- 
LEMENT EST-ELLE 


MAIS LORSQUE ACCIDENTELLEMENT, 
L'ANGLE S!'EST ELARGI, IL À RELE- 
VE L' IMAGE AVEC UNE PARFAITE AI- 
SANCE ET L'’ A REPRODUITE COMME 
NOUS L’'AVONS VUE SUR L'ECRAN. 


L_7 Oui, LOGIQUEMENT C'EST 
VÎ TRÈS POSSIBLE. MAIS J'AI HA 
TE DE M'ASSURER Si CE QUE 
NOUS AVONS OBTENU EST VRAI- 
MENT UNE NOUVELLE FORME 
DE TÉLÉVISION À LONGU 


— 


Er: S? IL EN EST AINSI, 
CE QUE L’ON POURRA 
EN ESPÉRER DÉSORMAI 
DÉPASSERA TOUTES LES 

BORNES. 


L' APPAREIL. 


IL MIT DE NOUVEAU L'! APPAREIL EN MAR 
CHE... = ds 
7 IL TATONNE AU HASARD. L'AI 
GUILLE DE CONTROLE QUI, NORMALE- 
MENT INDIQUE LA DISTANCE QUE DPOI- 
VENT PARCOURIR LES RAYONS JUMELÉS 
EST COMPLÉTEMENT HORS DE JEU, CAR 
ELLE SE DÉPLACE À L' EXTÉRIEUR 
DE L' ÉCHELLE GRADUÉE. 


fe 


CEPENDANT, LORSQUE CURTIS LA 
POUSSA PRATIQUEMENT DANS L'AIR, 
LES SCÈNES SE MIRENT À CHANGER 
CONSTAMMENT SUR L'ÉCRAN DE TÉ- 
LÉVISION. ELLES SAUTÈRENT QUAND 
IL IMPRIMA DES SECOUSSES À L'AI- 


see CECI INDIQUE QUE LE 
RAYON ÉLECTRONIQUE PORTE PLU 
LOIN SON INFLUENCE ET PERMET 
AU RAYON Z DE FAIRE UN BOND EN 
AVANT VERS UN AUTRE POINT DÉLI- 
MITÉ PAR LA BARRIÈRE QU' ÉLÈVENT 
DANS L'ÉTHER LES RADIATIONS 


PUIS, UNE SIMPLE POUSSÉE SUR L'AIGUILLE QUI 
ÉTAIT TOUJOURS HORS DE SON ÉCHELLE, LUI 


PERMIT DE BONDIR JUSQU’ À GLASGOW PUIS, 


PLUS LOIN, DANS LES HAUTES TERRES 
DE L' ÉCOSSE. LÀ, CURTIS S' ARRÈ- 
TA ET ÉTEIGNIT LA LUMIÈRE dix: 

DU LABORATOIRE. 


C'EST DIABOLIQUE ! CE 
N’EST RIEN D'AUTRE PART, 
CURT, QU' UN ŒIL OMNIPRÈE- 
SENT. IL PEUT, SEMBLE-T-IL, 
ALLER PARTOUT ET TOUT VOIR, 
DU MOINS JUSQU'AUX CONFINS 
DE NOTRE PANS. CROYEZ-VOUS 
POUVOIR OBTENIR UNE PORTEE 

NCORE PLUS GRANDE 2 


J'EN SUIS 
CERTAIN ! 


AU COURS DE CETTE HEURE DE TATONNE- REGARDEZ L'ÉCRAN ! IL Y À DE Mi- 
MENT AVEC SON EXTRAORDPINAIRE RAYON NUSCULES POINTS LUMINEUX QUI 

Z, CURT S'ÉTAIT TRANSFORMÉ D'UNE DOIVENT PROVENIR D! HABITATIONS 
MANIERE ÉTONNANTE. CHAQUE SCÈNE QUI POUVEZ-VOUS CONCENTRER UN 4 


APPARAISSAIT SUR L' ÉCRAN LUI PERMET: FOYER ÉTROIT SUR L'’UN DE CES 
TRAIT D’ EMBRASSER PLUS COMPLÈTE- POINTS, POUR VOIR CE QUI SE 
MENT LES POSSIBILITÉS PRESQUE INCON- TROUVE DERRIÈRE LA LUMIÈRE 


CEVABLES QU' OFFRAIT CETTE DÉCOU- QELLE-MÊME Z 
VERTE FAITE PAR HASARD. JE CROIS QUE 

Z C'EST POSSIBLE. JE NS 
SUIS PEUT-ÊTRE UN sent 
PEU MALADROIT, 
CAR C'EST NOTRE 
PREMIÈRE EX- 


POUVEZ=VOUS CHAN- 
GER LA POSITION DE 
MANIÈRE À VOIR UNE 
PERSONNE AU LIEU 


RIEN DE PLUS FACILE. LE MIEUX 
EST QUE NOUS REVENIONS À L/UNE 
DES VILLES, GLASGOW, PAR EXEM:= 
PLE, ET 


NON, ATTENDEZ ! 


UNE FOIS ENCORE, ! 3 / 
MANŒUVRA LES BOU4/, re qu 
TONS. BIENTÔT, CE ; 7 

QUI N'ETAIT QU'UNE 

LUMIÈRE DIFFUSE 

DEVINT LE CONTOUR 

D'UNE FENÊTRE, 

PUIS... 


MAIS JE Va:S 
AND MÊME ESSAYER NI 


SORCELLERIE ! NOUS 

ESPIONNONS TOUT SIM= 

PLEMENT CETTE 
FEMME 


CURTIS REVINT À L' ÉQUIPEMENT ET S’ ACTIVA 
DE NOUVEAU SUR LES COMMANDES. GRADUEL- 
ILEMENT, LA SCÈNE SE RAPPROCHA. 


C' EST LA MÉTHODE DE TÉLÉVISION 
LA PLUS PARFAITE QUI AIT JAMAIS 
EXISTÉ ! UTILISÉE À DES FINS HON- 
NÊTES, ELLE PEUT ÊTRE D'UNE 
VALEUR COLOSSALE, EMPLOYÉE DANS 
UN BUT SORDIDE, ELLE POURRAIT 
ANÉANTIR LA CIVILISATION COMME 
ON ABAT UN CHÂTEAU DE CARTES ! 4 


m M \ 


fi 


À ÿ 


: 
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ENCORE QUELQUES MANIPULATIONS ICETTE SUPPOSITION S' AVÉRA EXACTE, : 


ET... v CAR LORSQUE LE RAYON Z DESCENDIT 


OILÀ UNE VERSION MODERNE Sup Lt 
DU "GRAND NORD. J'AI ENVOYÉ LE R L’AMÉRIQUE DU NORD ET LES 


ÉTATS-UNI 
RAYON TOUT DROIT DANS LE CERCLE PEU À CU el 2 
FALAIRRs MSLATERCNVTS 1 PAMDEN ENSOLEILLÉES DU MONDE ET TRAVERSA 
QUE JE LE FASSE REPESCENDRE CAR, 


LL? 1 
À PARTIR DE MAINTENANT, NOUS AL- L' os tie EP DIRECTION, CE 
LONS TRAVERSER LE TOIT DU MONDE BR men |L EST ÉVIDENT 
POUR ATTEINDRE L' AUTRE CÔTÉ DE QUE LES IMAGES 


LA TERRE. J'AI L’ IMPRESSION QUE PRENNENT UN AS- 


PECT D'ARRIÈRE- 
PLAN OBLIQUE. 


À 


°.. POUR ARRI- 
VER AUX ANTIPO-= 
DES, NE PRODUIRA 
PAS UN EFFET AUS- 


Si NET. MAIS NOUS 
NT Van ALLONS VOIR. 


PINALEMENT, QUAND ON EN ARRIVA À L'AUS-| | OUI C'EST POSSIBLE. C'EST UNE 
TRALIE ELLE-MÊME, LES PAYSAGES QUI AP- QUESTION QU’ IL ME FAUDRA RÉ- 
PARURENT SUR L' ÉCRAN FURENT EXTRAORDI- 


NAIRES...] VOILÀ QUI PROUVE SANS CONTES- 
TE QU’ AUCUN SOLIDE NE PEUT ARRÊTER NO= 
TRE RAYON, POUR TOU* 
CHER L' AUSTRALIE, IL 
TRAVERSE EN DROITE 
LIGNE LE CŒUR DE 
LA TERRE. NOUS EN 
AVONS ICI LE RÉSUL- } 
TAT SUR L'ÉCRAN. 

CE N'EST PAS TRÈS 
BON D’ AILLEURS. 


Po: AUTRE PART, VOUS 
POURRIEZ PEUT-ÊTRE 
UTILISER UN SYSTÈME 
DE PRISMES OU QUEL+ 
QUE CHOSE DE CE #4 
GENRE. 


CORRIGER CETTE IN- 
VERSION. ON POUR- 
RAIT DIRIGER LE 
RAYON VERS LE 
D. HAUT ET SAISIR 


D'UN AUTRE POIN 
L'IMAGE RÉFLÉ- 


CURTIS REVINT À L'ÉQUIPEMENT ET COUPA 
LE COURANT, PUIS... 


LES MODIFICATIONS NÉCESSAIRES 
SERONT DE PEU D' IMPORTANCE EN REGARD 
DE L’ ÉNORMITÉ DE LA DÉCOUVERTE QUE 
NOUS AVONS FAITE. JE DOIS ADMETTRE QUE 
EN PREMIER LIEU, LE MÉRITE EN REVIENT 
À CHRIS, MÊME Si SON IDÉE ÉTAIT TOUT 
D'ABORD D'UTILISER CET ÉQUIPEMENT 


ea 

POUR L'EXAMEN DES ORGANES INTERNES PAT ÿ 
DU CORPS HUMAIN. À AUTALTN 

MOI REVIENT NATUREL- TOR CT 


LEMENT LE MÉRITE 


SIBLE CETTE DÉ- 
COUVERTE. 


VOUS, DICK, VOUS AVEZ L' HONNEUR D! A BIEN CONÇU ET TRÈS COMMERCIAL, 

VOIR TROUVÉ, PAR UN PUR HASARD, L'É-| | CHRIS. IL'SE TROUVE CEPENDANT 

QUIPEMENT DE TÉLÉVISION LE PLUS EX: | QUE VOTRE PROPOSITION NE COTN- 

TRAORDINAIRE QU! ON AIT JAMAIS CON- CIDE PAS AVEC MON IDÉE À MOI. 

QU. Si VOUS N'AVIEZ PAS TRÉBUCHÉ : é 

SUR CE CÂBLE ET FAIT TOURNER L' APPA FURAUNI NE COMPRE- 

REIL, NOUS IGNORERIONS ENCORE LES QU''AVEZ-VOUS NEZ-VOUS PAS 

PERSPECTIVES ÉTONNANTES QU' OFFRE D'AUTRE À SUG-Ÿ" QUE CET APPA- 
CETTE INVENTION. GÉRER 7 REIL EST, POUR 

LA JUSTICE, L'ARME 

TRÈS JUSTE. CE QU' IL FAUT | LA PLUS EFFICACE 7 NOUS 

MAINTENANT, C'EST METTRE POUVONS ICI, TOUS LES 

AU POINT LES MODIFICATIONS, TROIS, METTRE EN JUGEMENT 

PUIS PRÉVENIR LA COMPAGNIE E RESTE DU MONDE. 

DE TÉLÉVISION MÉTROPO-= 

LITAINE. APRÈS QUOI, 

NOUS POURRONS NOUS 

ASSEOIR ET REGAR:, 


DER RENTRER LES 
MILLIONS. a. 


IL NE SEMBLE PAS, CURT, QUE NOUS 
PUISSIONS TIRER UN GRAND BÉNEÉFICE 

DE CE RÔLE DE JUGE OMNIPRÉSENT. 

EN OUTRE, POUR MA PART, JE NE ME 
SENTIRAIS PAS CAPABLE D'ASSUMER 
UNE TELLE CHARGE. QUI SOMMES -NOUS 
NOUS-MÈMES, POUR DÉCIDER DE CE QU 
DOIVENT FAIRE LES AUTRES, PARCE 

QU’ IL SE TROUVE QUE NOUS AVONS EN 
à NOTRE POSSESSION UN SUPER-APPAREIL Z 

CELA SENT LA DICTATURE. 


| TE 


S1 NOUS DÉSIRONS RÉELLEMENT UTILISER 
L'APPAREIL POUR LE BIEN GÉNÉRAL DE 
! L'HUMANITÉ, IL FAUT QUE NOUS LE RE- 
METTIONS À CEUX DONT LA FONCTION 
EST DE DISPENSER QUOTIDIENNEMENT 
LA JUSTICE. JE VEUX PARLER DE 
SCOTLAND YARD. QU'ILS NOUS PRO- 
POSENT UN CHIFFRE POUR 3 
CETTE INVENTION. 


ET Si NOUS ÉCHOUONS 
DE CE CÔTÉ, NOUS POUR- 
RONS ESSAYER LE MINIS- 
TÊRE DE LA GUERRE, ET OF- 
FRIR L' APPAREIL COMME 
MOYEN DE DÉFENSE. 


CURT, EXAMINONS FROIDEMENT LA 
TOUT L'ARGENT QUE POURRAIENT OFFRIR SITUATION. APRÈS TOUT, CE N'EST 
SCOTLAND YARD ET LE MINISTÈRE DE LA PAS EN REGARDANT UNE SCÈNE 
GUERRE NE POURRAIT SE COMPARER AUX QUELCONQUE QUE NOUS APPREN- 
SOMMES QUE JE POURRAIS ACQUÉRIR EN DRONS GRAND-CHOSE ET, MÊME Si 
UTILISANT CET APPAREIL À MA FAÇON... NOUS ETIONS LES TEMOINS D! UN 
LES PERSPECTIVES SONT INFINIES. NOUS | MEURTRE, NOUS NE SERIONS PAS 
AVONS LÀ, ENTRE LES MAINS, LE MOYEN TRÈS AVANCÉS. NOUS AURIONS SEU- À 
DE TRAVERSER LES PORTES, DE PÉNÉTRER ILEMENT LE SIGNALEMENT DU 
LES SECRETS LES MIEUX CACHÉS. RIEN MEURTRIER, QUE NOUS COMMUNI = 
NE PEUT NOUS | QUERIONS À SCOTLAND YARD, NOUS 
ÉCHAPPER . NE POURRONS JAMAIS FAIRE REN- 
| DRE TOUT CE QU!’ IL PEUT À CET l 
( 
Î 


APPAREIL 51 NOUS N° Y AJOUTONS 
re LE SON. SI NOUS ARRIVIONS À EN- 
: TENDRE AVEC AUTANT DE PRÉCI- 
SION QUE NOUS POUVONS VOIR. .… 


M. NOUS DISPOSERIONS D’ UNE 
ARME D’ UNE PUISSANCE TER- 
RIFIANTE. 


dun. | 


Kw 


CEPENDANT, MÊME Si VOUS RÉUSSIS- 
SIEZ, NE VOUS RENDEZ-VOUS PAS COMP- 
TE QUE TOUT LE RESTE DE VOTRE VIE 
POURRAIT SE PASSER À ATTENDRE UN, 
ÉVÉNEMENT QUI VAILLE LA PEINE D'E- 
TRE COMMUNIQUÉ À SCOTLAND YARD OÙ 
RÉVÉLÉ AU MONDE Z VOUS NE POUVEZ 
SAVOIR OÙ ET QUAND UN MEURTRE POIT 
ÊTRE COMMIS, PUISQUE C'EST DE 
MEURTRE QUE VOUS VOUS OCCUPEZ AC- 
TUELLEMENT. VOUS NE POUVEZ PRÉ- 
VOIR NON PLUS L' IMMINENCE D! UN AC- 
TE IMMORAL QU' IL VOUS SERAIT POSSI- 
BLE PEUT-ÊTRE D'ARRÊTER À TEMPS. 
TOUT CELA EST UNE QUESTION DE 
NHASARD ... 


C' EST EXACTEMENT CE QUE JE PEN- 
SAIS, LA QUESTION PU SON PEUT, IL 
ME SEMBLE, ÊTRE RÉGLÉE. APRÈS 

TOUT, SON ET VISION SONT INTIME- 
MENT LIÉS, APRÈS QUELQUES ÉCHECS 
INÉVITABLES, JE SERAIS EN MESURE 
D! AJOUTER LE SON À CET ŒIL OMNI- 


PRÉSENT. ” A . 


P”" ET ENSUITE Z 
VOUS AJOUTEREZ 
LE SON À LA VISION, \ 
CE QUI VOUS PDONNE- 
\RA UNE ARME TOUTE 
PUISSANTE... 


IL SERAIT BEAUCOUP PLUS 
SIMPLE ET BEAUCOUP PLUS 

PROFITABLE FINANCIÈREMENT 
ME SEMBLE-T-IL, DE PER- 
FECTIONNER L’ INVENTION 
ET DE LA VENDRE A UN 

ORGANISME AUTORISÉ ET 


MERCI POUR CE PRÉCIEUX 

CONSEIL, MAIS MA DÉCISION 
EST PRISE. LES GOUVERNE- 
MENTS ET LES FORCES DE PO- 
LICE PAIENT CHICHEMENT LES 
INVENTIONS, QUELQUES BRIL- 
LANTES QU'ELLES SOIENT. NON 
J'AI QUELQUES TRÈS BONNES IDÉES 
EN TÊTE À PROPOS DE CET ŒIL ET 
JE SUIS DÉCIDÉ À LES APPLIQUER. 
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APRÈS CETTE ÉTONNANTE SOIRÉE, CURTIS, PRÈS DE 
DEUX SEMAINES DURANT, CONSACRA TOUS SES MO 
MENTS PERDUS À LA RECHERCHE D'UNE MÉTHODE 
QUI LUI PERMIT DE LIER LE SON À LA RETRANS- | ,; 
MISSION ÉLECTRONIQUE DE PHOTONS LUMINEUX. 
CHRISTINE ET DICK CONTINUÈRENT LEURS PRO- 
PRES EXPÉRIENCES DE TÉLÉVISION, ET NE LUI 
FOSÉRENT AUCUNE QUESTION. » 


PERSONNELLEMENT, JE M'EN TROUVE 
TRÈS BIEN CAR, EN DEHORS DE MA PAS= à —— | 
SION POUR LA TÉLÉVISION D' AMATEUR, JO © © 

MON SEUL INTÉRÊT EST CHRISTINE 
RELLE-MÊME. 


SIX SEMAINES APRÈS LE SOIR 
DE LEUR GRANDE EXPÉRIENCE... 


CHRISTINE, CEPENDANT, QUI CONNAISSAIT AUSSI LE SON CE 
LES APTITUDES SCIENTIFIQUES DE SON 

FRÈRE ET SON MANQUE ABSOLU DE SCRU- 
PULES, ÉTAIT BEAUCOUP PLUS INQUIÈTE 


QU’ ELLE N°’ OSAIT L'AVOUER... 


JE SUIS À PEU PRÈS SÛRE 
QUE CURTIS, FINALEMENT 
DÉCOUVRIRA UN PROCÉ:= 
DÉ POUR LIER LE SON | 
À LA TÉLÉVISION ET, 


A 


ÿ A=T-IL DES LIMITES. PAS QUE JE 
À LA DISTANCE QUE yfASACHE. EN FAIT 


PEUT ATTEINDRE DANS TOUS LES 
ENDROITS OÙ IL Y À 


DE L'AIR, LE SON DE- 
VRAIT ÊTRE AUTOMATI- 
QUEMENT RETOURNÉ LE LONG 
DU RAYON ÉLECTRONIQUE EN MÉ 
ME TEMPS QUE L' IMAGE. CECI 
NOUS INDIQUE EN OUTRE QUE 
LA SYNCHRONISATION SERA 
COMPLÈTE. 


L'INTÉRIEUR COMME C 
(JA L' EXTÉRIEUR PU RAYON) 
IL N!Y À PAS DE VIDE. 

JETEZ UN COUP D! ŒIL 


PA À CE QUE JE VAIS 


PENSEZ. 


nn, | 


QUEL GENRE DE € UN SYSTÈME RELA‘: 


SYSTÈME AVEZ: \TIVEMENT SIMPLE. 
VOUS ADOPTE Z LA TRANSPOSITION, 

ÉLECTRIQUE DES 4 

EL Sea r1oNS DE L'AIR QUI N 
VOYAGENT AU LONG PU RAYON 
ÉLECTRONIQUE AVEC LES PHO- 


TONS LUMINEUX. CELA VOUS 
PARAÎT-IL TROP COMPLIQUÉ Z 


D — 


JE NE PENSAIS PAS QU'IL 

ÿ AVAIT DES VIBRATIONS D'AIR 

LE LONG DU RAYON ÉLECTRO:= 
NIQUE. 


CURTIS 5! APPROCHA DU NOUVEAU sysrÈnEL 
DE LEVIER QU’ IL AVAIT POSE SUR L' EQUI-B% 
PEMENT ET L'AJUSTA TRES SOIGNEUSE- 
MENT. IMMÉDIATEMENT AU-DESSUS DU À 
LEVIER SE PRÉSENTAIT UNE AUTRE MODI- 
FICATION SOUS LA FORME D'UNE CARTE 
DE L' ANGLETERRE. SUR CETTE CARTE 
EN RELIEF, DES CHIFFRES DIVERS 
ÉTAIENT NOTÉS QUI CORRESPONDPAIENT 
À CEUX DE L'ÉCHELLE QUI SE TROUVAIT 
AU-DESSUS DU LEVIER DE CONTRÔLE. 


MAINES, J'AI APPORTÉE PLUSIEURS 
PERFECTIONNEMENTS À L’ INVEN- 


LE GÉNÉRATEUR BOURDONNA, L'ÉCRAN S'É- 
CLAIRA ET UNE VUE DU CENTRE DE LONDRES, 
LA NUIT, APPARUT SUR L'ÉCRAN. PRESQUE 
SIMULTANÉMENT, LE HAUT-PARLEUR FIT EN- 
TENDRE LE GRONDEMENT CONTINU DE LA CIR- 
CULATION ET TOUS LES BRUITS FAMILIERS 
D' UNE GRANDE CITE... 


LEVER QU’ UNE 
f SEULE CONVER- 
SATION Z CE 


CURTIS MANIPULA DE NOUVEAU LES 
BOUTONS DU TABLEAU DE COMMANDE 
POUR CHANGER À LA FOIS L'IMAGE ET 
LE SON. BIENTOT... 


CURTIS ARRÊTA L' APPAREIL 


JE ME PEMANDE CE QU’ AURAIENT 
DONNÉ POUR UN APPAREIL COMME 
CELUI-LA LES TYPES DES ÉMIS- 
SIONS TÉLÉVISÉES D’! ANTAN. NOUS 
N'AVONS PAS BESOIN D'ÉMETTEUR 
AU POINT DE DEPART. NOUS POUVONS 
ALLER PARTOUT, PASSER AU TRA- 
VERS DE N'IMPORTE QUELLE PORTE 
FERMÉE. MAINTENANT QUE NOUS 7 
AVONS AJOUTÉ LE SON À NOTRE : 
DISPOSITIF, IL EST = 
BIEN ÉVIDENT QUE 
NOUS SOMMES EN 
MESURE PE RANÇON- 
NER LE MONDE EN- 
TIER. 


OUI, JE SUIS TOUT 


À FAIT D! ACCORD. 


TRÈS BIEN, NOUS POUR- 

RONS NOUS RETROUVER À 
DIX HEURES, CE SOIR 

AU CABARET APEX. N' OU- 
BLIEZ PAS QUE NOUS NE 
VOULONS PAS DE TOMMY. 
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JE CROYAIS QUE 
VOTRE INTENTION ÉTAIT 
D'AMÉLIORER LES MŒURS 
GÉNÉRALES DE LA COM- 
MUNAUTÉ. 


C'ÉTAIT EN EFFET MA PREMIÈRE IDÉE MAIS J'AI, 
DEPUIS, Si BIEN PERFECTIONNÉ CET 
APPAREIL QUE JE N'AI GUÈRE EN- 
VIE DE L'UTILISER SEULEMENT 
POUR AIDER LES GENS À MENER 
UNE VIE RAISONNABLE. JE PRO- 
POSE DE LES PLACER DANS UNE 
SITUATION S1 PÉNIBLE LORSQU' ILS 
NE MARCHERONT PAS DROIT, QU'ILS 
SERONT TOUT DISPOSÉS À ME 
PAYER POUR CACHER LEURS 
MÉFAITS. 


EL b 


| 


à 
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QU’ EST-CE QUE 
VOUS ENTENDEZ 
PAR LA Z 


JE VEUX DIRE QUE MA pocirique a \ 
ÉVOLUÉ EN UN SYSTÈME DE !! PRÉLE- 
VEMENTS SUR LES RICHES ‘’. EN | 
D! AUTRES TERMES, S'IL NOUS ARRI- 
VE DE SAISIR QUELQU’ UN À L' INSTANT 
OÙ IL COMMET UN ACTE CRIMINEL, 
NOUS N'EN RETIRERONS RIEN Si L’'IN- 
DIVIDU EST PAUVRE. MAIS Si NOUS 
TOM BONS SUR QUELQU'UN QUI POSSE- 
DE UNE GRANDE FORTUNE, IL NE DE- 
MANDERA PAS MIEUX QUE DE ME 
PAYER, POUR QUE JE ME TAISE, LA 
SOMME QUE J'EXIGERAI DE LUI, QUE 


!! VRAIMENT Z JE CROIS, MOI, QUE Si, MA 

à IL SERAIT CERTAINEMENT STUPIDE 
D'ÉCARTER LES RICHESSES QUI POURRAIENT 
RESULTER D’ UNE TELLE POLITIQUE. SUPPO-| 
SONS PAR EXEMPLE, QUE MONSIEUR UNTEL 
PASSE SES SOIRÉES AVEC UNE JEUNE PER: 


CHÈRE. 


Si MA FEMME SAVAIT 


QUE JE SUIS ICI, ELLE SE- 


OUI, C'EST JE CROIS, LE QUALIFI- 
CATIF QU' ON PEUT APPLIQUER, EN 

L' OCCURENCE. CEPENDANT, JE CON- 
TINUE À PENSER QUE C’EST LA MEIL- 
LEURE MÉTHODE À ADOPTER. NOUS 
SOMMES, BIEN ENTENDU, QUELQUE 
PEU LIMITÉS PARLE FAIT QUE NOUS 
NE POUVONS PAS À L' AVANCE CHOISIR 
NOTRE VICTIME, NI PRÉVOIR UN CRI- 
ME OÙ UN ACTE IMMORAL. NOUS SOM- 
MES OBLIGÉS DE NOUS EN 
REMETTRE AU HASARD. 


POUR MA PART 
JE NE M'EN MË- 
LERAI PAS. 


Pr \ | 
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k 


1! EH BIEN, CES FAITS ÉTABLIS, NOUS VOILÀ CE QUE J'EN 

POURRONS, NON SEULEMENT PRENDRE UNI FAIS DE VOTRE FILM. 

FILM DE CE QUE NOUS AURONS VU, MAIS 

ENCORE FAIRE UN ENREGISTREMENT 50- | / A 
| NORE. NOUS EN GARDERONS UN EXEMPLAI= ‘ / 
Î RE ET NOUS MONTRERONS LE DUPLICATA |. ) 
| AU MONSIEUR EN QUESTION. y 


AUCUNE IMPOR- 
TANCE, CE N'É- 
TAIT PAS L'ORIGI- 
NAL. IL FAUDRA 
QUE VOUS Vous 
RÉSIGNIEZ À 

PAYER. 


PROFITA- 
BLE, NON 7 
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PROFITABLE OÙ NON, C'EST 
TOUJOURS DU CHANTAGE. CETTE 
IDÉE NE ME PLAÎT PAS DU 


rh 
pe 


POURQUOI ÊTES-VOUS 
TELLEMENT STUPIDE Z 
Si JE VOUS AVAIS PRO- 
POSÉ DE RANÇONNER DES 
TAS D! INNOCENTS, OÙ DE 
MALHEUREU X VIEILLARDS 
RETRAITÉS, J'AURAI COM- 
PRIS QUE VOUS PRENIEZ 
LES ARMES ! MAIS DANS 
LE CAS CITÉ, JE PROPOSE). 
SEULEMENT DE FAIRE 
RENDRE DE L' ARGENT AUX 
INDÉLICATESSES DE ie) 


QUI DEVRAIENT SAVOIR 
À SE CONDUIRE. EN QUO 
EST-CE MAL 7 


LL 


C'EST DÉFENDU PAR LA LOI ET, 
EN LUI-MÊME CET ACTE EST AUS 
Si IMMORAL QUE CELUI DE LA 
PERSONNE QUE VOUS PRÉTEN- 


AH Î LA VOIX DE LA CHERE 
PETITE SŒUR ! JE SAVAIS 
QU' ON NE TARDERAIT PAS À 
ME DEMANDER DES COMPTES 
DESCENDEZ DES NUAGES, 
CHRIS ET METTEZ LES 
PIEDS SUR TERRE! 
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NOUS AVONS ENTRE LES MAINS L' ARME 
LA PLUS PUISSANTE DE TOUS LES 
TEMPS. ELLE PEUT NOUS APPORTER 
D' INNOMBRABLES MILLIONS ET, EN 
MÊME TEMPS, EMPÊCHER DES TAS 
ÎDE GENS DE SE COMPORTER PLUS D' UNE 
| FOIS COMME DES IMBÉCILES, CROYEZ- 
[MOI ELLE SERA PLUS EFFICACE POUR 
DIMINUER LE CRIME, QUE TOUTES LE 

INSTITUTIONS ess 

EXISTANTES., fi 4 


qe LE 


DICK REMARQUA L'HÉSITATION DE 
CHRISTINE. S PEUT-ÈTRE CETTE IDÉE 


NE NOUS PLAÎT-ELLE PAS PARCE 
QU'ELLE N’EST PAS CONFORME À 

: NOTRE CONCEPTION DE LA LOI . CUR- 
T1S À SANS DOUTE RAISON LORSQU'IL 
DIT QU'EN ABAISSANT LE TAUX DU 
CRIME ET DE L'IMMORALITÉ —QUELS 
QUE SOIENT LES MOYENS EMPLOYÉS — 
NOUS RENDONS LITTÉRALEMENT SER= 
VICE À LA COMMUNAU- 
ÎTÉ. ET IL Y À AUSSI 

LA QUESTION pu 
! GAIN. EN Y RÉFLÉ- 


| DISPOSÉ QUE 
TOUT À L'HEURE 
À LE QUALIFIER 
DE CHANTAGE, 


VOUS AVEZ DIT QUE NOUS AURIONS 
ENCORE À NOUS EN REMETTRE AU 
HASARD, MAIS QUE VOUS AVIEZ ÉTU- 
DIÉ UNE LIGNE D’ ACTION QUI CON- 

SISTERAIT À !! FAIRE CASQUER LES 

RICHES !!. DEVONS-NOUS ENTENDRE 
PAR LA QUE VOUS AVEZ EN VUE 


fous POUVEZ EN DIRE CE QUE VOUS 
VOULEZ, CURT ET VOUS AUSSI, DICK 
JE CONTINUE À PENSER QUE C'EST 
DU CHANTAGE ET JE NE VEUX PAS EN 
RETIRER AUCUNE PART. L’ ENNUI EST 
QUE MA VIE FAMILIALE ET MES OC- 
CUPATIONS SONT Si FORTEMENT 
.LIÉES À VOTRE VIE À TOUS DEUX 
QUE JE N'AI D'AUTRE SOLUTION 
QUE CELLE DE VOUS SUIVRE. 
se 


COMPTEZ TRAITER Z 


JE SUIS CERTAIN QUE VOUS SEREZ 
BIEN AISE DE RAMASSER L' ARGENT 
QUI AFFLUERA, DANS QUELQUES 
ANNÉES, Si NOUS JOUONS CORREC- 
TEMENT NOS CARTES, NOUS POS- 
SÈDERONS UNE FORTUNE CONSIDÉ- 
RABLE. 


TE | 


OUI, IL SERAIT PAR 
EXEMPLE D'UN GRAND 
INTÉRÊT POUR NOUS 
QUE NOUS SUIVIONS LES 
AGISSEMENTS D'UN CER- 
TAIN SAMUEL 
T.WERNHAM. 


ILES FEUILLES QUI VIVENT SURTOUTI 
DE SCANDALES N’ONT JAMAIS ÉCRIT 
OUVERTEMENT SUR SA VIE PRIVÉE. 

NÉANMOINS, D! INNOMBRABLES ALLU- 
SIONS PANS LES COLONNES À POTINS 
TÉMOIGNENT QUE TOUT N’EST PAS RE- 
COMMANDABLE DANS LA VIE DE CE CÉ- 
LÈBRE ET TRÈS RICHE INDUSTRIEL. 


AUX YEUX DU MONDE, C'EST 
UN HOMME MARIE, RASSIS, QUI 
A DEUX GRANDES FILLES, MAIS 
LES ÉTERNELS LIMIERS DU 
SCANDALE ONT DEPUIS LONG- 
TEMPS DECOUVERT QUE SA CON- 
DUITE À CÔTÉ EST TOUT À FAIT 
DOUTEUSE. L' ŒIL OMNIPRÉSENT 
EN LE SUIVANT PARTOUT, METTRA PEUT- 
ÊTRE EN LUMIÈRE QUELQUE HISTOIRE ETON- 
NANTE, POUR NE PAS DIRE, SORDIDE... 


LR NN 


APRÈS UN MOMENT DE SILENCE..e 


OUI, JE PENSE QUE SAMUEL T. OFFRE 
UNE CIBLE TRÈS PROBABLEMENT INTÉ- 
RESSANTE, IL POSSÈDE UNE FORTUNE DE 
PLUSIEURS MILLIONS. NOUS POURRONS 
LUI FIXER UN PRIX ÉLEVÉ. EN OUTRE, 
NOUS SAVONS EXACTEMENT 
OÙ IL VIT... 


2 


DEUX HEURES ET DEMIE 
EST UNE MAUVAISE HEU- 
RE POUR MOI, MAIS JE 
POURRAI, JE PENSE, POUR 
UNE FOIS, M' ARRANGER. 
EN FAIT, JE ME GARDERAI 
BIEN D'Y MANQUER, LORS- 
QUE NOUS AURONS MIS EN 
BONNE MARCHE NOTRE ORGANI - 
SATION, NOUS N° AURONS PLUS 
BESOIN D' ÊTRE AUX ORDRES 
DES GENS ET DE NOUS TUER AU 
TRAVAIL POUR QUE NOS EM - 
PLOYEURS AMASSENT DE L'AR- 
DJ GENT. POUR GAGNER SON INDÉPEN- 
DANCE, IL N'Y À PAS DE MEILLEU- 
LMP 2€ MÉTHODE. J'ESPÈRE 
/ QUE VOUS ÉCOUTEZ, 


_ MA CHÈRE SŒUR. 


FT. CE QUI SUPPRIME LAN\ 
DIFFICULTÉ DU RÉGLAGE 

MINUTIEUX DE L' APPAREIL. 
JE PROPOSE DONC QUE NOUS 
COMMENCIONS DEMAIN ET 
QUE NOUS LE SUIVIONS. 


POURQUOI /[iL EST MAINTENANT PRÈS 
ATTENDRE Ÿ DE NEUF HEURES. J' IMA- 
DEMAIN 77 GINE QU' ACTUELLEMENT. 
IL S'EST DÉJA EMBARQUE 
POUR L' ESCAPADE NOCTURNE 
QU’ IL AURA EUE EN TÊTE. NON IL 
VAUT MIEUX QUE NOUS COMMEN- 
CIONS DEMAIN, VERS DEUX HEU- 
RES ET DEMIE DE L'APRÈS-MIDI, 
EN DIRIGEANT LE RAYON SUR LE 
| COMPTOIR D'ESCOMPTE WERNHAM 
OÙ SE TROUVE LE QUARTIER GÉNÉ- 


L DE NOTRE HOMME, QUE NOUS 
TIENDRONS 
CE SOUS UNE SUR- 


VEILLANCE 
CONSTANTE. 


| 


oui J'ÉCOUTE. EN YŸ RÉFLECHISSANT, CURT., 
VOTRE IDÉE EST BONNE PAR CERTAINS CÔTÉS, 
MAIS NETTEMENT MALHONNÊTE PAR D'AUTRES. 
CEPENDANT, COMME JE L’' AI PROMIS, JE VOUS 
SUIVRAI, JE VAIS TÂCHER AUSSI DE ME RENDRE 


LIBRE DEMAIN APRÈS-MIDI. 


OUI, PEUT-ÊTRE POURRAI-JE M'AR- 
RANGER. JE FERAI DE MON MIEUX, DE 


TOUTE FAÇON. 
FF inc: 
ET MAINTENANT NOUS 
AVONS BIEN GAGNÉ UN 


SAMUEL T. WERNHAM, QUI IGNORAIT 
TOTALEMENT QU! IL AVAIT ÉTÉ CHOISI 
COMME PREMIÈRE VICTIME DE L'ŒIL, 
QUITTA LE COMPTOIR D! ESCOMPTE 
WERNHAM À TROIS HEURES QUINZE, 
LE LENDEMAIN APRÈS-MIDI... 


RIEN NE POUVAIT L'AVERTIR QU' À CE 
MOMENT, TROIS JEUNES SAVANTS, 
GROUPÉS DANS UN PETIT LABORATOI” 
RE DU NORD DE LONDRES, SURVEIL- 
LAIENT ATTENTIVEMENT TOUS SES 
MOUVEMENTS SUR LEUR ÉCRAN. BIEN- 
TÔT, LA VOIX DE WERNHAM, 5! ADRES- 
SANT À SON CHAUFFEUR, LEUR PAR- 
VINT DISTINCTEMENT... 


TIONS, BARNES. 
VOUS SAVEZ 
EXACTEMENT 


OUI MONSIEUR. JE VOUS CONPUIS 
CHEZ VOUS, PUIS JE VOUS TÉL PHO° 
NE À CINQ HEURES ET DEMIE PRÈ- 
CISES POUR UNE AFFAIRE URGENTE./ \ 


LES APPELS POUR AFFAIRES URGENTES 


ONT ÉTÉ EXTRÊMEMENT NOMBREUX CES } 


DEUX DERNIERS MOIS. CEPENDANT, COM- 
ME VOUS ÊTES RAISONNABLE, JE SAIS 
QUE VOUS GARDEREZ CELA POUR VOUS, 
ÉTANT DONNÉ QUE VOUS SEREZ RÉCOM- 
PENSE. D 


JE NE SUIS QUE TROP 
HEUREUX MONSIEUR DE 


VOUS SERVIR. ,/—# eV 


CURTIS ALLA VÉRIFIER LA 
CAMÉRA D! ENREGISTRE - 
MENT CINÉMATOGRAPHIQUE. 


IL FAUT QU' À N'IMPORTE QUEL 
MOMENT, JE PUISSE LA METTRE EN 
MARCHE, AFIN QUE LES SCÈNES ET 
LES SONS ÉMANANT DU RÉCEPTEUR 
SOIENT ENREGISTRÉS SUR FILM, 
DONT ON POURRA FAIRE AUTANT DE 
FILMS POSITIFS QUE L’ON VOUDRA. 
SI SAMUEL T. WERNHAM COMMET 
VRAIMENT UNE INDÉLICATESSE, IL 
SE TROUVERA DANS L'INCAPACITÉ 
ABSOLUE DE SE DÉFENDRE... 
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PUIS LA GRANDE LIMOUSINE DÉMARRA 
ET UNE DEMI-HEURE ENVIRON PLUS 

TARD, ELLE S! ARRÊTAIT DEVANT UNE 
RÉSIDENCE EXTRÊÉMEMENT MODERNE. 


JE COMMENCE À CROIRE, CURT, 
QUE VOUS AVEZ EU UNE TRÈS BON- 
NE IDÉE. CET APPEL POUR AFFAIRE 
URGENTÉE EST PEUT-ÊTRE LE FAIT 


SURPRENDRE LES AGISSEMENTS 
MALHONNÈTES DE SAMUEL T 


DURANT L' HEURE QUI SUIVIT, SAMUEL T. SE 
COMPORTA COMME LE PLUS DOUX ET LE PLUS 
COMPLAISANT DES MARIS. IL TRAITA SA FEM= 
ME EXACTEMENT COMME IL LE DEVAIT, PUIS 
SE RETIRA DANS SON BUREAU OÙ IL PASSA 

UN LONG À S/ OCCUPER DE QUESTIONS TOUT 

À FAIT NORMALES. FINALEMENT, À CINQ 
HEURES... Z pe sR 

_—— JE VAIS ÉCRIRE À NOS AMIS 
DE LEICESTER, MA CHÉRIE 
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SAMUEL PASSA DE LA BIBLIOTHÈQUE AU 

SALON OÙ IL S! INSTALLA POUR LIRE LA 

PREMIÈRE ÉDITION DE SON JOURNAL DU 

SOIR, JUSQU! À CE QUE LE DÎNER FÜT 

SERVI. À CINQ HELRES ET DEMIE TAPANT. 

QT EN NY EYTe 
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ALLO # Oui ! UNE 
APPAIRE LRGENTÉ, D' AC 


CORD, MONSIEUR BEAMISH 


F PA AVEC BEAMISH POUR TÂCHER DE 

JE LUI EN FERAI PART. DÉBROUILLER CETTE AFFAIRE 
rt — / DE CUIVRES CONSOLIDÉS. VOUS 
= NE M'EN VOUDREZ PAS TROP Z 


JE N'AI GUÈRE 
LE CHOIX, SAMUEL. 


DÉSOLÉ, MA CHÈRE. JE CRAINS 
D’ AVOIR À PASSER LA SOIRÉE 
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LE GROS HOMME HÉSITA UN INSTANT EN 
REGARDANT ATTENTIVEMENT LE VISAGE 
DE SA FEMME COMME POUR ESSAYER DE 
DEVINER Si ELLE COMPRENAIT QUELLE | 
ÉTAIT SON INTENTION RÉELLE, PUIS... 


JE CRAINS, MA CHÈRE, QUE 
MES PERPÉTUELLES SORTIES 
DU SOIR SOIENT UN DES NOM- 

BREUX INCONVÉNIENTS DE *. 
VOTRE MARIAGE AVEC UN 


31 HOMME TRÈS IMPORTANT. 


IL SE BAISSA POUR DÉPOSER UN BAISER NÉGLI> 
GENT SUR LE FRONT DE SA FEMME, PUIS SE DÉZ 


TOURNA ET QUITTA LE SALON. UN INSTANT. 
CURTIS PIRIGEA LE RAYON Z VERS LE COIN 
OÙ MADAME WERNHAM PARAISSAIT LIRE, 


IL Y À UNE GRANDE EXPRESSION 
[A D'AMERTUME DANS SES YEUX. 


PUIS LE RAYON RETROUVA SAMUEL T. 
DANS UNE DES NOMBREUSES SALLES DE 
BAINS DE LA GRANDE RESIDENCE. 


JE N'ARRIVE PAS À CROIRE QUE SON 

RENDEZ-VOUS SOIT VRAIMENT POUR AF- 

FAIRES. IL N’AURAIT PAS EU L'AIR 
ES ! HEUREUX D! Y ALLER, 


AL AS 
SI VOUS AVEZ L° INTENTION DE LE SUI-= 
VRE CONSTAMMENT ET QU’ IL DOIVE SE 
| RETIRER DANS SA CHAMBRE POUR CHAN- 

E\ GER DE VÊTEMENTS, JE FERAI MIEUX, 
JE CROIS D'ALLER PRÉPARER POUR NOUS 
| DES RAFRAÎCHISSEMENTS. JE NE VAIS 
\SÛREMENT PAS M'IMMISCER DANS SON 

INTIMITÉ. 


SUR QUOI CHRISTINE SE LEVA, JETA 
UN REGARD GLACÉ ET SIGNIFICATIF 
À CURTIS, PUIS QUITTA LE LABORA- 
TOIRE EN FERMANT LA PORTE D'UN 


COUP SEC: JE NE COMPRENDS PAS \ 
DE QUI ELLE TIENT SON CARACTÈ- 
RE INDÉPENDANT. MON PÈRE ET 

MA MÈRE ÉTAIENT DES GENS TOUT 

À FAIT POSITIFS, QUI NE S'EM- 
BARRASSAIENT PAS SPÉCIALEMENT 
DE SCRUPULES... 


… POURVU QU'ILS 
PUISSENT MENER UNE VIE 
CONFORTABLE. C'EST LE 
ff HANDICAP CHEZ CHRISTINE, 
FA ELLE SE PROMÈNE TOUJOURS 
AVEC CE FARDEAU SUR LES 
ÉPAULES. 


FARPEAU OÙ PAS FARDEAU, 
ELLE ME CONVIENT PARFAI- 
TEMENT. ET ELLE ME CON- 
VIENDRA ENCORE PLUS QUAND 
NOUS SERONS MARIÉS. 


nn ST: EN DÉDUIS QUE LA PERS 
PECTIVE DE M'AVOIR POUR 
BEAU-FRÈRE NE VOUS TERRI- 
FIE PAS. 


IL N'AJOUTA PLUS RIEN, CAR SAMUEL T. 

AVAIT FINI DE SE RASER. IL LONGEAIT LE 
PASSAGE, IMMENSE COMME UN COULOIR. 

D'HÔTEL, QUI MENAIT À SA CHAMBRE. LA, 
SON VALET, AVEC DES GESTES FEUTRÉS 


MINUTES PLUS TARD... 


JE N'AÏ JAMAIS VU UN HOMME 
FAIRE TANT D'HISTOIRES POUR 
S' HABILLER. CE DOIT ETRE 
UNE FEMME QU'IL VA REN- 

à CONTRER. 


= 

ME TERRIFIER Z JE N'AI AUCUN 
QUERELLE À RÉGLER AVEC VOUS, 
CURT. VOUS ÊTES, JE CROIS, L'UN 
DES INGENIEURS LES PLUS INTELLI 
GENTS QUE JE CONNAISSE, COMME 
LE PROUVE CET ŒIL. JE SUIS CER- 
TAIN QU' IL N'Y À PAS À S! INQUIÉ- 
TER AU SUJET DE CHRISTINE. ELLE 
EST SIMPLEMENT UNE JEUNE FILLE 
CALME, BIEN ÉLEVÉE DE SURCROÎT, 
ET ELLE NE VOIT PAS L'UTILITÉ 
DE CE QUE NOUS FAISONS. APRÈS 
TOUT, CE N'EST PAS TELLEMENT 
SURPRENANT, CETTE FAÇON DE GA- 
GNER SA VIE EST EN SOMME PEU 
ORTHODOXE. 


EH BIEN, SAMUEL T. 
EST-IL MAINTENANT 
DECENT 27 


JE DOUTE QU! IL LE 
SOIT JAMAIS ! Si VOUS 

VOULEZ SAVOIR S'IL EST 
SUFFISAMMENT VETU, 
OUI. VOUS POUVEZ RE- 
GARDER L' ÉCRAN, SANS 
CRAINTE D' ÊTRE 

CHOQUÉE. 


SEE 


se 
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me 
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CHRISTINE REGARDA, HAUSSA 
LES ÉPAULES, PUIS DÉTOUR- 
NA LES YEUX. L’ INTÉRÊT 
QU’ ELLE AVAIT MANIFESTÉ 
POUR CETTE DÉCOUVERTE 

s! ÉMOUSSAIT DE PLUS EN 
PLUS, C'ÉTAIT ÉVIDENT. DE RETOUR AU SALON, SAMUEL T. WERNHAM 
FIT MONTRE D'UNE GRANDE ASSURANCE. APRÈS 
UN BREF ADIEU À SA FEMME, IL QUITTA LA 
MAISON ET S'INSTALLA DANS LA LIMOUSINE 
AVEC L’IMPASSIBLE BARNES AU VOLANT. 

L'’ ŒIL LE SUIVIT IMPITOYABLEMENT HORS DE 
SA RÉSIDENCE, AU LONG DES LARGES RUES, À 
TRAVERS LE TRAFIC DE LA VILLE ET NE CESSA 
DE LE TENIR DANS SON CHAMP LORSQUE, LA Su | 
PERBE VOITURE S'ARRÊTA DEVANT L'HÔTEL 


TOUS LES BRUITS, MOUVEMENTS, PA-= 
ROLES, DU GRAND INDUSTRIEL FURENT 
ENREGISTRÉS À PARTIR DE L'INSTANT 
OÙ IL ARRIVA AU SECOND ÉTAGE DE 


L' HÔTEL ET SE DIRIGEA VERS LA 
PORTE N°36. 


IL À TOUT PRÉVU... 


BIEN ! VOICI POUR VOUS. PLACEZ®LE 
DANS DES BONS D' ARMEMENT ET, DANS 
QUELQUES ANNÉES, VOUS SEREZ AUSSI 


IL ÉTAIT SIX HEURES ET DEMIE, 
SAMUEL T. PASSA L' HEURE SUIVANTE 
AU TÉLÉPHONE À COMMANDER DES 


. FLEURS, ET LE REPAS LE PLUS DÉLI- 


CAT QUE POUVAIT FOURNIR L' HÔTEL. 


ET SOUVENEZ- VOUS QUE JE NE 
VEUX, SOUS AUCUN PRETEXTE, ÊTRE 
DÉRANGE. DÈS QUE MADEMOISELLE 
GRAYSON ARRIVERA, AYEZ LA BON- 
TÉ DE LA CONDUIRE ICI ET SER- 
VEZ LE REPAS DIX MINUTES 
APRÈS SON ARRIVÉE. COMPRIS Z 


PARFAITE" 
MENT MONSIEUR 
WERNHAM, 


= 


M !L Y À DES POS- 
der S'IBILITÉS. 


Si VOUS ÊTES DÉCIDÉE À 
NE RIEN FAIRE, CHRIS, NE 
VOUS ATTENDEZ PAS À TOU- 
CHER QUOI QUE CE SOIT. 

OU VOUS VOUS CHAR- 
GEREZ DE VOTRE PART 
DE TRAVAIL, OU 


NOUS APPROCHONS DE L' INS- 
TANT OÙ L'UN DE NOUS DEVRA 
SE PLACER PRÈS DE LA CAMÉRA 

CHRIS, VOULEZ-VOUS VOUS 

EN CHARGER 2 
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CECI POUR vous RAPPELER QUE JE 
SUIS VOTRE AÎNÉ DE CINQ ANS ET QUE, 
TANT QUE VOUS VIVREZ SOuS MON TOIT 
VOUS M'OBÉIREZ. 


{ 


X 
Ÿ 
' 


' ! FAITES ATTENTION À CE 
VOUS VOUS COMPORTEZ QUE VOUS DITES, Si 
_ EN SAUVAGE . , C'EST LA BAGARRE QUE 
4 VOUS CHERCHEZ, JE SUIS 
PRET À VOUS DONNER UNE 


C'EST CE QUE 
NOUS ALLONS VOIR, 


PRENEZ 
TOUJOURS 


ÇA. 


DICK, 
ATTENTION ! 


ARRÊTEZ, VOYONS, VOUS 

N'ALLEZ PAS VOUS BATTRE # 

"COMME £A JUSQU'À LA FIN Z Ÿ 

REPRENEZ-VOUS., CE N' ÉTAIT, 
QU' UNE PECCADILLE . 


HEIN 7 C’ NOUS SOMMES C'EST BEAUCOUP PLUS COMPLI- 
VRAI, vOUS AVEZ STUPIDES. DE TOU- 


QUÉ. JE DÉSIRE QUE VOUS SURVEIL- 
RAISON . TE FAÇON IL N'Y À LIEZ L'APPAREIL ENREGISTREUR DU 
PAS DE QUOI DPISCU- SON, POUR VOUS ASSURER QUE NOUS 
TER. JE PEUX ME CHAR- PRENONS TOUT. VOUS AUREZ À TE- 
GER DE LA CAMÉRA CINÉ. IL 


NIR LES YEUX SUR L' OSCILLATEUR 
S'AGIT SEULEMENT DE PRESSER| | D'AMPLITUDE, ICI, POUR VOUS AS- 
LE BOUTON DE COMMANDE À SURER QUE LES VOIX SONT BIEN 
LONGUE DISTANCE, ET LE TOUR 


: 4 
ENREGISTRÉES. , 7 
SERA JOUÉ. pm vrrrrmIL TL E 


= > 
ST 


CETTE AFFAIRE NÉCESSITE DONC 
NOTRE COLLABORATION À TOUS TROIS. 
UN POUR DIRIGER L' APPAREIL À RAYON Z 
ET CE SERA MOI, UN AUTRE POUR S' OC- 
CUPER DE LA CAMÉRA ET S' ASSURER 
QU'ELLE EST CONSTAMMENT DIRIGÉE 
SUR L' ÉCRAN, LE TROISIÈME POUR 
DIRIGER L' ENREGISTREMENT DU SON. 
EST-CE QUE VOUS ALLEZ OUI OÙ NON, 
ÊTRE NOTRE PARTENAIRE, CHRISTINE Z 


VOUS N'AVEZ RIEN D' AUTRE À FAIRE 
QUE TOURNER CE BOUTON. LA CAMÉRA 
SE METTRA TOUT DE SUITE EN MAR- 
CHE. ELLE CONTINUERA À FONC- 

TIONNER TANT QUE LE FILM 
SE DÉROULERA ET, COMME 
DANS CES CASSETTES SPÉ- 
CIALES IL Y EN À UN BON 
MILLIER DE PIEDS, NOUS 
EN AURONS SANS DOUTE 
ASSEZ POUR VINGT MI- 
NUTES ENVIRON D' ENRE- 
GISTREMENT CONTINU. 


QUAND CE ROULEAU SERA ÉPUISÉ, VOUS 
APPUIEREZ SUR LE BOUTON PLACÉ À DROI 
TE QUI ACTIONNERA UN ROULEAU AUXILIAI= 
RE. AINSI, LE FILMAGE NE S' ARRÉTERA 

PAS. EST-CE ASSEZ CLAIR, OU VOULEZ- 

VOUS QUE JE L'ÉCRIVE Z 


IL Y À BEAUCOUP 
DE CHOSES QUE J'AI- 
MERAIS AVOIR PAR 
ÉCRIT, MAIS IL SE 
TROUVE QUE CELLE- 

LA N°EST PAS DU 


LEUR CONVERSATION FUT BRUSQUEMENT COU- |; | 
PÉE, CAR L'ÉCRAN COMMENÇAIT À S'ANIMER.N | 
= PE 
| | Li 
| | (AA 
NL | [In 7 
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/ BON ! METTEZ EN 
MARCHE CETTE CA- 
NNLMERA, VITE ! DICK, 


PLUS TÔT QUE JE 
NE M'Y ATTENPAIS, 
EFFIE { MAIS PEU 

IMPORTE ! OÙ _ ef 
PLUTÔT TANT J 


NL REGISTREMENT 
AL ou Son ET ve- 
RIFIEZ Si 


\ AY 
\ \ \ \ V ANS 

HUS A 

À LE MS À 


\ 
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| j PE à 
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VOILÀ UNE DES SCÈNES 
LES PLUS DRÔLES QUE J'AIE 
JAMAIS VUES. SAMUEL T. NE 
SERA QUE TROP HEUREUX, 
J'EN SUIS SUR, D'ACHETER, 
LE FILM DE CETTE AVEN: 


CHRISTINE TOURNA LES YEUX VERS L'ÉCRAN. CURTIS RESTA UN MOMENT PEBOUT 
À LA REGARDER, PUIS IL HAUSSA LES ÉPAULES ET SE TOURNA LUI AUSSI POUR 
L' HÔTEL LE PLUS COUTEUX DE LON— 
DRES. LE RESTE DURA PRÈS D' UNE 
HEURE ET DEMIE, ET LA CAMÉRA UTI- 
le CASSETTE APRÈS CASSETTE DE 


À 


MAIS CURT, LUI, RESTA FIDÈLE- 
MENT À SON POSTE. IL NE DONNA 
LE SIGNAL D' ARRET QUE LORSQUE 
SAMUEL T . ET EFFIE GRAYSON 
QUITTÉRENT ENSEMBLE L' APPARTE- 
MENT ET SE DIRIGERENT VERS 
L! ASCENSEUR... £= Ress 
UNE QUESTION RESTE À DEBAT- 
TRE MAINTENANT. D’ APRÈS CE QUE 
NOUS AVONS FILMÉ EN SONORE, 
QUELLE SOMME POUVONS-NOUS 
RAISONNABLEMENT ATTENDRE DE 
SAMUEL T. WERNHAM EN PAIE- 
MENT DU NÉGATIF ORIGINAL Z 


NS 


SNS 
NS 


LS 


CE SPECTACLE 
EST ENNUYEUX |! 


CELA DEVIENT INTOLÉRABLE ! NON 


CONTENT DE VIOLER L'INTIMITÉ 

DE CET APPARTEMENT AVEC VOTRE 
ŒIL OMNIPRÉSENT, VOUS ALLEZ 
MAINTENANT ÉVALUER FROIDEMENT 
COMBIEN PEUT NOUS RAPPORTER 


L'IMMORALITÉ DE CE FORBAN ! JE 
NE VEUX PAS M'EN MÉLER, CURT, 


ah, 


COMME VOUS VOUDREZ, MA CHÈRE. TOUT PÉPEND DONC DE VOUS.MAIS 
J' AURAIS PENSÉ, POUR MA PART, QUE JE VOUS PRÉVIENS QUE Si VOUS 
SEPT MILLE LIVRES À CHACUN, EN PAIE- NOUS LÂCHEZ, VOUS QUITTEREZ 
MENT D'UNE NUIT DE TRAVAIL, POURRAIT] | AUSSI AUTOMATIQUEMENT CETTE 
ÊTRE CONSIDÉRÉ COMME UN CHIFFRE MAISON POUR ALLER VIVRE OÙ 
RAISONNABLE DE NATURE À VOUS TENTER vous VOUPREZ. ET Si VOUS ALLIEZ 
ET VOuSs INDUIRE À OUBLIER LA TRES ; PARLER À L'EXTÉRIEUR DE CE 
HAUTE ÉLÉVATION DE VOTRE ÉTHIQUE. RAYON Z ET DE CE QU’ IL PEUT 
FAIRE, CE SERAIT TRÈS... DAN- 
GEREUX POUR VOUS, MA CHÈRE. 


QU' EST-CE QUE C'EST / J'AI TOUJOURS 
QUE CETTE MENACE Z U L' IMPRESSION, 
VOUS PARAISSEZ OUBLIER) PICK,QUE VOUS 
QUE CHRISTINE ET MOI ÉTIEZ UN HOM- 
SOMMES FIANCÉS. ME DE BON SENS. 
C'EST DONC À MOI PAS SPÉCIALEMENT 
QU' IL REVIENT DES BRILLANT, PEUT- 
LA PROTÉGER, ÊTRE, MAIS COMPLAI= 
PENSEZ-Y. SANT ET CORDIAL. EST- 
* CE QUE VOUS 
ÊTES DISPOSÉ VOUS 
AUSSI À REJETER 
TOUT CE QUE VOUS 
POURRIEZ GAGNER 
POUR SATISFAIRE 
LE CAPRICE 
D' UNE SOTTE 2 


CRU, 
OR RRORA SR 
OR MS 
SES 
HR 


JE NE SUIS PAS UNE SOTTE 
ET CE N’EST PAS UN CAPRICE. 
IL Y À LONGTEMPS QUE J'AI 
PASSE L'AGE INGRAT. MAIS JE 
SUIS ABSOLUMENT CONVAIN- 


GNER SA VIE ÉST LA PLUS 
BASSE ET LA PLUS SALE QUI 
EXISTE ! C'EST PIRE, QUAND 
ON Y PENSE, QUE LE CHAN- 
TAGE ORDINAIRE, PERSONNE 


TOUT CET ÉQUIPEMENT ! 


MÊME Si VOUS LE DÉTRUISIEZ, ON ÇA VA, VOUS GAGNEZ. JE N'AI PAS 
POURRAIT EN FABRIQUER UN AUTRE. ENVIE DE QUITTER CETTE MAISON E 
POUR L'AMOUR PU CIEL, CHRIS, L'ARGENT N' ABONDE PAS SPÉCIALE: 
SOYEZ RAISONNABLE ! NOUS N’' AL- MENT CHEZ MOI. COMBIEN AVEZ- 
LONS PAS RECOMMENCER À NOUS VOUS L' INTENTION D' ESCROQUER 
BATTRE. ET PUIS UN DICTON AF- À SAMUEL T. Z VINGT ET UN 


FIRME QUE L'ARGENT N’A PAS MILLE Z 
D' ODEUR. : EN EFFET, CE QUI 


NOUS FAIT À CHACUN SEPT 
MILLE LIVRES. SI NOUS 
SOMMES D’! ACCORD, 
JE VAIS ALLER 
LE VOIR DEMAIN. 


VOUS IREZ LE VOIR 7ÿ 


Fe 


C'EST UNE FOLLE 
IMPRUDENCE ! 


PAS ENCORE, A MOINS QUE JE ME TROMPE BEAU- 
EN EFFET. MAIS | COUP, L' OISEAU NE SERA QUE TROP 
QUAND VOUS EXI- HEUREUX DE PAYER, DE PRENDRE LE 
GÉREZ DE LUI VINGT | |NÉGATIF DU FILM ET DE LE DÉTRUIRE. 
ET UN MILLE LIVRES, IL SERA TELLEMENT ÉBAHI, TELLE- 
C'EST, JE CROIS, LE MENT ÉPOUVANTÉ DE VOIR QUE SA VIE 
GENRE D' HOMME À VOULOIR LA PLUS INTIME À ÉTÉ IMPITOYABLE- 
TOUT SAVOIR DE VOUS, DE CE MENT PHOTOGRAPHIÉE ET ENREGIS- 
QUE VOUS FAITES, DE LA MA- TRÉE, QU'IL N'OSERA PAS FAIRE 
NIÈRE DONT VOUS AVEZ TROU- D' ENQUÊTE, DE CRAINTE DE CE QUE 
VÉ CE QUE VOUS AVEZ, ETC... JE POURRAIS FAIRE. JE SUIS ABSO- 


LUMENT SÛR DE POUVOIR M'EN 50R- 
TIR, QUOI QUE VOUS EN PENSIEZ. À 


JE NE SUIS PAS RASSURÉE 
NON PLUS. ET IL Y À UN AU- 
TRE POINT QUI ME DÉPLAÎT 
EN CETTE OCCURENCE. SUP 
POSEZ QUE SAMUEL T. AILLE 
JUSQU’ AU BOUT ET DÉCOU- 
VRE TOUT CE QUI VOUS 
CONCERNE. IL ARRIVERA 
FATALEMENT AUSSI À 

|PICK ET À MOI. CETTE =" 
PERSPECTIVE N’EST PAS 
AGRÉABLE À ENVISAGER. | 


MOI JE VOIS À QUOI VOUS PENSEZ, PICK. 
À MON TRAVAIL. EN FAIT, JE LE QUITTE.} 
CETTE SOIRÉE MET UN POINT FINAL À 
MON ACTIVITÉ AU SERVICE D’! AUTRES 
GENS. PORÉNAVANT, JE TRAVAILLERAI 
POUR MOI ET, PANS UN AN, Si NOUS 
POUVONS DÉPISTER QUELQUES AU- 
TRES SAMUEL T. WERNHAM , 72 
ROULERONS ABSOLUMENT SUR 


C'EST POSSIBLE. QUEL QUE 
SOIT LE RISQUE QUE JE COURS 
VOUS LE COUREZ AUSSI. APRÈS 
TOUT, JE ME CHARGE EN AL- 
[LANT LE VOIR, DE LA PARTIE 
LA PLUS DIFFICILE DU TRA- 
VAIL. JE NE M'ATTENDS PAS 
A DU TOUT À UNE ENTREVUE 
CORPIALE. 


À QUELLE 


a— 


HEURES ET DEMIE 
ENVIRON, QUAND 
IL SE TROUVERA 
DANS SON BU- 


DANS CES CONDITIONS, IL ÉTAIT INÉVITABLE 
QUE CHRISTINE, MALGRÉ SA NATURE INDÉPEN- 
DANTE ET LE SENTIMENT DE RÉPUGNANCE IN- 
TÉRIEURE QU'ELLE ÉPROUVAIT POUR CE TRA- | 
VAIL D! ESPIONNAGE DANS LEQUEL S/ ENGA- 
GEAIT SON FRÈRE, FUT IRRÉSISTIBLEMENT 
ENTRAÎNÉE DANS L'ORBITE DE CELUI-CI... 


IL SAIT S'Y PRENDRE VW 
"POUR CONVAINCRE, ET CE 
RÊVE DE FORTUNE QU’ IL FAIT 
BRILLER EST UN ARGUMENT $ 
AUQUEL UNE FILLE DE MA SI-Ÿ 
TUATION NE PEUT SE PERMET- 
TRE DE RESTER INSENSIBLE. 


S1 NOUS DEVONS GLANER DES DIZAI- 
NES DE MILLIERS DE LIVRES COMME 
VOUS LE PENSEZ, IL N'Y A GUÈRE 
DE RAISON, JE PENSE, POUR QUE 
JE CONTINUE À TRAVAILLER. DIEU 
SAIT COMBIEN JE SERAIS CONTENTE 
DE M'EN ALLER. 


VOILÀ LE PRE- 
MIER SIGNE,DE- 
PUIS LE DÉBUT 


QUI ME PROUVE JA 
QUE MA CHÈRE 


PETITE SŒU A4 


CONSENTÀ 
ME SUIVSE ! 


= 


RS 


JE VAIS ENVOYER VOILÀ DONC 
MON CONGÉ AINSI À QUI EST ENTEN- 
JE POURRAI CONSA-)pu. LORSQUE 
CRER TOUT MON J'AURAI FINI DE 
TEMPS À NOTRE TRAITER AVEC 
INTÉRESSANTE SAMUEL T. WERN= 
PETITE AFFAIRE./ HAM, NOUS ÉTU- 
s DIERONS UN SYS-: 
TÈME DE ROULEMENT 
POUR QU’ IL Yÿ AIT TOU- 
JOURS DE GARDE QUELQU'UN 
D' ENTRE NOUS POUR GUET-' 
TER LES INCIDENTS QUI 


IL À ABANDONNÉ LES BÉNÉFICES 
ERTAINS ET CONSIDÉRABLES D' UNE 
MERVEILLEUSE DÉCOUVERTE POUR LA 
CONSACRER À L'USAGE LE PLUS SOR- 
DIDE, POUSSÉ PAR SON AVIDITÉ ET 
SON AMBITION. QUANT AUX CONSÉQUEN- 
CES, IL N'EN VOIT PAS. PERSONNE, EN 
. DEHORS DE LUI DE DICK ET DE MOI, 
N'EST AU COURANT DE SA DÉCOUVERTE 
ET IL EST IMPLACABLEMENT DÉCIDÉ 
À GARDER LE SECRET. 


LE LENDEMAIN MATIN, À DIX HEURES ET DEMIE 

EXACTEMENT, CURTIS PÉNÉTRAIT DANS LE 

VASTE HALL D’ ENTRÉE DE L' ÉNORME ÉDIFICE 
E WERNHAM.….. 


fu es) Fat 


JE VOUPRAIS 
DIRE QUELQUES 
MOTS À MONSIEUR 
WERNHAM PERSON- 
NELLEMENT. JE 
ME NOMME HENRI 

BRIXTON. 


VOUS AVEZ NON. MAIS JE SUIS CER- 
UN RENDEZ- )TAIN QUE MONSIEUR WERN- 
HAM ME RECEVRA. C'EST 
UNE QUESTION TOUT À 
FAIT PERSONNELLE ET ABSO- 
LUMENT URGENTE. TELLEMENT 
URGENTE EN VERITÉ, QUE J'AI AT- 
TENDU UNE DEMI-HEURE DEVANT 
CET IMMEUBLE L' ARRIVEE DE MON- 
n SIEUR WERNHAM. CECI POUR 
VOUS ÉVITER DE ME DI- 
RE QU'IL N'EST PAS 
ENCORE LÀ OÙ QU'IL 


L' APPARITEUR EXAMINA PENSIVEMEN 
CURTIS DE LA TÊTE AUX PIEDS. RIEN 
DANS SA PERSONNE NE LUI PARUT IN- 
QUIÉTANT. CURTIS ÉTAIT BIEN VÊTU, 
RASÉ DE PRÈS ET, COMME D' HABITU- 
DE, UNE EXPRESSION DE SUPRÈME 
ASSURANCE ÉMANAIT DE LUI... 


JE VAIS DEMANDER, MONSIEUR, 
N 51 MONSIEUR WERNHAM EST 


IL RESTA QUELQUES INSTANTS AU TÉ- 


LÉPHONE, PUIS... 


VOUS AVEZ DE LA CHANCE, 

MONSIEUR, MONSIEUR WERN- 
HAM N’EST PAS RETENU 
POUR L’ INSTANT. 


JE NE VOIS PAS QUIL PUISSE 
ÊTRE UNE QUESTION DE CHAN- 


SUJET EST 

D' UNE IMPOR- 
TANCE CAPITA- 
LE... 


VOUDRIEZ-VOUS 
AVOIR LA BONTÉ DE . 
ME CONDUIRE JUSQU’ A 
SON BUREAU 7 


VRAIMENT Z ET 
POURQUOI 7 


LA RAISON QUI 
M'AMÈNE ICI, MON- 
SIEUR, EST EXTRÉ- 
MEMENT DÉLI- 
CATE . 


CINQ MINUTES PLUS TARD, CURTIS ÉTAIT 
INTRODUIT EN PRÉSENCE DU GRAND HOM- 


HEUREUX DE VOUS CONNAÎTRE 
MONSIEUR BRIXTON. ASSEYEZ- 
VOUS. CIGARE Z CIGARETTE Z UN 


NON MERCI. J' APPRÉ- 
CIE VOTRE RÉCEPTION,MON- 
SIEUR WERNHAM, MAIS J'AI 
L' IMPRESSION QU! À LA FIN 
DE NOTRE ENTREVUE, VOUS 
SEREZ MOINS DISPOSÉ À 
VOUS MONTRER CORPIAL. 


DR EP | 4 FH 
BR CURTIS AVAIT L'AIR PARFAITEMENT 
M DÉTENDU, BIEN QUE SON ESPRIT NE 
| CESSÂT DE S' ASSURER QU’ IL NE FAI- 
SAIT AUCUNE FAUSSE MANŒUVRE. IL 
ÉTAIT MAINTENANT EN PLEIN DANS LA 
TANIÈRE PU LION ET UNE SEULE ER- 
AN REUR LE METTRAIT À LA MERCI DU 
D FINANCIER. 


EN VÉRITÉ, POUR CE QUI EST DE VOS À 
PERSONNALITÉS ELLES-MÊMES, VOUS . 
M'ÊTES TOTALEMENT INDIFFÉRENTS, 
MADEMOISELLE GRAYSON ET VOUS. CE 
QUI M'AMENE ICI CE MATIN, C'EST. 
QUE VOUS SOYEZ Si INTIMEMENT LIÉS 
ET QUE VOUS AYEZ EU HIER SOIR UN 
PETIT TÉTE-A-TÊTE. J'AI DANS MA 
SERVIETTE QUELQUE CHOSE QUE J'AI- 
MERAIS VOUS 
MONTRER ET QUE 
VOUS NE VOU- 
DREZ LAISSER 
VOIR À PERSON- 
NE D'AUTRE, 
J'EN SUIS 
CON VAINCU. 


VOUS ÊTES, JE CROIS, 
TRÈS LIÉ AVEC UNE JEU- 
NE DAME DU NOM D'EFFI 


MÊME Si JE L'ÉTAIS 
JE NE VOIS PAS EN QUOI 


CELA VOUS REGARDE, 


auf 


DE QUOI DIABLE 
VOULEZ-VOUS PARLER 7 


DE PAS MAL D! ÉTRANGES 
MÉTHODES D! INTERVIEW,MAIS 


QUE ! COMME VENDEUR, MON JEU- 
NE AMI, VOUS ÊTES CERTAINEMENT 
EXCELLENT, MAIS IL SE TROUVE QUE 
LES FILMS DE VOTRE PRODUCTION, NI 
QUOI QUE CE SOIT 
DE CE GENRE NE 
Mt INTÉRESSENT 
NULLEMENT. VOU 


NOR 
NN 
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SIT 


7 UNE MINUTE. JE NE 
CHERCHE À VENDRE AUCUN 
PRODUIT, PU MOINS PAS DANS 
LE SENS COMMERCIAL. 


ER EN 
CE QUE JE YEUX VOUS VENDRE, ET JET 1 es 
SUIS TOUT À FAIT CONVAINCU QUE 
J'Y RÉUSSIRAI, C'EST CE 

FILM, ET LE NÉGATIF 

ORIGINAL. MADEMOISEL- 

LE GRAYSON ET VOUS EN 

ÊTES LES VEPETTES, 

NON SEULEMENT POUR 

L'ACTION MAIS POUR 


JE SUIS SUR QUE Si VOUS 
POUVIEZ TROUVER LE TEMPS, 
MAINTENANT ET ICI, DE VOIR 
LE FILM EN ENTIER, IL VOUS 

INTÉRESSERAIT BEAUCOUP. 


SEULEMENT LE UPNE SERVIRAIT À RE, MONSIEUR BRIXTON, QUE Si 


COMMENCEMENT Z RIEN. IL FAUT VOUS ME FAITES PERDRE MON 
QUE VOUS LE TEMPS POUR RIEN, VOUS ENTEN- 


VOYIEZ AVEC UN PRO- DREZ PARLER DE MOI ! J'AI ICI 
JECTEUR SONORE ET QUE] | UNE SALLE PRIVÉE DE CINÉMA 

VOUS JUGIEZ VOUS-MÉAME. POUR LA PROJECTION DES FILMS 
JE VOUS ASSURE QUE VOUS CONCERNANT LES PRODUITS DE 


AURIEZ TOUT AVANTAGE À MON AFFAIRE, 
FAIRE CE QUE JE VOUS PRO- 


PUIS-JE EN VOIR UN COUP cr) TRÈS BIEN. MAIS JE VOUS ASSU 


NOUS POUVONS 
DONC Y ALLER . 


IL SERAIT PRÉFÉRABLE, JE CROIS, QUE 
JE PROJETTE CE FILM MOI-MÊME. JE 
VEUX DIRE QU'IL NE SERAIT PAS PRU- 
DENT DE LAISSER VOIR CE QUI EST 
SUR CE FILM À VOTRE OPÉRATEUR 
HA BITUEL.. 


BEAUCOUP. : 


UNE MINUTE ! V SAMUEL T. HAUSSA LES ÉPAULES, 
AVEZ DIT, Si J'AI N'AJOUTA RIEN ET ARRIVÉS AU BOUT 
DU LARGE COULOIR... 


MADEMOISELLE 


GRAYSONET AO) Ï Qu’ IL Vous FAUT, MONSIEUR BRIx- 


TON. LORSQUE CE CHEF-D'ŒUVRE 
N— OU JE NE SAIS QUOI — AURA 

ÉTÉ PROJETÉ, NOUS REPRENDRONS 

NOTRE CONVERSATION. EST-CE 


DETTES DE CE 
FILM Z 


D D'ACCORD. MAIS 
JE VOUS CONSEILLE DE 
FERMER LA PORTE À CLEF 
AFIN QUE PERSONNE NE 
VIENNE NOUS SURP RENDRE. 


LE FINANCIER HÉSITA, FRONÇA LES 
SOURCILS, PUIS ÉCLATA SOUPAIN 


D! UN RIRE SONORE... 
RIEN D' AUTRE QU’ UN FILM es, 
SONORE COMPLET DE voree NS J'AI VU PAS MAL DE CHOSES.MAIS 


TÊTE-A-TÊTE D'HIER SOIR CELLE-LÀA DÉPASSE CERTAINEMENT 
NAIS AVOIR PASSÉ LA SOIRÉE HIER 

AVEC MADEMOISELLE GRAYSON,MAIS 

QUE VOUS AYEZ PU PHOTOGRAPHIER 

NOTRE ENTREVUE, = 

ET EN FILM SONO 42 

RE PAR-DESSUS 

LE MARCHÉ, 


JE SERAIS CU 
RIEUX DE VOIR Si, 
DANS UN INSTANT, 
VOUS SEREZ ENCORE 
) DE CET AVIS. 7 


SUR QUOI IL PÉNÉTRA DANS LA CABINE 
DE PROJECTION ET ENTREPRIT DE PLA- 
CER LE FILM PANS LE PROJECTEUR . 


CE NE FUT PAS LONG. CURTIS BAISSA LA LUMIERE 
ET SAMUEL T. WERNHAM EUT DEVANT LUI UNE 
EXACTE RÉPÉTITION DE TOUT CE QU!’ IL AVAIT 
FAIT LA VEILLE AU \ 
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ET PLUS IL REGARDAIT, PLUS IL SE REN- 
FROGNAIT ET MARMONNAIT TOUT BAS, 
DANS UNE FUREUR GRANDISSANTE. 


Le 
£ 


FINALEMENT, LE FILM ARRIVA JUSQU’ À SON 
TERME ET LA LUMIÈRE REVINT. CURTIS  SOR- 
TIT CALMEMENT LE ROULEAU DE LA BOÎTE 

DU PROJECTEUR ET RETOURNA DANS L’' AUDI- 


IMPUDENT PARVENU |! 
COMMENT AVEZ-VOUS PU 
AVOIR UN FILM COMME CE- 
LUI-LA Z OÙ L' AVEZ-VOUS 
PRIS Z JE SUPPOSE QUE L' UN 
DE CES MAUDITS GARÇONS D! HÔ- 
TEL S'EST ARRANGÉ D'UNE MA- 4 
NIÈRE QUELCONQUE POUR LE TIRER 
EN FRAUDE. VOUS AVEZ SANS DOU- 
TE PRIS LES PHOTOS À TRAVERS 


LE MIROIR QUI EST PLACÉ SUR 
LA CHEMINÉE ! pe, 


JE PUIS VOUS ASSU- ŸALORS, 

RER, MONSIEUR WERN-\ QUELQU? UN 

HAM, QUE JE N'ÉTAIS | D'AUTRE 

NULLE PART À PROXI-/ Y ÉTAIT, 

MITÉ DE L' HÔTEL..r7 AUTREMENT 
ON N'AURAIT 

PAS PU TIRER CE, 

FILM. 


C'EST UNE PENSÉE | JE VEUX PARLER 
| INGÉNIEUSE, MAIS / DE VERRE NOIR.CE 
JE NE VOIS GUÈRE \ VERRE QUI RESSEM- 
COMMENT J' AURAIS) BLE À UN MIROIR 
PU Y ARRIVER ! MAIS À TRAVERS LE-“ 
QUEL ON PEUT VOIR 
. LORSQU' ON SE PLACE DER- 
RIÈRE. DE NOMBREUSES SÉAN- 
_CES SECRÈTES DE FILMAGE ONT 
} ÉTÉ RÉALISÉES DE CETTE MANIE- 
RE. QUANT AUX CONVERSATIONS, IL 
ÉTAIT FACILE DE DISSIMULER UN 


GISTRER, ET D'EN 
FAIRE UN DISQUE . 


LES POURQUOI ET LES COMMENT NE ME | fosez MONTRER CE FILM 
PARAISSENT NULLEMENT IMPORTANTS, QUELQUE PART ET JE VOUS 
LE SUJET DU FILM SEUL NOUS INTÉRES-] | FAIS ENFERMER AVANT QUE 
SE. J'Y Al RÉFLÉCHI LONGUEMENT ET VOUS AYEZ PU SOUFFLER ! 
JE SUIS SÛR QU’ UN HOMME DE VOTRE 

SITUATION N' AIMERAIT PAS QU’ UN 

FILM DE CE GENRE SOIT PRODUIT EN 

PUBLIC. 


ee TL 


Met MENTS À LA POLICE, VOUS 


POUR DÉNONCER MES Nous 
re 
SERIEZ CONTRAINT DE APR 


C'EST, J'IMAGINE, 
LA DERNIÈRE CHOSE QUE 


Avous POURRIEZ SOUHAITER. 


VERRAI DANS L' OBLIGATION DE 


MAÎTRISEZ-VOUS OÙ JE ME 
VOUS DONNER UNE CORRECTION. 


JE VOUDRAIS 
BIEN VOIR ÇA! 


PUISQUE VOUS 
INSISTEZ +. 


JE PENSE QUE MAINTENANT 


NOUS ALLONS POUVOIR 
REPRENDRE NOTRE 
DISCUSSION. 
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JE CONSENS À VOUS POUVEZ 
VOUS CÉDER CE. ALLER AU DIABLE ! 
FILM ET SON NÉ- } FICHEZ LE CAMP DE 
GATIF POUR LA CHEZ MOI Si VOUS 
SOMME DE VINGT /\TENEZ À VOTRE 4 
ET UN MILLE PEAU ! ET Si VOUS 
LIVRES. ff FAITES UNE SEULE DE- 
IS LMARCHE AU SUJET DE /| 
CE FILM, JE RISQUERAI 
TOUTES LES CONSÉQUENCES DE 
LUZ LA PUBLICITÉ ET JE LÂCHERAI LA 
POLICE À VOS ee 
TROUSSES AVANT) [IE 


n 


PAS DU TOUT. IL SE 
TROUVE QUE C'EST LA SOMMEÏ\ 
| DE VINGT ET UN MILLE LIVRES), 
QUI ME CONVIENT, C'EST TOUT. 
À VOUS DE DÉCIDER, MONSIEUR 
WERNHAM. IL NE ME SERAIT PAS 
DIFFICILE DE DONNER DE LA 

PUBLICITÉ À CE FILM. 


ET POUR CETTE SOMME, 


J'AURAI LA COPIE AINSI QUEŸ< 


LE NEGATIF QUI À SERVI A 


LA TIRER Z tr 
JE 


QU’ EST-CE QUI M' ASSURE 


QUE VOUS PITES LA VÉRITÉ Z 


COMMENT SAURAI-JE SI 
VOUS N’'AVEZ PAS D'AU- 
TRES COPIES QUE VOUS 
N POURREZ PRODUIRE 
QUAND VOUS EN AUREZ 


«+ OU QUAND 
VOUS ESSAIEREZ DE 
"1 ME FAIRE ENCORE 
CHANTER Z 


CE MILLIER DE LIVRES EN PLUS 


} EST DESTINÉ SANS DOUTE À COU- 


C'EST À PRENDRE OÙ À LAISSER,. 
JE NE PEUX VOUS DONNER RIEN 
D'AUTRE À CE SUJET QUE MA PA- {| 
ROLE, MAIS VOUS POUVEZ ÊTRE 
CERTAIN QUE VOUS NE M!’ INTÉRES- 
SEREZ PLUS DES QUE J' AURAI RE- 
ÇU L'ARGENT. J' AJOUTE QUE JE 
NE VEUX PAS DE CHÉQUE NI DE 
BILLETS DE CINQ OÙ DIX LIVRES, 
VOUS AUREZ À ME REMETTRE LA 
SOMME EN BILLETS D’ UNE LIVRE. 


SAMUEL COMMENÇAIT LENTEMENT 
À SE DÉTENDRE. SA FUREUR S' ÉTAI 
MAINTENANT CALMÉE ET IL COM- 

MENÇAIT AU CONTRAIRE À PARAÎTRE 
INTÉRESSÉ... 


TOUTE AUTRE QUESTION À ner) 
MONSIEUR BRIXTON, ET JE SUPPO-Ÿ 
SE QUE VOTRE NOM EST FAUX COM- 

ME TOUT CE QUI VOUS CONCERNE, 
COMMENT AVEZ-VOUS OBTENU UN 
ENREGISTREMENT COMME CELUI- 
LA 7 CE QUI M’ INTÉRESSE C'EST 
LE MÉCANISME DE LA CHOSE. JE 
SUIS ABSOLUMENT SÛR QU'IL 

N' Y AVAIT RIEN DANS L' APPAR- 
| TEMENT DE L'HÔTEL. J'EXAMINE 
1 TOUJOURS SOIGNEUSEMENT LES 
APPARTEMENTS QUE JE CHOISIS 
POUR MES PETITES ENTREVUES 
FEMININES. 


UN HOMME DE VO- 
TRE IMPORTANCE 
PEUT FAIRE OU- 
VRIR OÙ FERMER 


VOUS AJOUTEZ L!IN- 
SULTE À L’' IMPUDEN- 
CE. OU PENSEZ-VOUS 
QUE JE PUISSE TROU- 
VER VINGT ET UN UNE BANQUE QUAND 
MILLE LIVRES EN IL LE DESIRE. DE- 
BILLETS D'UNE LIVRE Z) MANDEZ LES 

LA BANQUE DÉCLENCHEZ VINGT ET UN MIL- 
RAIT TOUT DE SUITE LE LIVRES EN BIL- 
UNE ENQUÊTE SUR LETS D'UNE LIVRE. 
UNE AFFAIRE DE CE À J'ATTENDRAI 
DANS CETTE MAI- 
SON QUE VOUS LES AYEZ 
OBTENUS, CE QUI ME SERA 
TRÈS FACILE, L' IMMEUBLE 
ÉTANT POURVU DE CAFÉTÉRIAS , À 
DE SALONS ET DE TOUT CE QUI 
EST NECESSAIRE. JE VOUS PRÉ- 
VIENS MONSIEUR WERNHAM, VOUS 
ÊTES DANS UNE SITUATION CRITI- 
QUE ET JE N’'AI PAS L'INTENTION 
DE M'EN ALLER AVANT D'AVOIR 
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JE PAIERAIS VOLONTIERS DEUX \ LE PROCÉDÉ EMPLOYÉ NE VOUS REGARDE 
MILLIONS UNE RÉPONSE À CETTE | PAS. JE VOUS AI FAIT UN PRIX POUR MON Si- 
QUESTION. AVEC EN SUS, BIEN LENCE, LE RESTE DÉPEND DE VOUS. J'AI EN 
ENTENDU, LES FORMULES ET MA POSSESSION, UNE INVENTION DONT LES POS- 
DÉTAILS DU... SIBILITÉS SONT TERRIFIANTES ET, COMME JE 
NE SUIS PAS MOINS HOMME D'AFFAIRES QUE VOUS, 
J'AI L’INTENTION D'EN TIRER LE MAXIMUM. JE 

Le ” ÿ PROPOSE DONC QUE NOUS NOUS RETROUVIONS PANS 

- AVOTRE BUREAU D'ICI UNE HEURE, J'ESPÈRE QU' EN 
TE CE LAPS DE TEMPS VOUS AUREZ TROUVÉ LE MOYEN 

} 
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SA JE LE RECONNAIS, MAIS VOUS ÊTES 
AUSSI UN SACRÉ IMBÉCILE, MON 
JEUNE AMI. VOUS DEVRIEZ SAVOIR 

QU' UN HOMME DE MA SITUATION A 
DES DOUZAINES DE MOYENS D! IM- 
POSER SA VOLONTÉ. VOUS NE SUP- 
POSEZ PAS UN SEUL INSTANT QUE 
JE VOUS LAISSERAI VOUS EN TIRER 
AVEC UNE PERFORMANCE COMME 
CELLE-CI, N'EST-CE PAS Z S1 
JE N'ÉTAIS ABSOLUMENT SUR 
DE MOI, JE NE PAIERAIS PAS. 


JE M'EFFORCE DE VOUS 
FAIRE PAYER VOTRE IMMO] _4 
RALITÉ, MONSIEUR 
WERNHAM. 


KE 
ENVOYEZ DONC CONTRE MOIŸ = \) 
VOTRE GARDE DU CORPS, SN ar 
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METTEZ TOUS VOS ES- } 


PIONS À MES TROUSSES 
ET QU'ILS ESSAIENT 

DE DÉCOUVRIR TOUT CE 
QU'ILS PEUVENT À MON 
SUJET ! JE VOUS FE- 
RAI ALORS UNE TELLE 
PUBLICITÉ QUE VOUS 
COMPRENDREZ LA NÉ- 
CESSITÉ D' ARRÈTER 

LA GUERRE PRIVÉE 

QUE VOUS AUREZ EN- 
TREPRISE CONTRE 

MOI. J'AI PESÉ TOU- 
TES LES CIRCONS- 
TANCES ET JE SUIS 

| SANS DOUTE LE SEUL 
HOMME VIVANT QUI 
PUISSE MENER À SA 
GUISE LE GRAND SA 
MUEL T.WERNHAM. 


} TAIN QUE VOTRE MANQUE | 
DE SENS MORAL NE SE TRA- 
DUIT PAS SEULEMENT PAR | 
DES RENDEZ-VOUS AVEC MADE- 

MOISELLE GRAYSON. IL Y A 


À CERTAINS FAITS AU SUJET 


DE LA BOURSE QUI, MIS EN 
LUMIERE, POURRAIENT». 


BON. IL ME FAUDRA DONC CONSIDÉRER IL ÉTAIT DEUX HEURES DE L'A- 
CELA COMME UN CONTRAT D'AFFAIRE, PRÈS-MIDI LORSQUE CURTIS RE- 
ET M'EN TENIR LÀ. REVENEZ ME VOIR VINT À SON LABORATOIRE. IL Y 

TROUVA DICK ET CHRISTINE QUI 
Si VOUS N'AVEZ PAS OBTENU LL! ATTENDAIENT AVEC ANXIETE. 


CE QUE JE PEMANDE, JE QUIT- ALORS Z QUE S'EST- 
TERAI CET ÉDIFICE ET LES JOUR IL PASSÉ Z AVEZ- 
NAUX DU SOIR SERONT PLEINS /Æ VOUS OBTENU CE QUE 
D' UN INTÉRESSANT EXPOSÉ VOUS VOULIEZ 7? 
CONCERNANT L/UN DES PLUS Æ 
GRANDS INDUSTRIELS DE NATURELLEMENT, 
NOTRE TEMPS. AUTREMENT JE N'Y 
\ SERAIS PAS ALLÉ. 


VOUS VOULEZ DIRE OUI, ET DEPUIS, J'AI 
RÉELLEMENT QUE VOUS! PASSÉ MON TEMPS À 
AVEZ AMENE SAMUEL £FAIRE PERDRE MA PIS- 


OÙ EST L'ARGENT? 
JE SUIS BIEN SÛR QUE 
VOUS N'AVEZ PAS LES 
VINGT ET UN MILLE LI 
VRES DANS VOTRE POCHE. 
[VOUS AVIEZ PARLÉ DE VOUS 
LES FAIRE DONNER EN BIL- 
LETS D' UNE LIVRE, N'EST- 


JE L'AI. DIT, OUI, ET C'EST CE 
| QUE J'AI FAIT. LAISSEZ-MOI 
VOUS RACONTER CE Qui S'EST 
PASSÉ. SAMUEL T. 5! EST PRO- 
CURÉ LA SOMME EN BILLETS 

D' UNE LIVRE COMME JE LE VOU- 
LAIS. JE LUI Al DEMANDÉ DE 
MEN FAIRE UN SOLIDE PAQUET 
ET, ENSUITE, JE LUI AI REMIS 
LE ROULEAU DU FILM ET LE 
NÉGATIF QUI SE TROUVAIT 
AUSSI DANS LA VALISE. 


L 7 : 
LATE 


tt JE SUIS ENTRÉ_PANS UN CAFÉ 
QUE J'AVAIS REPÉRÉ. ‘! 


IL S'AGIT 
DE FAIRE VITE. 


Sr ON an AC 


** QUELQUES MINUTES PLUS 
TARD, APRÈS AVOIR CHANGÉ 
DE VÊTEMENTS. 


IL SUFFIT DE 
TRAVERSER CETTE 
COUR INTÉRIEURE... 


ee de LE PE genre ) 
Less sente | 


AU BUREAU DE POSTE ET... 
L ; 


1 CRISE 
À ENVOYER EN RECOMMANDÉ 


À MONSIEUR CURTIS DREW. VOICI 
NL! ADRESSE. QUAND ARRIVERA CE 


CP, 

LALR, 

DÉLOR 
LL 
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// 
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JE SUIS CONVAINCU QUE J'AI FAUSSÉ 
COMPAGNIE AUX LIMIERS QUI ME CHER- 
CHAIENT , ET J' ESPERE qu’ ON AURA 
L' ILLUSION QUE LE MYSTÉRIEUX 
BRIXTON À PISPARU DE LA SURFACE 

DE LA TERRE. 


TT ut 


fPAS EXACTEMENT. PLUS AHURIN 


QU' AUTRE CHOSE. CE QU'IL y A 
DE DELICIEUX DANS CETTE AF- 
FAIRE, C'EST QU' IL N'Y A AU- 
CUNE POSSIBILITÉ DE REPRÉ- A 

SAILLES ..….. 


CURTIS RACONTA TOUT EN DÉTAIL, 
PUIS IL AJOUTA... 


JE M'EN SUIS SORTI À LA FIN, 

EN BLUFFANT PLUS OÙ MOINS LORS: 
IQU'IL M'A PREVENU DE CE QUI 

M' ATTENDAIT APRÈS L' AVOIR RAN- 
ÇONNÉ COMME JE L'AVAIS FAIT . 

JE NE SAIS ABSOLUMENT RIEN SUR 

LE MARCHÉ DE LA BOURSE, MAIS JE 
ME RENSEIGNERAIS SANS TARDER 

St IL DEVENAIT GÉNANT. IL NE BOUGE- 
RA PAS, JE PENSE, AVANT QUELQUE 


... POUR MA PART, J'AI L'INTEN- 
TION DE TENIR L' ENGAGEMENT PRIS 
DANS CE MARCHÉ ET DE NE PLUS 

RIEN LUI RÉCLAMER, MAINTENANT 

QU'IL À PAYÉ LA SOMME : 

FIXÉE. à \ 


AUTANT QUE JE PUISSE EN JUGER, MA CHERE SŒUR, IL FAUDRA BIEN 
JE NE CROIS PAS QUE SAMUEL T.S'EN QU'IL ME LAISSE TRANQUILLE. IL 
TIENDRA LÀ, IL DISAIT QUE VOUS POS-BR ÎNE CONNAÎT PAS MON VRAI NOM ET 

SÉDEZ UN APPAREIL DE VALEUR INES- C'ÉTAIT LA PREMIÈRE FOIS QU'IL 


TIMABLE, SURTOUT POUR QUELQU UN ME VOYAIT. DE PLUS, JE SUIS AB- 
QUI EST DÉNUÉ DE SCRUPULES, IL AM |SOLUMENT SÛR QUE MA TRACE EST 


NE VOUS LAISSERA PAS EN REPOS PERDUE DEPUIS QUE J'AI DISPARU 


TANT QU’ IL N° AURA PAS DÉCOUVERT DANS CE CAFÉ. DORÉNAVANT, 
CE QUE C'EST. HENRI BRIXTON CESSE 


D'EXISTER. ITjosau* À LA 
PROCHAINE FOIS. 


A PRO- 
À cHaine Fois 7 Ÿ 


BIEN SÛR. QUAND VOUS 
AUREZ TROUVÉ UNE AU- } 


FAUDRA ALLER LA VOIR | CE QUE VOU 
ET VOUS SERVIR D'UN | DITES. MAI 
FAUX NOM QUELCONQUE. 
PLUS VOUS AUREZ DE 
DÉMARCHES DE CE 


VOUS VOUS FEREZ 


GENRE À FAIRE, =) DIVERSES... 
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POUVEZ-VOUS 
IMAGINER QUEE 
CES VICTIME 


«. VONT DISCUTER EN- 
SEMBLE DE LEURS NOMBREU- 


SES INDÉLICATESSES POUR 


ARRIVER À CONNAÎTRE MON 


IDENTITÉ ZJE NE PEUX 
PAS LE CONCEVOIR. 


Out C'EST JUSTE. LAISSEZ-MOI SEULE- 


MENT ME DÉBARRASSER DE CES HORR 


BLES VÊTEMENTS ET METTRE QUELQUE 


CHOSE DE PLUS DÉCENT. AVEZ-VOUS 
DÉJEUNE 7 


NOUS POUVONS TOUT DE MÊME 
NOUS FÉLICITER DE CE QUE LA 
PREMIÈRE AFFAIRE AIT ÉTÉ CON-RI 
CLUE AVEC SUCCES. DU MOINS || 
POURRONS-NOUS LA CONSIDÉRER , 
AINSI LORSQUE, DEMAIN, NOUS 
COMPTERONS CHACUN NOS SEPT 
MILLE LIVRES. MAINTENANT CURT 
IL FAUT QUE VOUS NOUS EXPLI- 
QUIEZ, À CHRIS ET À MOI, LE 4 
FONCTIONNEMENT DE CET EN- 
GIN, POUR QUE NOUS PUIS- 
SIONS ÉTABLIR NOTRE SYS 
TÈME DE ROULEMENT. 


We, 


OUI, À MiDI ENVIRON. 
RIEN NE NOUS EMPÊÉCHE 
D'ALLER DE L'AVANT MAIN- 
TENANT ET PLUS TÔT NOUS 
CONNAÎTRONS LES ROUAGES 
COMPLIQUÉS DE CET APPA- } 


DÈS QUE CURTIS EUT CHANGÉ DE VÊTEMENTS 
ET SE FUT RESTAURÉ, IL SE MIT EN DEVOIR 
DE SERVIR DE PROFESSEUR À CHRISTINE ET 
À DICK POUR LEUR ENSEIGNER LE FONCTION- | 4 
NEMENT MÉCANIQUE DU RAYON Z. IL GARDA > 
POUR LUI NOMBRE PE DÉTAILS — VITAUX EN SR 
VÉRITÉ — SANS LESQUELS L’ ENGIN NE Ê 
POUVAIT MARCHER. CURTIS N'ÉTAIT 7 
PAS HOMME À TOUT DÉVOILER 
DANS UN GRAND MOUVEMEN 

DE GÉNÉROSITÉ, PAS M; 
ME À SA SŒUR. LA PRE 
MIÈRE LEÇON PRIT FIN 
TARD DANS LA SOIRÉE. 


IL EST ONZE HEURES 
DU SOIR. J'AI UNE IDÉE, 
QUE PIRIEZ-VOUS DE JETER 
UN COUP D! ŒIL À SAMUEL 
T. WERNHAM POUR VOIR S'IL 
N'EST PAS TROP DÉPRIMÉ 

| APRÈS VOTRE VISITE DE CE 
MATIN 2 


CE SERAIT UN GASPILLAGE DE COU- 
RANT. J'AI OBTENU TOUT CE QU’IL ME 
FALLAIT DE SAMUEL T. SES ACTES OU 
SES MAUX DE TÊTE NE ME CONCERNENT 
NULLEMENT. CE QUI M’ INTÉRESSE 
MAINTENANT, C'EST DE TROUVER UNE 
NOUVELLE VICTIME, ET JE VOUPRAIS 
BIEN QUE NOUS N'AYONS PAS À NOUS 
EN REMETTRE AU HASARD POUR EN DÉ- 
COUVRIR UNE. L' ENNUI EST QUE S'IL 
S! ÉCOULE DES LAPS DE TEMPS TROP 
LONGS ENTRE LES BONNES !’ PERS- 
PECTIVES !!. 


POUR RAMASSER DE L' ARGENT PANS 
UN JEU COMME LE NÔTRE, IL Y FAUT 
BEAUCOUP DE RAPIDITÉ AVANT QU’ IL 
SE TROUVE QUELQU’ UN D’ ASSEZ IN- 
TELLIGENT POUR COMPRENDRE CE 
QUE NOUS FAISONS. 


QUI 7 PENSEZ-VOUS 
QUE CELA POURRAIT 
SE PRODUIRE Z 


.. NOS GAINS NE \ 

SERONT PAS DANS 
L'ENSEMBLE 

TRÈS ÉLEVÉS. 


CONSTANTE, MA CHÈRE 
SŒUR, MAIS TRÈS VA- 
GUE. 


D'ABORD, CET ÉQUIPEMENT UTILISE 
UN TYPE DE VIBRATION QUE NE POUR- 
RAIT LOCALISER AUCUN PÉTECTEUR 
NORMAL, DU GENRE DE CEUX QU' EM- 
JPLOIE LA POLICE MÉTROPOLITAINE 
POUR DÉCOUVRIR LES USAGERS CLAN- 
DESTINS DE LA TÉLÉVISION. D! AU- 
TRE PART, LES SEULES PERSONNES 
QUI SOIENT SUSCEPTIBLES PE NOUS 
CRÉER DES ENNUIS , CE SONT CELLES 
AVEC LESQUELLES NOUS NÉGOCIONS. 
CELLES-LA, SACHANT CE QUI SE PAS 
 SERAIT Si ELLES PARLAIENT, SE 
GARDERONT D’ OUVRIR LA BOUCHE. 
NON, J'AI L! IMPRESSION QUE NOUS 
SOMMES BIEN PLACÉS EN CE MO- 
MENT. 


JE SUIS ANXIEUX DE VOIR COMMENT 
MARCHERONT LES CHOSES DEMAIN , 
ET Si L'ARGENT PARVIENDRA ICI 
SANS ANICROCHE. 


MT BIEN SÛR QU' IL ARRIVE® 
RA ! JE FERAIS UN SACRÉ 
RAFFÜT À LA POSTE Si 
OUS NE LE RECEVIONS 


ET QUI FERAIT CE RAFFÜT Z VOUS 7 JE 
NE VOUS VOIS PAS ALLANT DIRE À LA POSTE 
QUE VOUS AVIEZ MIS VINGT ET UN MILLE 

LIVRES DANS UN PAQUET DET QUE VOUS Æ 
DÉSIREZ SAVOIR CE QU' EST DEVENU 
VOTRE COLIS ! CELA POURRAIT 
LAN AMENER BEAUCOUP D' EN 
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JA QUOI BON ÉVOQUER 
DITOUTES SORTES D’ AC- 
CIDENTS IMPROBABLES ZÈ 
ASSEZ POUR AUJOUR- 
D’ HUI, NOUS REPREN- 
DRONS DEMAIN NOS 


LE PAQUET RECOMMANDÉ PARVINT À 
CURTIS LE LENDEMAIN, VERS LE Mi- 
LIEU DE LA MATINÉE. 


J' ESPÈRE QU'ILS 


TRÈS CERTAINE- LY 
ENT. SAMUEL T. 
SE SERAIT BIEN 

GARDÉ DE ME PAS- 
SER DES BILLETS 


OUI, MAIS SI PAR HASARD IL AVAIT 
ÊTE ASSEZ INTELLIGENT POUR LE 
FAIRE,. IL AURAIT GAGNE LA PARTIE, 
POUR LA BONNE RAISON QUE VOUS 
LUI AVEZ DONNE LES FILMS POSITIF 
ET NEGATIF ET QUE VOUS N'AVEZ 
AUCUNE AUTRE PREUVE. 


VRAIMENT 7 J'AI PRIS DEUX 
COPIES DE CE NÉGATIF, MA CHÈ- 
RE ENFANT. IL Y EN À UNE PANS 
LE COFFRE-FORT, À TOUT HA- 
SARD. JE NE SUIS PAS UN HUR> 

UBERLU, CROYEZ-MOI. 
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” MAINTENANT, MET- 
TONS-NOUS À L'AGRÉA- 


k ) BLE TÂCHE DE COMPTER 
) CES BILLETS. SEPT MILLE 
4 


= 


CHACUN. 


IL Y AVAIT RÉELLEMENT VINGT ET UN 
MILLE LIVRES. AUTANT QU'ILS POU- 
VAIENT EN JUGER, LES BILLETS 
ÉTAIENT AUTHENTIQUES. DE TOUTE 
FACON, ILS SERAIENT BIENTÔT VÉRI- 
FIÉS À LA BANQUE... 


S'ILS ÉTAIENT FAUX, JE NE DON-} 
NERAIS PAS DEUX SOUS DE LA RÉPU- 
ATATION DE SAMUEL T. DEMAIN MATIN. 


JET QU'ARRIVERA-T-IL 
À S'ILS SONT MAR- 


f# C'EST UN RISQU 
QU’ IL NOUS FAUT 
COURIR MAIS, PERSON- 
} NELLEMENT, JE NE VOIS 
PAS COMMENT, DANS LE 
DÉLAI QUE JE LUI AI AC- 
CORDÉ, IL AURAIT PU 
FAIRE ÉTABLIR UN SYS- 
TÈME DE MARQUE. 


CURTIS NE PERDIT PLUS DE TEMPS. IL SE DÉPE- 
CHA DE METTRE SA VESTE ET QUITTA LE LABO- 
RATOIRE... k 
ge et C'EST UN VÉRITABLE ELDORA- 
e DO ! Si JE POUVAIS SEULEMENT 
CONCILIER CETTE RICHESSE SOU- 
DAINE AVEC MES CONCEPTIONS 
MORALES, MON BONHEUR SERAIT 
PARFAIT. MALHEUREUSE- 
MENT, JE NE LE PEUX 


VER AUCUNE OBJEC- 
TION LORSQUE JE RE-| 
ÇOIS SEPT MILLE LI- 
| VRES AUSSI FACILE- 
MENT ! JE NE DÉ- 
SIRE QU'UNE CHO= 


I CONNAÎTRE À FOND CET 
APPAREIL AFIN DE POUVOIR 


MOI AUSSI, PARTIR À LA 
CHASSE. | 


VOUS AVEZ DONC, VOUS AUSSI, MOR- 
PU À L'APPAT Z VOYEZ-VOUS, CE QUI 
EE ie COIN ON CURTIS REVINT ASSEZ RAPIDEMENT. 
NANCIÈRE MISE À PART, C'EST QUE d ÎCE BILLET EST TOUT À FAIT AU- 
L! ON POURRAIT UTILISER CETTE THENTIQUE. NCUS POUVONS PONC, 
DÉCOUVERTE DE TANT DE FAÇONS JE PENSE, TENIR POUR ACQUIS QUE 
POUR LE BIEN DE L' ESPÈCE HU° LES AUTRES LE SONT AUSSI. ET 
ON NE M'A PAS DEMANDÉ D'AT- 
TENDRE QUELQUES INSTANTS PEN-R 
DANT QUE LE DIRECTEUR ME PI- 
RAIT QUELQUES MOTS. TOUT SE f 
PRÉSENTE BIEN, MES AMIS. 
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SÉRIE SERRE SALE RES 


DEVENUS TRÈS EXPERTS DANS LA MANŒUVRE DE L’ AP-È 
PAREIL. CEPENPANT, AUCUN INCIDENT INTÉRESSANT 

NE PASSAIT À CÔTÉ DE L' ŒIL OMNIPRÉSENT. MAIN- 
TENANT QUE L' ENTHOUSIASME DU DÉBUT S'ÉTAIT 
QUELQUE PEU CALMÉ, CE TRAVAIL ÉTAIT DEVENU 

D? UNE MORTELLE MONOTONIE. [EE ca 


S1 NOUS POUVIONS SEULEMENT INVENTER UN SX 
SYSTÈME QUI NOUS PERMETTRAIT DE SUIVRE UN F4> 
ÉVÉNEMENT PRÉCIS ! CES DEUX SEMAINES DE 
RECHERCHES INFRUCTUEUSES FONT MONTER À 


D'UNE FAÇON CONTINUE LA NOTE DES DE- 
PENSES D! ÉLECTRICITÉ. à 


ISSE 
EN JUGER, IL N' Y À AUCUN 
MOYEN DE PRÉVOIR UN ÉVÉ- 
NEMENT. IL VOUS FAUDRAIT 
VAINCRE LE TEMPS LUI-MÊME 
POUR SAUTER À UNE CERTAI- 
NE DISTANCE EN AVANT. / 

A VOUS SAURIEZ ALORS QUE 


IL RÉFLÉCHIT UN INSTANT, PUIS FIT JE PENSAIS À DEUX JEUNES GENS 
ENTENDRE UN GLOUSSEMENT. DICK ET PARTICULIÈREMENT OPIEUX AVEC 


CHRISTINE REGARDERENT CURTIS AVEC QUI J'AVAIS EU L' INFORTUNE DE 
SURPRISE. M'ASSOCIER QUAND JE M’ OCCU- 


PAIS DE TÉLÉVISION. ILS NE M'AI- 
UNE IDÉE MA FOI JE LE PENSE) . MAIENT PAS ET, TRES SOUVENT, 
AMUSANTE Z/PUISQUE NOUS N'ARRI- ILS M'ONT PLACE DANS DES SITUA= 
; rz VONS PAS À TOMBER SUR TIONS DÉSAGRÉABLES. JE ME DI= À 
d: SAIS SEULEMENT... QUE CE SERAIT 
PEUT-ÊTRE UNE BONNE IDÉE DE 
DÉCOUVRIR QUELQUE CHOSE DE LA 
D'ANIMER CETTE VIE PRIVEE DE CHACUN D!’ EUX ET 
MONOTONIE, C'EST DE LEURS AGISSEMENTS... QUEL- 
DE FAIRE NAÎTRE QUE PETIT SECRET BIEN SORPIDE, 
ET DE M'ARRANGER POUR QUE 
CHACUN CONNAISSE LE 
SECRET DE 


D' ÉPOUVANTABLES DISCUSSIONS S' EN- 
SUIVRAIENT ET, Si ELLES POUVAIENT 
ALLER ASSEZ LOIN, ELLES ABOUTI- 
RAIENT PEUT-ÊTRE À UNE RÉELLE 
HOSTILITÉ, QUI SAIT, MÊME À UN 
MEURTRE ! Si J'ARRIVAIS À METTRE 
LA MAIN SUR QUELQUE CHOSE DE CE 
| GENRE, JE POURRAIS OBTENIR DU 
MEURTRIER UNE SOMME TOUT A 
FAIT RONDELETTE CONTRE 
LA GARANTIE DU SILENCE. 
ILS AVAIENT TOUS 
DEUX DES PARENTS 
RICHES. CELA VAU- 
DRAIT DONC, JE 
PENSE, LA PEINE 
D' ESSAYER. 


GORGE L' UN DE 
L'AUTRE Z / 


‘, EST UNE TRÈS BONNE FAÇON DE 
EXPRIMER, MA CHÈRE. OÙI. IL ME 
En SANS DOUTE QUELQUES BON- 
NES SEMAINES POUR ENQUÊTER SUR 
LEURS AGISSÉMENTS ET TROUVER UN 
ÉVÉNEMENT ASSEZ IMPORTANT QUI 
PUISSE SERVIR DE BASE À NOS DÉMAR- 
CHES. MAIS CE SERA DU MOINS UN 
BUT À ATTEINDRE. JE FERAI MON PRE- 
MIER ESSAI, JE CROIS, CE SOIR, PEN- 
DANT QUE VOUS SEREZ AU THÉATRE 
ET, DÈS QUE J' AURAI UN RENSEIGNE-€ 
MENT QUI EN VAILLE LA PEINE, J'A- 
|GIRAI. RIEN NE GARANTIT QUE JE 
 TROUVERAI QUOI QUE CE SOIT, MAIS 
NON PEUT ESSAYER. 


CURTIS NE S’ OCCUPAIT NULLEMENT 
DE CE QUE PENSAIENT DICK ET 
CHRISTINE DE SON IDÉE. IL AVAIT 
PRIS SA DÉCISION ET, CE SOIR-LÀ, 
IL LA MIT À EXÉCUTION. IL NE DIT 
PAS JUSQU!’ OÙ IL ÉTAIT ALLÉ 
LORSQUE CHRISTINE ET DICK RE- 
VINRENT ENSEMBLE DE LEUR SOI- 
RÉE, MAIS SON APTITUDE LAISSAIT 
COMPRENDRE QU’ IL AVAIT RÉCOL- 
TE BEAUCOUP DE RENSEIGNEMENTS. 


JE SUPPOSE QUE 


DRE VOTRE GAR- 

DE DE QUATRE 

\\? HEURES, BIEN 
QUE VOUS 
N'AYEZ GUÈRE 
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